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Qui sont les Juifs ? Qui sont leurs ancêtres ? Les Juifs sont-ils une race homogène ? 
Les Juifs descendent-ils d’Abraham, d’Isaac et de Jacob ? 

Aujourd’hui, la science de l’ADN révèle que presque tous les Juifs dans le monde 
proviennent de la Khazarie. Ils ne sont pas de la lignée d’Abraham et des prophètes, 
mais du roi Bulan et des peuples païens du Caucase. Les ancêtres des Juifs 
d’aujourd’hui ne sont pas les Israélites, mais les Khazars. 

Au 8e siècle, le peuple de la Khazarie se convertit du paganisme au judaïsme. Au 10e 
siècle, ces Khazars convertis « juifs » émigrèrent vers l’Europe de l’Est, 
particulièrement en Pologne et en Lituanie. 

En 1948, les Khazars, se croyant erronément des « Juifs », arrivèrent en territoire de la 
Palestine et y installèrent l’état d’Israël. Le peuple d’Israël d’aujourd’hui est 
pratiquement tout d’extraction khazare (de souche turco-mongoloïde). Les « Juifs » 
n’ont aucun droit génétique sur la terre d’Israël, pas plus que de lien familial avec 
l’Israël de l’histoire. 

La science de l’ADN se joint aux récentes découvertes de l’histoire et de 
l’archéologie pour présenter au monde un portrait exact et remarquable du peuple juif. 
Maintenant, tout change ! 

 

Texe Marrs est auteur de 46 livres, incluant le bestseller #1, Dark 
Secrets of the New Age ; Robot Alchemy : Androids, Cyborgs and 
the Magic of Artificial Life ; et Codex Magica : Secret Signs, 
Mysterious Symbols and Hidden Codes of the Illuminati. Officier 
des Forces de l’Air américaines à la retraite, il a enseigné à 
l’Université du Texas, à Austin et a fait des apparitions à la radio 
et dans des débats télévisés dans toute l’Amérique. 
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Martin Luther parlant des Juifs : 

« Personne ne peut leur enlever leur fierté concernant leur sang et leur descendance 
d’Israël … Tous les prophètes les ont censurés pour cela, car elle trahit une 

présomption arrogante et charnelle dénuée d’esprit et de foi. Notre Seigneur les a 
aussi appelés « race de vipères » ; en outre, dans Jean 8:39, 44, Il déclare : « Si vous 
étiez enfants d’Abraham, vous feriez les oeuvres d’Abraham … Le père dont vous êtes 

issus c’est le démon. » Il leur fut intolérable d’entendre qu’ils n’étaient pas les 
enfants d’Abraham, mais du diable, et ils ne peuvent pas plus supporter de l’entendre 

aujourd’hui. S’ils pouvaient délaisser leur vantardise et leurs arguments, tout le 
système qu’ils ont bâti dessus basculerait et changerait. » 

 

INTRODUCTION  

« Et si vous êtes de Christ, vous êtes la 
semence d’Abraham » 

On a maintenant effectué des études d’ADN faisant autorité et les résultats en sont 
clairs et indiscutables. Les gens qui se nomment aujourd’hui « les Juifs » et qui 
résident à la fois au Proche-Orient et autour du monde ne sont pas descendants des 
anciens Israélites. Ils ne sont pas la semence d’Abraham et n’ont aucun lien sanguin 
avec les prophètes de l’ancien Israël. L’ADN démontre plutôt que ce peuple est 
descendant du Royaume de Khazarie, pays ayant jadis existé dans le Caucase, au sud 
de la Russie. 

L’histoire raconte qu’au 8e siècle, le roi de Khazarie choisit le judaïsme comme 
religion de prédilection pour son peuple qui, à l’époque, était païen et hostile aux 
immigrants. Il ordonna que des rabbins juifs soient amenés de Babylone en Khazarie 
pour enseigner à son peuple cette nouvelle religion. 

Lors des deux siècles suivants, le peuple khazar fut conquis par des envahisseurs 
russes. Bon nombre s’enfuirent en Europe de l’Est, principalement en Pologne où ils 
conservèrent leur religion judaïque. À partir de là, ils émigrèrent par toute l’Europe et 
aux Etats-Unis, puis, en 1948, les Juifs khazars établirent la nouvelle nation d’Israël. 

Ce peuple répandu partout dans le monde et qui s’attribue le nom de « Juif » est en 
réalité khazar et, en plus, de souche turco-mongoloïde. Ils croient erronément qu’ils 
sont des anciens Israélites, mais, en fait, ce sont des Gentils. Beaucoup pratiquent la 
religion du judaïsme et leur Talmud babylonien proclame que les Juifs sont une race 
supérieure et divine. Ironiquement, le Talmud déclare que les Gentils sont inférieurs, 
n’étant rien de plus que du bétail (les goyim). Le Talmud parle aussi d’Israël comme 
du foyer éternel des Juifs et d’un Messie juif à venir qui régnera sur le monde. 

La persistance des Khazars à soutenir qu’ils sont Juifs et les doctrines de leur 
Talmud ont eu pour conséquence des conflits et de la division partout où ils ont 
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résidé. Cela est particulièrement vrai en Israël, pays où les natifs palestiniens, dont la 
plupart sont musulmans, réclament aussi le territoire. 

Dans le Nouveau Testament, Paul a dit de faire attention à ceux qui mettent 
l’emphase sur la race et l’origine nationale. Il parla des « fables et des généalogies ». 
Toutefois, les enfants de Dieu sont nés de nouveau en esprit et en vérité (Jean 3:3). 

Dieu confond assurément ceux qui sont « enfants de l’orgueil » et soutiennent que 
leur race et leur sang sont supérieurs à ceux de leurs semblables humains. Voilà 
clairement pourquoi Il nous a surpris grâce à Sa certitude mathématique qui, par le 
biais de la science de l’ADN, montre qu’en fait presque tous les « Juifs » 
d’aujourd’hui dans le monde sont des Khazars. Ils ne sont pas la semence d’Abraham 
ni ses héritiers physiques. Ils ne possèdent pas de lien physique ou familial avec 
Abraham et les prophètes. 

À première vue, cela semble une tragédie pour les Juifs, dont la fierté est 
endommagée par la révélation qu’ils ne sont pas les « Élus de Dieu » et donc pas si 
spéciaux, après tout. Cela envoie aussi un message clair au monde entier que la terre 
d’Israël n’appartient pas aux « Juifs », car ce sont des Khazars et que leur foyer 
national n’est pas Israël, mais la Khazarie, dans le Caucase. 

Or, ce qui semble à prime abord de mauvaises nouvelles, voire un désastre pour les 
Juifs khazars, devient, en fait, une opportunité merveilleuse. Maintenant, le « Juif » 
est libéré du fardeau de créer un foyer israélien. Il peut dire adieu à son exclusion du 
reste de l’humanité et de ce fait rejoindre la race humaine. 

La Parole de Dieu montre le chemin vers la vie par la foi en Jésus-Christ. Je prie 
pour que les chrétiens saisissent l’occasion de bénir les Khazars et de leur rendre 
témoignage de l’amour de Jésus. Car ce n’est que de cette façon que les Khazars 
connaîtront la liberté. Comme le démontrent les Écritures, dans Galates 3:26-29 : 

« …parce que vous êtes tous enfants de Dieu par la foi en Jésus-Christ. Car vous 
tous qui avez été baptisés en Christ, vous avez revêtu Christ ; où il n’y a ni Juif ni 
Grec ; où il n’y a ni esclave ni libre ; où il n’y a ni mâle ni femelle ; car vous êtes 
tous un en Jésus-Christ. Or si vous êtes de Christ, vous êtes donc la semence 
d’Abraham, et héritiers selon la promesse. » 

 Texe Marrs 
 Austin, Texas 
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CHAPITRE 1 

La science de l’ADN et la lignée juive 
« Et l'Eternel apparut à Abram, et lui dit : Je donnerai ce pays à ta postérité… » 

Genèse 12:7 

Il n’y a absolument aucun doute que Dieu fit une alliance avec Abraham. Sous 
cette alliance, Il promit à Abraham et à sa semence une grosse portion de territoire au 
sein des nations actuelles du Liban, de la Syrie, de l’Égypte et de l’Irak. On pourrait 
appeler ce territoire « le Grand Israël ». 

Cette alliance fut confirmée par Dieu quand Il fit sortir les Juifs du pays d’Égypte. 
Là, Il leur promit à nouveau la terre d’Israël et Il tint Sa Parole.  

Cependant, la grande controverse soulève la question à savoir si cette alliance est 
encore en opération aujourd’hui. J’ai pour point de vue qu’elle ne l’est pas. Dieu a 
sûrement fait cette alliance et a tenu Sa part du marché. Malheureusement, Israël n’a 
pas tenu la sienne. Ils abrogèrent, mirent un terme, à l’alliance par leur péché et leur 
mauvaise conduite. 

Une alliance nouvelle et meilleure 

L’annulation de l’ancienne alliance est enregistrée dans le livre aux Hébreux du 
Nouveau Testament dans lequel l’apôtre Paul explique que Jésus est le Médiateur 
d’une nouvelle et meilleure alliance : 

« Mais maintenant notre souverain Sacrificateur a obtenu un ministère d’autant 
plus excellent, qu’il est Médiateur d’une plus excellente alliance, qui est établie 
sous de meilleures promesses. Parce que s’il n’y eût eu rien à redire dans la 
première, il n’eût jamais été cherché de lieu à une seconde … En disant une 
nouvelle alliance, il envieillit la première : or, ce qui devient vieux et ancien, est 
près d’être aboli ! » (Hébreux 8:6-7, 13). 

La nouvelle et meilleure alliance est déposée et animée par Jésus-Christ et elle est 
offerte à toutes les nations par la foi (voir Hébreux 11). Par conséquent, le peuple de 
la foi, Juif comme Grec, ne recherche pas une Sainte Cité ici sur terre, mais une 
céleste. Voilà la promesse merveilleuse de Dieu faite à Son peuple élu, les chrétiens 
ayant la foi : 

« Mais ils en désiraient un meilleur [un pays, v. 14], c’est-à-dire, le céleste ; c’est 
pourquoi Dieu ne prend point à honte d’être appelé leur Dieu, parce qu’il leur 
avait préparé une Cité » (Hébreux 11:16). 

Abraham, Isaac, Jacob, Moïse, tous les patriarches, les prophètes et les saints ayant 
été sauvés, non par la loi, mais par leur foi en Dieu et en Son Fils, sont maintenant au 
ciel (Hébreux 12:22-24). Voilà la gloire promise, la cité céleste de Jérusalem qui 
attend tous les gens de la foi. 
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« Portant les yeux sur Jésus, le chef et le consommateur de la foi, lequel au lieu de 
la joie dont il jouissait, a souffert la croix, ayant méprisé la honte, et s’est assis à 
la droite du trône de Dieu » (Hébreux 12:2). 

Les Juifs et les Gentils dans la Nouvelle Alliance 

Donc, un reste des Juifs sera sauvé, nous dit-on, et ils deviendront un avec les 
saints de Dieu, car la semence d’Abraham est une, soit Jésus-Christ (Galates 3:16), et 
non pas plusieurs, comme l’état d’Israël physique. 

« Or si vous êtes de Christ, vous êtes donc la semence d’Abraham, et héritiers 
selon la promesse » (Galates 3:29). 

La bonne nouvelle, c’est que votre origine nationale ou votre race n’ont aucune 
espèce d’importance. La foi est inclusive, tous peuvent venir par la foi : « Parce que 
vous êtes tous enfants de Dieu par la foi en Jésus-Christ. Car vous tous qui avez été 
baptisés en Christ, vous avez revêtu Christ ; où il n’y a ni Juif ni Grec ; où il n’y a ni 
esclave ni libre ; où il n’y a ni mâle ni femelle ; car vous êtes tous un en Jésus-
Christ » (Galates 3:26-28). 

Par conséquent, le Royaume de Dieu est composé de toutes les races et de toutes 
les origines nationales. C’est un Dieu d’amour. Il n’est pas raciste, mais Il aime plutôt 
tout le monde et veut que les gens de partout croient en Son fils et soient sauvés. 

Les chrétiens sionistes continuent à professer l’Ancienne Alliance 

Or, il y a encore un contingent du christianisme qui rejette ces principes pourtant si 
clairs. Ils séparent un peuple, une nation du reste et déclarent que cette nation, et 
seulement elle, est le « Peuple élu » de Dieu. Oui, ce contingent proclame que Dieu 
n’a jamais abrogé l’ancienne alliance. Ils disent que les Juifs demeurent le « peuple 
éternel » de Dieu. 

Or, dans ce contingent, il y en a beaucoup qui poussent leur point de vue à un 
extrême tel que les Juifs deviennent de « petits dieux ». L’ancienne alliance, disent-
ils, s’applique toujours et les Juifs, soutiennent-ils, n’ont pas besoin de Jésus pour leur 
salut. Ils n’ont qu’à obéir aux 613 lois du judaïsme (la halacha). 

Cette croyance en « deux alliances » se répand aujourd’hui comme une traînée de 
poudre, particulièrement chez ceux qui se déclarent « chrétiens sionistes ». 

Quelque soit la vision qu’emprunte le chrétien sioniste en regard d’Israël, il est 
certain que tous les chrétiens sionistes croient essentiellement que : (1) Dieu a séparé 
les Juifs et les chrétiens ; (2) Dieu a un plan séparé pour les Juifs ; et (3) Dieu désire 
que tous les Juifs retournent en Israël. 

Certains chrétiens sionistes – les messianiques – ont en fait des synagogues. Il y a 
des hommes appelés « rabbins » qui dirigent leurs assemblées ; ils observent les fêtes 
du judaïsme ; et ils obéissent à de nombreuses lois du judaïsme. 
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Seuls les Juifs possèdent le pays ? 

Le principe constant et majeur des chrétiens sionistes (la Bible les appelle les 
« judaïsants »), c’est leur insistance à croire que la terre d’Israël du Proche-Orient 
n’appartient qu’aux Juifs. Puisque, selon leur point de vue, l’alliance abrahamique est 
toujours en vigueur, alors la semence d’Abraham possède « les droits » sur le pays. 

Ce « principe de la terre » constitue une partie vitale du système de croyance du 
chrétien sioniste et son pouvoir politique s’assure que les « Juifs » en Israël 
aujourd’hui, non seulement possèdent la plus grande part de la terre, mais qu’on leur 
donne annuellement des milliards de dollars d’aide étrangère américaine. Au fil des 
ans, quelques 2 trillions de dollars ont été donnés à la nation d’Israël, plus des 
milliards de dollars en armement militaire. 

D’après les chrétiens sionistes, ce soutien à Israël et aux Juifs est une obligation 
exigée de Dieu. Ceux qui bénissent Israël seront bénis, ceux qui ne le font pas seront 
maudits. Par leur soutien ferme, même fanatique, d’Israël, les sionistes croient faire la 
volonté de Dieu. 

Ce dont traite ce livre 

Dans ce livre, nous examinons d’abord la science de l’ADN qui révèle maintenant 
à tous qui sont les Juifs d’Israël et dans le monde. Seuls les descendants d’Abraham – 
la lignée juive, disent les chrétiens sionistes – ont droit au statut « d’Élus » et au pays 
promis en premier lieu à Abraham, leur ancêtre paternel, il y a quelques 5 000 ans. 

Les Juifs des temps modernes sont-ils les descendants d’Abraham ? Sont-ils sa 
semence ? La science de l’ADN nous donne la réponse, et l’histoire et l’archéologie 
fournissent un support solide. 

Nous allons aussi examiner la base scripturale du contingent des chrétiens sionistes 
et allons déterminer l’authenticité de leurs déclarations. Il est vrai que l’Ancienne 
Alliance a promis le pays à Abraham et à sa semence. Mais que dit le Nouveau 
Testament ? La promesse de Dieu s’est-elle réellement accomplie ? 

Finalement, nous allons jeter un coup d’œil sur la Khazarie, cette nation 
mystérieuse, mais pas moins réelle, du Caucase (au sud de la Russie). Est-ce que cette 
grande nation de jadis est à l’origine des « Juifs » d’aujourd’hui ? Les Juifs d’Israël et 
de la diaspora sont-ils des Juifs de la race pure et authentique de la lignée de leurs 
ancêtres israélites ? Ou sont-ils des imposteurs ? 
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CHAPITRE 2 

Les preuves sont claires : 
Les Juifs d’aujourd’hui sont des 

Khazars 
« Cette nouvelle étude (Elhaik, The Missing Link of Jewish European Ancestry : 

Contrasting the Rhineland and Khazarian Hypotheses,1 Genome Biology and 
Evolution, décembre 2012) soutient la théorie voulant que les Juifs soient descendants 

de différents peuples qui se convertirent au judaïsme … L’élément dominant de la 
composition génétique sont les Khazars. » 

 « The Jewish People’s Ultimate Treasure Hunt ». 
 Journal Haaretz, pp. 1-15 

Êtes-vous un chrétien sioniste ? Croyez-vous que les habitants d’Israël, les Juifs, 
sont le Peuple Élu de Dieu pour l’éternité ? 

Croyez-vous, de plus, que Dieu veut que tous les Juifs du monde retournent dans la 
nation d’Israël et en fassent leur résidence ? …que Dieu n’a donné la terre d’Israël 
qu’aux Juifs par leur père Abraham ? …que c’est leur pays pour toujours ? 

Croyez-vous également que tous ceux qui bénissent les Juifs seront bénis de Dieu 
et que ceux qui maudissent les Juifs seront maudits de Dieu ? 

En tant que chrétien sioniste, pensez-vous que les Juifs modernes sont les 
descendants d’Abraham, Isaac et Jacob ? …qu’ils sont véritablement la semence 
d’Abraham ? 

Si vous croyez à tout cela, alors ce livre vous est définitivement destiné. Vous 
devez connaître la science de l’ADN en relation avec la lignée juive, car c’est cette 
science qui peut vous confirmer qui sont les Juifs et qui ne le sont pas. 

Pourquoi est-ce important pour vous ? Eh bien, si quelqu’un se présente à vous et 
dit : « Je suis Juif », comment saurez-vous qu’il dit la vérité ? Et s’il vous dit : « Je 
suis Juif et je veux me rendre en Israël » ? 

Et si cet homme dit ensuite : « La terre d’Israël m’appartient, à moi et à ma race, 
mais un autre peuple, les Palestiniens, vit en ce moment dans mon foyer en Israël. S’il 
vous plaît, aidez-moi à retrouver mon foyer » ? 

Le feriez-vous ? L’aideriez-vous ? Assurément, vous voudriez savoir d’abord s’il 
est bien ce qu’il dit être, qu’il est vraiment un Juif. S’il n’est pas Juif, il ne peut 
prétendre à la terre, n’est-ce pas? Et s’il est un imposteur racial, il ne mérite donc pas 

                                                 
1 Chaînon manquant de l’ascendance juive européenne : contraste entre les hypothèses de Rhénanie et 
de Khazarie. 
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votre support, vrai ? Si, en vérité, l’homme est, disons, un Japonais, un Chinois ou un 
Africain, vous seriez en droit de répliquer : « Hé, vous n’êtes pas Juif ! Vous êtes un 
imposteur. Allez-vous-en ! » 

Certainement personne ne vous blâmerait de refuser votre aide à cet homme, ou 
votre aide, ou votre soutien, s’il n’est vraiment pas un Juif. 

Le point ici, c’est que les chrétiens sionistes croient qu’Israël n’appartient qu’aux 
vrais Juifs, descendants d’Abraham, Juifs de la lignée d’Abraham, Juifs provenant des 
douze tribus mentionnées dans l’Apocalypse. Vous savez que ce Japonais, ou ce 
Chinois, ou cet Africain ne ressemble pas à un Juif, mais pouvez-vous être sûr qu’il 
n’est pas ce qu’il déclare ? La question pour vous est de savoir de manière certaine si 
cet homme est ou n’est pas Juif. 

La science de l’ADN fournit des preuves irréfutables 

Eh bien, la meilleure façon de déterminer la race de quelqu’un, c’est de tester son 
ADN. En 1968, les scientistes britanniques Crick et Watson établirent 
scientifiquement que chaque être humain possède des traits d’ADN qui identifie de 
manière exacte ses origines. C’est simple et l’ADN est scientifiquement et 
pratiquement précise à 100 %.  

Pas de doute là-dessus. Depuis que l’ADN est devenue accessible, des centaines de 
milliers de personnes ont été testées de par le monde. Les tribunaux utilisent toujours 
l’ADN pour attraper les criminels ou disculper les innocents. Sans l’ADN, de 
nombreux cas criminels n’auraient jamais été résolus. 

L’ADN est également employée pour établir qui sont les père et mère biologiques 
d’un nouveau-né – ou d’un adulte. Elle est utile en cour civile à travers le monde pour 
apposer une naissance et adjuger les causes. 

Grâce à l’ADN, les scientistes et les recherchistes peuvent maintenant déterminer 
la race, la tribu ou le groupe ethnique auxquels appartient une personne, et même une 
nation entière. En fait, c’est l’usage approprié de l’ADN dans le cas dont nous 
discutons – celui de l’homme se déclarant Juif.  

Testez simplement l’ADN de l’homme et vous pourrez dire de manière définitive 
s’il est Juif ou un imposteur. Bien sûr, il y a d’autres moyens de vérifier la race d’une 
personne ou son groupe ethnique, mais aucun n’est parfait comme l’ADN. 

Beaucoup de gens proclament être ce qu’ils ne sont pas à cause d’avantages à tirer. 
C’est souvent payant d’être Amérindien, Noir, Mexicain ou d’une autre race. 

Donc, vous testez l’ADN de l’individu et attendez les résultas. Non, notre homme 
n’est pas Juif, il est (ô surprise) samoan des îles Fiji, ou de quelqu’autre race. Mais il 
n’est décidément pas Juif. Il n’est pas de descendance israélite. Il n’est pas la semence 
d’Abraham et ne possède aucun droit de s’installer en Israël. Et, en tant qu’imposteur, 
il n’a pas le droit non plus à la terre. 
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Après tout, comme chrétien sioniste, vous croyez qu’Israël n’appartient qu’aux 
seuls Juifs, n’est-ce pas ? Dieu n’a-t-Il pas donné à leur père Abraham les droits de 
propriété sur le territoire, il y a plus de 5 000 ans ? 

Les gens demeurant en Israël de nos jours sont-ils des Juifs génétiques ? 

Or, en conservant ces faits à l’esprit, comment savez-vous que les gens qui résident 
en ce moment en Israël sont vraiment des Juifs ? Ce n’est que depuis 1948 qu’Israël 
est une nation indépendante. Comment savez-vous que les gens qui vivent là sont 
descendants d’Abraham, sa semence ? Il est très important pour le chrétien sioniste de 
savoir quel peuple provient de la véritable lignée légitime juive. 

D’ailleurs, qu’en est-il des Juifs d’ici, en Amérique ? Comment savoir vraiment 
qu’ils sont Juifs ? Faites-vous simplement confiance à leur parole ? 

Souhaiteriez-vous avoir quelqu’un pouvant tester l’ADN de tous les Juifs du 
monde entier ? Après tout, il serait certainement incorrect que les chrétiens sionistes 
accordent à des imposteurs et à des faux jetons des choses que Dieu ne destine qu’aux 
Juifs, non ? 

Les tests d’ADN racontent l’histoire 

Eh bien, de bonnes nouvelles ! Des tests d’ADN ont, pour l’essentiel, déjà été 
menés sur ceux qui se disent Juifs. Les résultats sont là ! Êtes-vous prêts maintenant à 
découvrir ce que la science de l’ADN a à dire au sujet des gens qui se proclament les 
Élus de Dieu ? 

Les études scientifiques d’ADN ont d’abord été dirigées en 2001 par le Dr Ariella 
Oppenheim, recherchiste juive en génétique à l’Université hébraïque de Tel-Aviv. Ses 
trouvailles : presque tous ceux qui se disent « Juifs » aujourd’hui ne sont pas les 
descendants d’Abraham, mais, en fait, de lignée turco-mongoloïde. Les Juifs sont des 
Khazars, pas des Israélites. 

Puis, en 2012, le Dr Eran Elhaik, natif d’Israël et chercheur juif à la prestigieuse 
Université médicale Johns Hopkins, au Maryland, a publié ses découvertes. Elles ont 
confirmé celles d’Oppenheim : ceux qui s’identifient comme « Juifs » aujourd’hui ne 
sont pas la descendance d’Abraham, mais plutôt de la lignée turco-mongoloïde. Les 
Juifs sont des Khazars, pas des Israélites.  

Selon les recherches du Dr Elhaik, ceux qui s’identifient aujourd’hui aux Juifs et, 
par conséquent, à la descendance d’Abraham se trompent. En réalité, on peut les faire 
remonter à la Khazarie. C’est là qu’au 8e siècle le peuple de Khazarie se convertit au 
judaïsme. Comme le déclare le reporter Ofer Aderat dans le journal Haaretz d’Israël : 

« …les Khazars se convertirent au judaïsme au 8e siècle et leurs descendants sont 
les Juifs « européens » ou « ashkénazes » vivant aujourd’hui en Israël et dans la 
Diaspora … Le récit communément accepté estime que les Juifs descendent des 
résidents du Royaume de Juda qui, ayant été exilés, sont retournés dans leur pays 
natal – l’État moderne d’Israël – seulement après des milliers d’années d’exil. Par 
contraste, cette nouvelle étude (Elhaik : The Missing Link of Jewish European 
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Ancestry : Contrasting the Rhineland and Khazarian Hypotheses, Genome 
Biology and Evolution, décembre 2012) soutien la théorie voulant que les Juifs 
soient descendants de différents peuples qui se convertirent au judaïsme … 
L’élément dominant de la composition génétique sont les Khazars. » 

 « The Jewish People’s Ultimate Treasure Hunt ». 
 Journal Haaretz, pp. 1-15 

Les Khazars, non reliés à la famille des Juifs ou d’Israël 

Les Khazars de l’époque n’avaient absolument aucun lien familial en relation avec 
les Juifs ou avec Israël. C’était des païens pratiquant le culte de la nature et du 
phallus. Mais leur roi (appelé kagan) Bulan décida que son pays entier de Khazarie 
allait se convertir au judaïsme et de nombreux Khazars devinrent « Juifs » par 
conversion. 

Évidemment, c’est une chose pour le peuple khazar de devenir juif et d’apprendre 
et de pratiquer la religion du judaïsme. Mais c’est cependant une toute autre histoire 
pour un peuple que d’être les descendants de la lignée d’Abraham. De plus, ces 
nouveaux convertis n’avaient jamais mis les pieds en Israël, qui était à l’époque sous 
le joug des musulmans. 

En dedans de quelques centaines d’années, la Khazarie qui, à un moment donné, 
avait été le plus grand état, et de l’Asie, et de l’Europe, fut défaite par les forces 
russes. Les Khazars tombèrent sous la domination des Russes. Beaucoup de Khazars 
quittèrent et émigrèrent vers l’est, en Pologne et en Lituanie. Là. Les Khazars 
s’installèrent en tant que « Juifs » et conservèrent la religion qu’ils avaient adoptée, le 
judaïsme. 

Au fil du temps, les Khazars dérivèrent vers d’autres nations européennes, en 
Roumanie, en Autriche, en France, en Allemagne, etc. La plupart oublièrent d’où ils 
venaient et même qu’ils étaient khazars. Ils savaient seulement qu’ils étaient « Juifs » 
et s’identifièrent comme Juifs. 

Nous parlerons davantage plus loin dans ce livre des Khazars et de leur grande 
nation de Khazarie d’autrefois. Mais pour l’instant, je voudrais réitérer le fait que ces 
Khazars se donnaient le nom de « Juifs » et qu’au fil du temps, la majorité ont oublié 
leurs origines. Certains de ces soi-disant Juifs – en réalité, des Khazars – ont 
finalement émigré de l’Europe en Amérique à partir d’environ 1890 jusque dans les 
années 1920. Puis, dans les années suivant la Deuxième Guerre Mondiale, de 
nombreux Juifs khazars quittèrent l’Europe pour trouver refuge en Palestine qui 
devint Israël en 1948. 

De nos jours, les démographes rapportent qu’il y a environ 7,5 millions de 
personnes s’identifiant aux Juifs aux Etats-Unis. En Israël, nous en retrouvons un 
autre 7,5 millions et il y a quelques 3 millions de Juifs en Europe et un peu partout 
ailleurs dans le monde. 

La vaste majorité de ces 18 millions de « Juifs » sont des Khazars, comme le 
documentent les recherches d’ADN d’Elhaik, Oppenheim et d’autres. Nulle part dans 
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le monde entier a-t-on trouvé un homme ou une femme qui puisse dire avec véracité : 
« Je suis de la même race que mon père Abraham. » 

Laissez-moi le répéter. Il n’existe nulle part un être humain vivant pouvant prouver 
qu’il ou elle soit un(e) Israélite authentique, avec preuve d’ADN, et donc descendant 
d’Abraham. 

Il n’existe nulle part dans le monde quelque chose qui soit une race de Juifs. 
Même l’Encyclopedia Judaica reconnaît ce fait. 

Pas d’exil juif 

Les chrétiens ont pensé que la majorité des Juifs, chassés de Jérusalem par le 
général romain Titus, en 70 apr. J.-C., ont émigré vers Rome et vers l’Europe, en 
particulier l’Allemagne, et ensuite vers l’Europe de l’est. La théorie disait que les 
Juifs qui résidaient et devinrent ensuite la diaspora en Europe étaient exilés du 
Proche-Orient. 

Mais les historiens et les archéologues mirent en doute ce récit. La plupart dirent 
qu’après Titus, une poignée seulement de Juifs furent dispersés à travers le monde 
romain. Ils se marièrent avec les habitants locaux et furent essentiellement dissous en 
tant que race homogène. Toutefois, la plupart des Juifs demeurèrent dans le Proche-
Orient et se regroupèrent à Babylone et d’autres localités en communautés très unies, 
se collant ensemble sous leurs rabbins et continuant leur pratique du judaïsme.  

Les leaders juifs contestèrent chaudement les récits des historiens et des 
archéologues. Ils protestèrent que les Juifs, étant des exilés du Proche-Orient, s’étaient 
d’abord installés en Europe en tant que Juifs pour ensuite finalement émigrer partout 
ailleurs. Il était essentiel aux rabbins et autres leaders juifs de maintenir cette fiction. 
Grâce à ce mythe, ils pouvaient entretenir l’idée qu’ils étaient, en vérité, les 
descendants d’Abraham, sa semence, et qu’ils avaient retenu leur lignée. 

Le mythe de la race pure 

Grâce au mythe juif de leur origine moyen-orientale intacte, les Juifs purent se 
proclamer de « race pure ». Ils pouvaient continuer à réclamer leur droit à la terre que 
Dieu avait donnée à Abraham dans la Genèse. Les Juifs purent aussi trompeter qu’ils 
allaient éventuellement « retourner » en Israël, qu’il s’agissait d’une possession 
« éternelle » des Juifs, qu’en tant que Son peuple élu, Dieu leur en avait donné le titre 
par Abraham. 

« À l’an prochain, à Jérusalem » devint le cri de ralliement des gens qui se 
nomment Juifs. 

Mais, si ces gens n’étaient devenus « Juifs » que depuis le 8e siècle, s’ils s’étaient 
convertis au judaïsme, pressés par leur roi Bulan, si, en vérité, les Juifs étaient des 
Khazars et pas des Israélites, alors ça change tout. 

Dans ce cas, les Juifs n’avaient aucun droit légitime sur la terre d’Israël. Ils 
n’eurent pas d’ancêtres israélites. En fait, les ancêtres des Khazars ne sont jamais allé 
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en Israël, n’ont jamais mis le pied en terre sainte. Les « Juifs » khazars se sont fait 
enseigner leur religion judaïque par des rabbins importés des environs de Babylone 
par le roi Bulan, au début du 8e siècle. Tout ce qu’ils savaient d’Israël leur avait été 
montré.  

Les Khazars ne pouvaient « retourner » en Israël 

Comme Khazars, il était impossible aux Juifs de retourner en Israël, endroit où ni 
eux, ni leurs ancêtres n’étaient jamais allé. Leurs racines génétiques provenait du 
Caucase, dans ce qui est devenu le sud de la Russie, et le peuple des Khazars était 
principalement de souche turque. Ils n’avaient aucun lien sanguin ou familial avec 
Israël. Donc, leur revendication d’une extraction juive ne fut que des paroles creuses. 
C’est comme si un groupe de Japonais revendiquait provenir originalement 
d’Amérique du Sud et déclarait que Rio de Janeiro et le Brésil sont ses possessions 
éternelles. 

Dans ce cas-ci, le peuple indigène de Rio de Janeiro et du Brésil auraient été 
passablement bouleversé si, en 1948, les Japonais avaient émigré en masse et avaient 
érigé une nouvelle nation. Si, alors, les Brésiliens avaient été déracinés de leurs 
foyers, de leurs commerces, de leurs fermes et avaient été tués et persécutés par le 
contingent japonais, n’y aurait-il pas eu une résistance féroce ? 

Permettriez-vous qu’un groupe d’étrangers sans connexion réelle avec votre patrie 
s’en vienne et saisisse votre propriété, la déclara leur propriété parce que, diraient-ils, 
Dieu l’avait donnée à leurs ancêtres 5 000 ans auparavant ? 

Situation critique des Palestiniens 

Dans cette perspective, nous pouvons très bien comprendre le débat et la situation 
critique des Palestiniens du pays. Ils formaient la majorité et avaient vécu depuis des 
siècles dans leur foyer, construisant des maisons, plantant des orchidées, établissant 
des ateliers et des commerces. Ils vivaient généralement en paix, ne possédant pas 
d’armes à feu ou d’autres armes, et pas de militaires pour les protéger des attaques. 
Soudainement, en 1900, Les Juifs (khazars) commencèrent à descendre vers leur 
territoire pacifique, revendiquant les titres de ce qui était clairement le territoire des 
Palestiniens. 

Cette force étrangère de « Juifs » khazars rencontra naturellement de la résistance, 
ceci étant d’autant plus vrai que la plupart des natifs palestiniens étaient musulmans 
alors que les « envahisseurs », les « Juifs » khazars, se déclaraient judaïques. 

Nous voyons déjà aux Etats-Unis l’amertume et le conflit actuels causés dans un 
passé récent par l’arrivée d’immigrants musulmans dans notre pays. Appliqués aux 
Palestiniens, nous pouvons multiplier cette colère et ce ressentiment. En Palestine, les 
Juifs, se croyant investis du titre de « super race », se mirent, non seulement à faire de 
la discrimination envers le peuple indigène (les musulmans palestiniens) et à le 
persécuter, mais ils leur firent bien comprendre qu’eux, les Palestiniens, leur étaient 
inférieurs. 
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Les arrivants juifs (en réalité, des Khazars) firent de la nouvelle nation de Palestine 
(ou Israël) un état juif. Ils votèrent des lois interdisant aux Palestiniens le droit de vote 
et le droit de posséder de la terre, et ils ont poussé la discrimination dans bien d’autres 
aspects. 

Pour ces Palestiniens qui ont fui l’invasion israélienne, en 1948, les choses se 
passèrent de manière particulièrement brutale et sévère. Les Juifs légiférèrent que les 
natifs palestiniens ne pouvaient pas revenir dans leur patrie. Par conséquent, ils 
devinrent des exclus permanents, forcés de survivre dans des communautés sous des 
tentes primitives et dans le désert hostile. Ce genre de traitement engendre 
nécessairement le ressentiment et attise la colère dans le cœur de ces affligés. 

Cher chrétien, mettez-vous dans les souliers d’un Palestinien. Si ces choses vous 
arrivaient ici, aux Etats-Unis, ne seriez-vous pas amer, vous aussi ? Ne rechercheriez-
vous pas une compensation pour toutes les indignités vous accablant et le vol de vos 
propriétés ? 

Ce n’est pas seulement les Palestiniens musulmans qui ont souffert. Beaucoup de 
natifs palestiniens sont chrétiens. Ces chrétiens ont également été déracinés et sont 
devenus objets de haine et de discrimination par les Juifs. 

Le cœur du sujet 

Le cœur du sujet, c’est que ces Khazars — qui ne constituent pas les Juifs de sang 
— voulaient la terre d’Israël comme possession et, grâce aux Américains, ils l’ont 
saisie et ils utilisent aujourd’hui des méthodes brutales pour contrôler les natifs 
palestiniens. Les chrétiens sont-ils d’accord avec ça ? 

Les titres d’Israël vont-ils de droit à des « Juifs » convertis — en réalité, des 
Gentils — qui ne sont pas descendants d’Abraham ? Voilà la question. Et si n’importe 
qui peut se convertir au judaïsme, cela veut-il dire que, par cette conversion, presto !, 
le converti possède à l’instant même l’Alliance abrahamique ? 

Des célébrités et des étoiles du cinéma deviennent juives 

Marilyn Monroe, Sammy Davis Jr — ce sont des Gentils s’étant convertis au 
judaïsme. Alors, cher chrétien sioniste, voulez-vous dire que ces exemples 
hollywoodiens possèdent par conséquent des droits sur Israël et se sont qualifiés pour 
la promesse faite à Abraham ? 
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De nombreuses étoiles du cinéma – dont Marylin Monroe et 
Sammy Davis Jr – se sont converties au judaïsme. Devrait-on 

octroyer le territoire à ces convertis ? 

Ces dernières années, les célébrités suivantes — étoiles du cinéma et de la télé, 
politiciens, journalistes, etc. — ont prouvé leur « juiveté » par l’étude de la kabbale 
juive. La majorité de ceux-ci sont nés Gentils. Ils portent le bracelet rouge signifiant 
leur croyance en la kabbale. Ils ont récité les prières juives du Ona Be’Kaach et le 
Bon Porat. Ces gens-là ont-ils droit aux promesses faites au père Abraham ? Est-ce 
que les titres sur la terre d’Israël furent donnés aux convertis ou ne sont réservés 
strictement qu’à la semence d’Abraham ? 

Nicole Richy 
Paris Hilton 
Bill Clinton 
Britney Spears 
Mick Jagger 
Madonna 
« Posh » Beckham 
Stephen Colbert 
John Kerry 
Zac Efron 
Billie Piper 
Lindsey Lohan 
Teri Hatcher 
Brian Williams 
Demi Moore 

Un canular colossal 

Si c’est la semence d’Abraham, la lignée de sang juif, qui possède la promesse, 
alors ni ces gens-là, ni le monde juif en entier — incluant presque toute la nation 
d’Israël — ne se qualifient pour posséder la terre d’Israël. 

Si Dieu choisit Son peuple par la race, alors pratiquement tous les « Juifs » vivant 
dans le monde sont exclus. Ce sont des imposteurs, de faux Juifs. C’est ce que prouve 
la science de l’ADN. 
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Quel canular colossal commis contre les chrétiens sionistes ! Vous qui êtes des 
chrétiens sionistes, vous avez appuyé Israël toutes ces années et donné de votre temps 
précieux et de votre argent. Vous avez œuvré politiquement pour restaurer la nation 
juive. Par vos efforts, le peuple d’Israël s’est épanoui et a prospéré. Et maintenant, 
vous découvrez que ces gens que vous avez soutenu tout ce temps n’ont même pas de 
sang juif. Ce sont des Khazars. Ils ne possèdent aucun lien avec Abraham, Isaac et 
Jacob. Ils ne sont pas la semence. Ils n’ont pas droit à la terre. Que faites-vous, 
maintenant, chrétien sioniste ? 

Les Khazars revendiquèrent les droits à la Palestine 

James Dean, analyste d’information et auteur militaire, croit, dans son article 
Zionist Design Myth of Jewish Genome to Usurp Palestine (Le mythe du concept 
sioniste du génome juif pour usurper la Palestine), du 13 mars 2013, que les soi-
disant « Juifs » de Khazarie « ont commis cette fraude pour soutenir la fausse 
revendication sur la Palestine, fraude ancrée en eux pour leur faire croire qu’ils sont 
un peuple séparé. » Il écrit : 

« Cela les distingue de tous les autres parce qu’ils déclarent que le territoire leur 
revient de droit par leur sang. Ils misent sur cette preuve d’achat d’ADN, un don de 
Dieu, passeport codé pour la Palestine. Le Dr Elhaik a effacé le code barre … 
parce qu’il n’a jamais été dans le sang. » 

« Le 14 décembre 2012, le Dr Eran Elhaik a mis près de deux générations de 
génome juif sens dessus dessous, » déclare Dean. « Mais il est allé encore plus loin. 
Le jeune généticiens israélo-américain a accusé d’anciens chercheurs de fraude 
académique. Et il possède les recherches pour le soutenir. » 

Selon Dean, des chercheurs khazars juifs ont falsifié des résultats précédents pour 
supporter leur fausse revendication par le sang de la Palestine. Mais, dès lors qu’Israël 
est devenu un état, écrit-il, « vous avez vu une bande de Juifs athées et communistes 
se frayer un chemin vers le Territoire avec, comme unique couverture morale, que 
Dieu ne l’avait donné qu’à nous. » 

« Mais, » continue Dean, « le Dr Elhaik, dans une entrevue donnée à Haaretz, a 
trouvé que « les groupements de Juifs d’Israël dans le monde d’aujourd’hui ne 
partagent pas une origine génétique commune … le génome juif est une mosaïque 
d’anciens peuples et son origine est en grande partie khazare. »  

« Le lien israélite forme une partie si ténue de leur (les Juifs) génome qu’il annule 
leur revendication par l’ADN au Territoire, » dit Dean. 

« N’est-ce pas une immanente justice de la part du Dr Elhaik, » souligne Dean, 
« qu’il nous amène ainsi une preuve scientifique qu’ils ne sont pas le peuple juif de la 
Bible tel qu’ils se sont présentés ? Et cela ne rend-il pas frauduleuse l’historique 
diffamation d’antisémitisme par un peuple qui n’est même pas sémite ? » 

Jamai Kani est d’accord. Dans un article intitulé The Myth of the Jewish People (Le 
mythe du peuple juif), Gulf Daily News, 23 février 2013, il écrit : « La notion du 
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peuple juif en tant que race, plutôt que d’une religion de races variées, est sans 
fondement. » 

« Les résultats d’une étude publiée récemment par le généticien israélo-américain, 
le Dr Eran Elhaik de l’Université médicale John Hopkins, valide scientifiquement 
l’hypothèse des Khazars. » 

Le Dr Shlomo Sand de l’Université de Tel-Aviv, dont le livre, riche et original, 
The Invention of the Jewish People (L’invention du peuple juif), de 2007, ayant atteint 
le sommet de la liste des best-sellers tant en Israël qu’aux Etats-Unis, annonce que le 
mythe juif sera bientôt dénoncé. Le volume érudit de Sand présente une pléthore de 
preuves historiques et archéologiques démontrant que les Juifs ne sont pas la semence 
d’Abraham. Au lieu de ça, les Juifs d’aujourd’hui sont des Khazars. 

 

Le livre du Dr Shlomo Sand, The 
Invention of the Jewish People 

(L’invention du peuple juif), publié 
en 2007, fut un bestseller du New 

York Times 

Les Khazars usent de tricherie, de séduction et de meurtres pour obtenir le 
Territoire 

La nature raciste de ces voleurs de territoire se manifeste par ces déclarations faites 
par de hauts dirigeants khazars juifs en ce qui regarde leur utilisation de la tricherie, 
de la séduction et des meurtres pour obtenir le territoire par la terreur et le nettoyage 
ethnique. 

— « Le processus d’expropriation ainsi que le déménagement des pauvres 
(Palestiniens) doit se faire directement et de manière circonspecte. » 
(Théodore Herzl, fondateur du Sionisme International, dans L’agenda 
complet, chapitre 1, p. 88.) 

— « Les réfugiés palestiniens vont … tout simplement s’effondrer. Certains 
d’entre eux persisteront, mais la majorité sera un tas d’immondices humains, 
les rebuts de la terre, et ils s’enfonceront dans les plus bas niveaux du monde 
arabe. » (Département du Proche-Orient du gouvernement israélien, 1948.) 
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— « Il n’y a pas d’autre moyen que de transférer les Arabes d’ici vers les pays 
voisins, les transférer tous ; pas un village, pas une tribu ne doit être laissés. » 
(Joseph Weitz, administrateur du Fonds National pour la colonisation sioniste, 
de Journal intime et lettres à mes enfants, 1967, chapitre 3, p. 293.) 

— « Le seul bon Arabe est l’Arabe mort … Lorsque nous aurons colonisé le 
territoire, tout ce que les Arabes pourront faire à ce propos, ce sera de détaler 
comme des cafards drogués dans une bouteille. » (Ralph Eïtan, dirigeant du 
Likud de la faction Tsomet, 1981, dans le livre de Noam Chomsky, Fateful 
Triangle, pp. 129, 130.) 

— « Il est interdit d’être clément à leur égard, vous devez vous délecter de les 
annihiler. Êtres méchants et condamnables. Puisse le Saint Nom rendre 
rétribution sur la tête des Arabes et causer la perte de leur semence, et les 
anéantir, et faire en sorte qu’ils soient vaincus, et qu’ils soient rejetés du 
monde. » (Rabbin Ovadia Yosef, fondateur et leader spirituel du Parti Shas, 
Ma’ariv, 9 avril 2001.) 

— Ils (les Palestiniens) ne seront pas capables de faire  la guerre contre nous, ce 
qui inclura de refuser la nourriture aux villes arabes, d’empêcher l’éducation, 
stopper les pouvoirs électriques, et plus encore. Ils ne pourront plus exister. » 
(Benzion Netanyahu, père du Premier Ministre Benjamin Netanyahu, 
Wikipédia.) 

Jamai Kani note que les chrétiens ont tout gobé des fables raciales concoctées par 
les « Juifs » khazars. Cela semble concorder avec leurs concepts de l’Ancien 
Testament sur la supériorité juive. Les chrétiens, dit-il, doivent reconnaître maintenant 
que la science de l’ADN dénonce leurs illusions. 

« Fondé sur un mélange de mythes et de récits historiques fabriqués, Israël a 
échoué le test archéologique du temps et se voit maintenant dénoncé par la science 
de l’ADN. » 

À coup sûr, les Khazars ont grandement bénéficié — et continuent de bénéficier — 
de leurs mythes raciaux. Se déclarant les vrais descendants d’Abraham, ils ont 
astucieusement manipulé et utilisé le pouvoir du sionisme chrétien pour chasser par la 
force les Palestiniens du pays. « Nous ne faisons qu’obéir à Dieu, » répètent-ils sans 
cesse. 

Non seulement les chrétiens sionistes crurent-ils les Khazars, mais ils insistèrent 
aussi auprès du gouvernement américain pour que celui-ci leur offre tout le soutien 
possible. Comment auraient-ils pu refuser ? Ils croyaient faire l’œuvre de Dieu en 
s’assurant que le pays promis aux descendants et à la semence d’Abraham devienne 
leur possession. 

Les Palestiniens pourraient avoir plus de sang israélite 

Ce qui est fascinant, c’est que, et le Dr Ariella Oppenheim, et le Dr Elhaik ont 
découvert dans leurs recherches qu’un certain nombre de musulmans palestiniens — 
soi-disant des Gentils — sont pour le moins génétiquement reliés aux anciens 
Israélites. Certains ont même les chromosomes indiquant qu’ils sont des anciens 
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« Cohen ». Les Cohen sont ces Juifs qui, au temps jadis, servaient à la synagogue et 
au temple. 

Dans son étude de l’ADN, le Dr Ariella Oppenheim déclare : « Nous avons 
découvert que les Arabes portent aussi ces chromosomes (Cohen). » 

À l’Université hébraïque et à l’École médicale d’Hadassah, Oppenheim découvrit 
que leur ADN donne information que les Palestiniens ainsi que les Juifs tirent leurs 
origines des Kurdes d’Irak et de Turquie. Ils sont donc Khazars et non pas 
descendants d’Abraham. 

Les études génétiques démontrent en outre que « au moins 90 % des Palestiniens 
ont des liens génétiques très proches des Juifs » (beliefnet.com/news/2011/09/Jews-
Palestinians Have Close Genetic Ties).  

Est-ce que le conflit israélo-palestinien ressemblerait à la Guerre américaine entre 
les États, un cas simple de bataille entre frères ? Est-ce que les Juifs qui possèdent 
réellement plusieurs chromosomes israélites dans leur ADN seraient en opposition 
avec des Palestiniens ayant la même ADN israélite ? 

 

Les recherches en génétique du 
Dr Ariella Oppenheim ont 

découvert des chromosomes Y 
« Cohen » à la fois chez les 

Palestiniens et chez les Juifs. 

Après que les découvertes d’Oppenheim sur l’ADN furent publiées en 2001, 
l’éditeur du plus gros quotidien de Palestine, un musulman, mit au défi l’éditeur 
correspondant du plus gros journal d’Israël, un soi-disant Juif, dans un « Duel 
d’ADN ». Il dit : « J’ai plus de sang israélite courant dans mes veines que vous ! » 
L’Israélien repoussa le défi et refusa de passer l’ADN de son sang au test. « Non, 
merci, » répondit-il. 

Les chrétiens sionistes auraient-ils fait la promotion du mauvais peuple, en croyant 
erronément que les Khazars ont le sang juif ? Est-ce que les imposteurs (les Khazars) 
auraient utilisé le soutien chrétien pour aller assaillir et discriminer un peuple qui est, 
en fait, plus « juif » qu’eux-mêmes ? Dit sans ménagements, les « Juifs » 
d’aujourd’hui, en Israël, seraient-ils, selon leur ADN, des Khazars non-israélites ? 
Luttent-ils pour s’approprier le territoire des natifs palestiniens qui possèdent 
davantage d’ADN israélite qu’eux ? 
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Comment faire amende honorable ? 

Que doivent faire les chrétiens sionistes pour corriger les choses ? S’ils ont raison 
de croire que seule la semence d’Abraham a droit au territoire, cela ne doit pas plaire 
à Dieu que des non-Israélites, ne possédant aucun lien sanguin avec Abraham, se 
soient vu attitrer les droits sur le pays d’Israël. Les chrétiens devraient-ils maintenant 
retourner leur veste en soutenant des politiques pour déposséder les Juifs khazars du 
territoire dont ils se sont emparé illégalement ? 

       

David Ben Gurion (de son vrai nom polonais David Grun) arriva de Pologne pour devenir le 
premier Premier Ministre d’Israël en 1948. Il était khazar. 

Benjamin Netanyahu est le premier Premier Ministre né en Israël, mais son père provenait de 
Pologne et il était khazar. 

La science de l’ADN est facile à reproduire. Pour moins de 50 $ par personne, 
nous pourrions prendre des échantillons d’ADN de tous les citoyens d’Israël et de 
Palestine. Seulement ceux dont on prouverait qu’ils sont de véritables Juifs (peut-être 
de 1 à 2 pourcent) auraient la permission de rester. On dirait aux Khazars et aux 
autres : « Vous n’êtes pas d’Abraham. Vous devez partir. Dieu n’a donné ce pays qu’à 
la semence d’Abraham. » 

Car, après tout, tous les dirigeants d’Israël, les Premiers Ministres, étaient 
évidemment de faux Juifs, des Khazars. Depuis le premier Premier Ministre, David 
Ben Gurion (de son vrai nom David Grun), tous, à l’exception de Benjamin 
Netanyahu, provenaient de Pologne. Le Premier Ministre Shimon Peres, également 
polonais, avait pour vrai nom Szymon Perski. Benjamin Netanyahu, lui, quoique le 
seul né en Israël, avait un père qui provenait de Pologne. 

Même Vladimir Lénine de l’Union soviétique était un Juif khazar. Son vrai nom 
était Vladimir Ulyanov. Le second au commandement du Kremlin lors des débuts de 
l’ère communiste était Léon Trotsky (de son vrai nom juif khazar, Lev Bronstein). 
Karl Marx aussi était d’origine juive khazare. Donc, le communisme fut une 
concoction presque exclusivement juive khazare. 
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L’on notera que quasiment tous les Juifs (en vérité des Khazars) qui sont arrivé en 
Israël autour de 1948 et qui se sont emparé du territoire appartenant aux Palestiniens 
étaient, en fait, de virulents communistes. Quatre-vingt-dix pourcent de leurs têtes 
dirigeantes provenait de Pologne où les Khazars s’étaient installés au début du 
dixième siècle. À Tel-Aviv, en 1948, ils se donnaient le nom de « Petite Pologne ». 

Résultat final 

Si on utilisait l’ADN pour juger qui obtient le pays d’Israël et qui l’habite, on 
estime que tous les habitants actuels seraient palestiniens. Il y a probablement plus de 
Palestiniens possédant une certaine quantité de sang israélite qu’il y a de soi-disant 
« Juifs ». Si l’on emploie les standards propres aux chrétiens sionistes, ce résultat final 
serait juste et raisonnable. Serait-ce bien le cas ? 

Devrions-nous, en effet, utiliser comme critère que ceux qui possèdent le plus 
d’ADN israélite s’assurent la propriété du pays ? Il me semble que les chrétiens 
sionistes devraient vraiment réexaminer leurs pensées. La question que l’on doit se 
poser, c’est quel est le critère de Dieu pour s’assurer la propriété ? Est-ce que l’Israël 
de Dieu et l’Israël de l’homme sont deux entités complètement séparées et distinctes ? 

L’ADN fait autorité 

On croirait que ce n’est que par l’ADN que l’authenticité des descendants 
d’Abraham puisse être établie avec autorité. L’autorité des études d’ADN a déjà été 
atteinte. Maintenant, le monde sait. La Bible a absolument raison : 

« Je connais tes œuvres, et ta tribulation, et ta pauvreté, (quoique tu sois riche,) et 
les calomnies de ceux qui se disent Juifs, et ne le sont point, mais qui sont une 
synagogue de Satan » (Apocalypse 2:9). 

« Voici, je t’en donnerai de la synagogue de Satan, qui se disent Juifs, et qui ne le 
sont point, mais qui mentent ; voici, je les ferai venir, afin qu’ils se prosternent à 
tes pieds, et qu’ils connaissent que je t’ai aimée » (Apocalypse 3:9). 
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CHAPITRE 3 

La nouvelle science de l’ADN le confirme : 

Les « Juifs » ne sont pas les descendants 
d’Abraham  

« Je connais tes œuvres, et ta tribulation, et ta pauvreté, (quoique tu sois riche,) et les 
calomnies de ceux qui se disent Juifs, et ne le sont point, mais qui sont une synagogue 

de Satan »  

(Apocalypse 2:9). 

 

À qui devrait appartenir le pays d’Israël ? Les chrétiens évangéliques disent que ce 
devrait être les descendants d’Abraham. Ils montrent l’Ancien Testament et déclarent 
que Dieu a donné ce pays pour toujours aux descendants d’Abraham et que Dieu 
exige qu’eux seuls possèdent le pays. 

Pour les chrétiens évangéliques, il s’agit des Juifs. Oui, ce sont les Juifs qui 
possèdent le pays et c’est leur terre pour toujours. 

Selon les chrétiens évangéliques, les Juifs sont alors les descendants d’Abraham, sa 
semence. 

La science de l’ADN confond la sagesse universelle 

Il n’y a qu’un seul problème. Et un énorme. La science prouve que ceux qui se 
disent « Juifs » ne sont pas des Juifs ! La science de l’ADN a confondu les chrétiens 
évangéliques en prouvant de manière concluante que la grande majorité des gens de 
la nation d’Israël et de la Juiverie Mondiale ne sont pas les descendants d’Abraham. 

Presque tous ceux qui vivent aujourd’hui en professant être « Juifs » ne 
proviennent pas des anciens Israélites et ils ne sont pas la semence d’Abraham. En 
fait, les recherches sur l’ADN démontrent maintenant que les Palestiniens ont, en 
vérité, davantage de sang israélite que les « Juifs ». 

La nation d’Israël de nos jours est peuplée de sept millions et demi d’imposteurs. 

Les « Juifs » ne sont pas des Juifs, mais des Khazars 

La plus récente découverte en science d’ADN nous vient du Dr Eran Elhaik (« un 
Juif ») et ses associés de l’Institut de médecine génétique McKusick-Nathans de 
l’École de médecine universitaire Johns Hopkins. Dans une recherche soumise le 5 
décembre 2012 et publiée par la Presse de l’Université Oxford au nom de la Société 
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de Biologie et Évolution Moléculaire, il fut avéré que « l’Hypothèse khazare » est 
scientifiquement correcte. 

Qu’est-ce exactement que « l’Hypothèse khazare » ? Il s’agit simplement du fait 
que le génome juif est une mosaïque d’ancêtres provenant en tout premier lieu des 
Khazars. Les Juifs sont des Khazars, pas des Israélites. 

Les « Juifs » d’Amérique, d’Europe et d’Israël sont les descendants, non pas 
d’Abraham,, mais du roi Bulan et du peuple de l’ancienne Khazarie. La Khazarie était 
un amalgame de clans turcs ayant autrefois vécu dans le Caucase (le sud de la Russie). 
Ces gens turcs furent des païens s’étant convertis au judaïsme au cours du huitième 
siècle. Une fois convertis, ils se sont donné le nom de « Juifs », mais leur sang ne 
provenait pas d’Israël.  

Plus tard, les « Juifs » (khazars) émigrèrent, s’installant en Russie, en Hongrie, en 
Pologne, en Allemagne et un peu partout en Europe. En tant que « Juifs », les Khazars 
quittèrent ensuite les nations d’Europe, en 1948, et colonisèrent la nouvelle nation 
d’Israël débutante.  

Les gens d’Israël ne sont ni la semence, ni les descendants d’Abraham. Ils se 
nomment « Juifs », mais, en fait, la science de l’ADN démontre qu’ils sont des 
Khazars. Ils se disent « Juifs », mais ils n’en sont pas.  

« Il n’y a aucun lien sanguin ou familial parmi les Juifs, » dit le Dr Elhaik dans une 
entrevue donnée à Haaretz, quotidien d’Israël. « Les divers groupes de Juifs dans le 
monde d’aujourd’hui ne partagent pas une origine commune. Leur génome est en 
grande partie khazar. » 

Dieu n’a pas donné le territoire aux Khazars 

Donc, quand le Premier Ministre Netanyahu dit : « Dieu a donné ce pays à nos 
pères israélites, » il a absolument tort. Il n’y a pas de pères israélites chez les « Juifs » 
d’aujourd’hui. Lorsque les « Juifs » modernes disent qu’ils doivent posséder le 
territoire parce qu’ils sont Israélites et qu’ils sont la semence d’Abraham, ils se 
trompent. 

Les « Juifs » sont en Israël pour une raison et une seule. Parce que les Etats-Unis, 
en 1948, reconnurent la nation « d’Israël » et l’ont depuis financée et protégée. La 
Parole de Dieu n’a rien à voir avec ça ! 

La Parole de Dieu, la Sainte Bible, prophétise que, dans les derniers jours, des 
imposteurs déclareraient erronément et faussement être « Juifs ». La Bible dit que ces 
imposteurs allaient persécuter leurs ennemis, spécialement les chrétiens. Mais Dieu 
aura Sa revenche : 

« Voici, je ferai venir ceux de la Synagogue de Satan qui se disent Juifs, et ne le 
sont point, mais mentent ; voici, dis-je, je les ferai venir et se prosterner à tes 
pieds, et ils connaîtront que je t’aime » (Apocalypse 3:9). 
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Les « Juifs » (Khazars) ne sont-ils pas exactement comme l’a prophétisé notre 
Dieu ? Ne persécutent-ils pas les Palestiniens et ne profanent-ils pas le territoire, 
déclarant être ses habitants originaux ? Et cela, même si leurs ancêtres avérés, les 
Khazars, n’ont jamais mis les pieds dans le Proche-Orient et qu’ils ne sont pas la 
semence d’Abraham ? 

 

Le Dr Eran Elhaik, chercheur en génétique à la 
Faculté de médecine de l’Université Johns-Hopkins, a 

découvert que les « Juifs » d’aujourd’hui sont 
originaires de Khazarie et non pas d’Israël. Ils ne 

constituent pas la semence d’Abraham. 

Mes remerciements au Dr Elhaik de l’Université Johns Hopkins ainsi qu’à ses 
associés. Vous avez rendu un service de grande valeur grâce à vos recherches sur 
l’ADN pour la compréhension des chrétiens et du monde entier. Les recherches 
d’Elhaik confirment des études précédentes sur l’ADN, spécialement les travaux du 
Dr Ariella Oppenheim de l’Université hébraïque, qui trouva de même, en 2001, que 
les « Juifs » proviennent des Khazars plutôt que des Israélites. Le Dr Oppenheim a 
même découvert que certains Palestiniens possèdent les chromosomes prouvant qu’ils 
sont des « Cohen », reliés aux anciens Israélites qui travaillaient dans la Synagogue et 
le Temple. 

Où sont, et qui sont la semence d’Abraham ? 

Je demande à mes amis chrétiens évangéliques : Qu’allez-vous faire, maintenant ? 
Allez-vous tenir compte de ce que Dieu dit dans Apocalypse 2 et 3, concernant « ceux 
qui se disent Juifs mais n’en sont pas » ? Accepterez-vous que la science moderne de 
l’ADN soit légitime et valable pour prouver la vérité de la Parole de Dieu ? 

Ou bien alors, chers amis chrétiens, allez-vous jouer aux figurants en rejetant ce 
que Dieu et la science vous donnent comme information ? 

Dieu a dit que la semence d’Abraham hériterait du territoire. Si nous le croyons, 
nous devons absolument — à la lumière de la preuve de l’ADN — nous demander : 
Où sont, et qui sont la semence d’Abraham ? 
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Nous savons que Netanyahu et les gens qui habitent présentement en Israël n’ont 
pas droit au territoire. Ce sont des intrus, de faux prétendants. Mais il existe un 
véritable et légitime Peuple Élu de Dieu. En fait, les Écritures ont toujours eu raison. 
La réponse se trouve dans Galates 3:29. Lisez-la vous-mêmes ! 

« Or si vous êtes de Christ, vous êtes donc la semence d’Abraham, et héritiers 
selon la promesse. » 

Donc, si vous appartenez à Jésus-Christ, notre Seigneur, vous êtes la « semence 
d’Abraham », peu importe votre race physique. Vous êtes vainqueurs et Apocalypse 
21:7 promet que « celui qui vaincra, héritera toutes choses ». C’est le grand secret 
que tous les vrais chrétiens devraient savoir. 

Dieu n’est pas raciste. La Grande Mission s’étend à toutes les races et genres 
ethniques. Nous qui aimons Jésus sommes Son Peuple Élu et nous obtenons la 
promesse d’abord faite à Abraham dans la Genèse.  

Sachez cela et vous serez pour toujours grandement bénis. Et cela, mes chers amis, 
c’est la promesse faite à Abraham et à sa semence. 
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CHAPITRE 4 

Les « Juifs » ne sont pas la semence d’Abraham 

Comment le canular racial des Juifs a 
finalement été dénoncé 

Les plus récentes études scientifiques sur l’ADN, démontrant que presque tout le 
peuple connu aujourd’hui sous le nom de Juifs d’Israël — et, en vérité, Juifs de 
partout dans le monde — sont en fait d’origine khazare et non pas israélite, se voient 
appuyés par les œuvres précédentes des historiens. 

Ces historiens ont vu leurs livres et leurs rapports savants être immédiatement 
attaqués par les sionistes au désespoir de maintenir la fiction faisant croire que les 
Juifs peuvent faire remonter leur héritage jusqu’à Abraham. 

Les sionistes connaissaient la vérité — c’est-à-dire qu’ils ne sont pas une race mais 
un composite de nombreuses races. Il leur fallait entretenir le mythe qu’ils étaient une 
race homogène soudée par la religion et les intérêts communautaires depuis 5 000 ans. 
Ce n’est que de cette façon que les Juifs sionistes pouvaient se déclarer la semence 
d’Abraham. Il n’y eut qu’en se présentant comme « Israélites » que les Juifs ont pu 
réclamer la possession d’un pays où ni eux ni leurs ancêtres n’ont jamais été. 

Les sionistes savaient également que leur génocide et nettoyage ethnique contre les 
Palestiniens ne se justifiaient pas à moins qu’eux, les Juifs, eussent droit au territoire. 
Autrement, comment auraient-ils pu obtenir que les millions de chrétiens 
évangéliques les supportent dans leur horrible attitude ? Si on les soupçonnait d’être 
des convertis au judaïsme, et pas réellement les tribus mentionnées dans la Bible, s’en 
était fait d’eux. Leur Mensonge serait découvert — on les regarderait pour ce qu’ils 
sont — des imposteurs. 

Réussir le canular 

Les Juifs sionistes ont pu réussir leur canular racial pendant des décennies, même 
si des historiens et des anthropologues — dont beaucoup de juifs — rédigèrent un 
livre après l’autre. En 1899, le célèbre historien britannique Houston Stewart 
Chamberlain publia The Foundation of the Nineteenth Century (Fondement du dix-
neuvième siècle) qui soutenait que les Juifs ne forment pas une race, mais qu’ils sont 
plutôt des « bâtards ». (À l’époque, bâtard n’avait pas un sens péjoratif.) 

Yitzhak Schipper, largement cité dans The Economic Role of Jews in Medieval 
Poland (Le rôle économique des Juifs dans la Pologne médiévale) de Jacob Litman, 
affirme que les Khazars étaient les « Juifs ». En 1867, le grand érudit juif Abraham 
Harkavy, dans The Jews and Languages of the Slavs (Les Juifs et les langues des 
Slaves), parla de la langue yiddish juive venant des Khazars. 
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Ce fut toutefois un éminent Juif nommé Arthur Koestler, lui-même sioniste, qui 
publia en 1976 un livre ayant provoqué une grande sensation. The Thirteenth Tribe 
(La treizième tribu) eut l’effet d’une bombe littéraire. L’œuvre précise de Koestler se 
voulait une réfutation d’Hitler et des Nazis, mais elle eut d’incroyables conséquences 
inattendues. Il écrit : 

« La grande majorité des Juifs survivant dans le monde sont d’origine européenne 
de l’est — peut-être principalement de Khazarie. S’il en est ainsi, cela voudrait dire 
que leurs ancêtres (aux Juifs) ne proviennent pas de Canaan, mais du Caucase, 
jadis considérée le berceau de la race aryenne, et qu’ils sont génétiquement parlant 
plus étroitement reliés aux tribus des Huns, des Ulgurs et des Magyars qu’à la 
semence d’Abraham, Isaac et Jacob … L’histoire de l’Empire khazar, à mesure 
qu’il émerge lentement du passé, commence à ressembler au canular le plus cruel 
que l’histoire ait jamais perpétré. » 

 

Le célèbre livre d’Arthur 
Koestler, La treizième tribu, s’est 

vu donner raison par les 
recherches sur l’ADN. 

Koestler, pensant rendre service à ses camarades juifs, fut attaqué sans merci par 
d’autres sionistes qui sentaient qu’il laissait sortir le chat du sac. S’ils venaient des 
Khazars et n’étaient pas d’origine israélite, les Juifs n’avaient aucun droit à la terre 
d’Israël. Ils n’étaient pas la semence d’Abraham, mais du roi Bulan du peuple de 
Khazarie. 

Comme l’explique Shlomo Sand, professeur d’histoire à l’Université de Tel-Aviv, 
dans son remarquable livre de 2007, The Invention of the Jewish People (L’invention 
du peuple juif), « sans l’Ancien Testament entre les mains et l’exil du peuple juif en 
mémoire, Israël ne serait aucunement justifié d’annexer la Jérusalem arabe et d’établir 
des installations dans la Bande de Gaza, dans le Plateau du Golan et même dans la 
Péninsule du Sinaï. » 

S’ils étaient des Khazars, le titre de « Peuple Élu » ne s’appliquerait pas à eux. En 
fait, ils ne seraient qu’un autre conglomérat ethnique usurpateur, déclarant faussement 
être « Juifs » et désirant assassiner pour posséder illégalement les terres ancestrales 
légitimes des Palestiniens. 
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D’autres livres suivirent, dont celui à noter de Kevin Brook, The Jews of Khazaria 
(Les Juifs de Khazarie), 1999. Mais ces nombreux bouquins savants ne formèrent 
jamais vraiment consensus à cause de l’opposition sioniste. Comme l’a déjà écrit 
Orwell, « celui qui contrôle l’histoire contrôle le monde. » 

La science de l’ADN présente la dure réalité 

En 1968, deux scientistes britanniques, Watson et Crick, proposent la science de 
l’ADN. Depuis cette date, l’ADN est devenue la principale science employée en 
criminologie, que ce soit pour déclarer coupable ou pour exonérer. C’est devenu si 
populaire que l’on peut acheter des « kits d’ADN » individuels pour que chacun 
puisse faire ses propres tests sanguins et déterminer son héritage jusqu’au dernier 
degré de pourcentage. 

 

Watson et Crick furent des chercheurs britanniques ayant 
découvert, en 1968, l’importance de l’ADN. 

Grâce à la science de l’ADN, les historiens et les anthropologues sont maintenant 
capables de trouver les chaînons manquants et démêler les mystères de la race et de 
l’ethnologie. 

En 2001, le Dr Ariella Oppenheim, biologiste de l’Université hébraïque, publia la 
première étude approfondie sur l’ADN et l’origine des Juifs. Ses recherches établirent 
que presque tous les Juifs proviennent de sang turc et kurde. Non seulement cela, mais 
le Dr Oppenheim fit voir que les Palestiniens — le peuple même que les Juifs ont 
persécuté et éjecté de la terre d’Israël depuis 1948 — ont peut-être plus de sang 
israélite que les Juifs. En somme, la vaste majorité des Juifs ne sont pas juifs ; certains 
Palestiniens le sont. Plusieurs Palestiniens ont même un chromosome d’ADN 
établissant qu’ils sont « Cohens » — ouvriers de l’ancien Temple et de l’ancienne 
synagogue des Juifs. 
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L’étude d’ADN définitive 

Maintenant, voici l’étude d’ADN ultime et définitive du Dr Eran Elhaik et associés 
de l’Institut de médecine génétique McKusick-Nathan, de l’École universitaire de 
médecine Johns Hopkins. Intitulée The Missing Link of Jewish European Ancestry : 
Contrasting the Rhineland and the Khazarian Hypotheses (Le chaînon manquant de 
l’ascendance européenne juive : contraste entre les hypothèses de Rhénanie et de 
Khazarie) et publié par l’Oxford Journal au nom de la Société de biologie et évolution 
moléculaire, l’étude confirme les recherches d’Oppenheim et les nombreux bouquins 
savants. 

Le Dr Elhaik et la prestigieuse École universitaire de médecine Johns Hopkins 
concluent dans leur rapport : « L’Hypothèse khazare propose que les Juifs d’Europe 
de l’Est descendent des Khazars, amalgame de clans turques qui colonisa le Caucase 
dans les premiers siècles après J.-C. et se convertirent au judaïsme au huitième siècle 
… À la suite de l’écroulement de leur empire, les Judéo-khazars s’enfuirent en Europe 
de l’Est. L’essor de la juiverie européenne s’explique dès lors par la contribution des 
Judéo-khazars. » 

Qui peut discuter la science de l’ADN ? 

Ainsi, la science de l’ADN a prouvé que les découvertes des nombreux historiens 
et anthropologues sont exactes. Les « Juifs » d’Israël ne sont pas de la descendance 
d’Abraham, mais proviennent plutôt des sujets du roi Bulan de Khazarie. 

Maintenant, cela change tout. 
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CHAPITRE 5 

De nouvelles découvertes scientifiques démolissent 
la théorie de suprématie juive 

Sang impur 
« Nous, les Juifs, considérons notre race comme supérieure à toute l’humanité et nous 

anticipons … notre triomphe au-dessus de tous. » 

— Goldwin Smith (juif) 
Professeur d’histoire moderne 

Université d’Oxford 

J’ai été fasciné par un article que j’ai lu récemment sur Internet et écrit par un 
journaliste juif. Il était intitulé Who Jew ? (Qui Juif ?). Le journaliste était plutôt fier 
de sa race et il n’arrêtait pas de vanter sans cesse les succès des Juifs au travers de 
l’histoire, spécialement dans des domaines tels que les divertissements, le cinéma, la 
littérature et la culture. Il poursuivit en citant le nom de nombreuses célébrités juives, 
comme Rodney Dangerfield, Charlie Chaplin, Sharon Stone et Barbara Streisand. 

J’étais bien sûr familier avec ce genre de déclarations répétées, vantardes et 
arrogantes des Juifs. Mais tout ça devient fatiguant à la longue. Je me lasse de lire et 
d’entendre ce qui, à mes yeux, ne sont que de nombreux exemples de vantardises 
racistes à la Braggadochio de la part des Juifs. C’est une chose d’être fier de ce que 
l’on est, de sa race. Mais c’est une tout autre affaire que de miser sur l’outrageuse 
déclaration que votre ADN, votre chair, votre sang font de vous les Élus de Dieu, la 
race supérieure destinée à régner sur les goyim (bétail, i.e. les races de Gentils) 
stupides et inférieurs. 

Les Juifs se vantent d’une suprématie raciale 

Prenez en considération ces déclarations orgueilleuses attribuées à des Juifs : 

« Un millions d’Arabes ne valent pas l’ongle d’un Juif. » 

— Rabbin Yaacov Perrin 
The New York Times 
28 février 1994, p. 1 

« Il y a un gouffre entre nous et nos ennemis. Ils n’appartiennent pas à notre 
continent, à notre monde, mais, à vrai dire, ils sont d’une galaxie différente. » 

— Moshe Katsave 
Président israélien 

The Jerusalem Post 
10 mai 2001 
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« Les Palestiniens sont des bêtes à deux pattes. » 

— Menachem Begin 
Premier Ministre d’Israël 

New Statesman 
25 juin 1982 

« Notre race va prendre sa place légitime dans le monde, où chaque Juif sera un 
roi et chaque Gentil un esclave. » 

— Rabbin Emmanuel Rabbinovich 
Common Sense 
12 janvier 1952 

Le révolutionnaire juif Adam Weishaupt, fondateur de l’Ordre des Illuminati 
(1776), et les Juifs communistes Lénine et Trotsky auraient été sans aucun doute très 
fiers de ces sentiments si ouvertement ethnocentriques et pro sionistes. Et il me 
semble que beaucoup de chrétiens évangéliques, invétérés judaïsants qu’ils sont, 
applaudiraient aussi. Après tout, les judaïsants croient fermement que Dieu favorise 
les Juifs. Ils enseignent que Dieu les a choisis pour toujours comme étant Son propre 
peuple et qu’Il a donné le territoire aux Juifs pour toujours. 

Si, par conséquent, les Juifs ont arraché et volé le territoire en assassinant les 
pauvres Palestiniens dont les ancêtres y ont vécu pendant des siècles et des siècles, 
alors, qu’il en soit ainsi. Le vol et le meurtre découlant de la promotion financière et 
autres intérêts de la race supérieure juive ne peut pas être mal, n’est-ce pas ? Non, 
certainement pas ! Ce n’est que servir Dieu, d’accord ? 

Un dilemme terrible montre sa face hideuse 

Toutefois, à notre grande surprise, un terrible, terrible dilemme fait surface. Oui, 
un problème horrible a surgi. S’il est vrai que les Juifs sont les « Élus de Dieu », Sa 
race sanguine supérieure, et s’il est vrai qu’eux, et seulement eux, se sont fait octroyer 
le territoire pour toujours par une alliance exclusive avec Dieu, alors — ok. Mais… 
mais… mais… 

COMMENT SAVOIR QUI SONT LES VRAIS JUIFS ? 

Plus succinctement, et plus à l’essentiel : 

RESTE-T-IL, EN FAIT, UN SEUL VRAI JUIF SUR LA SURFACE DE LA 
PLANÈTE ? 

Les nouvelles recherches scientifiques sur l’ADN et les découvertes historiques — 
qui commencent à peine à être comprises de Monsieur le Citoyen moyen — horrifient 
les Juifs de haut niveau. Les spécialistes en génétique de l’Université Johns Hopkins, 
de l’Université Oxford d’Angleterre, de l’Université Harvard à Boston, de 
l’Université hébraïque en Israël, de l’Université de l’Arizona et autres institutions 
distinguées, qui utilisent les plus récentes méthodes de test et bases de données sur 
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l’ADN, en sont venues à une conclusion étonnante. Il n’y a personne sur terre qui soit 
un Juif vraiment pur ! 

Les nouvelles recherches sur l’ADN nous sont parvenues du Dr Ariella 
Oppenheim, une Juive professeur de génétique à l’Université hébraïque d’Israël, ainsi 
que de cinq de ses collègues de recherche. Leurs découvertes signalèrent, dans 
l’ American Journal of Human Genetics (novembre 2001), que les Juifs sont 
étroitement reliés par l’ADN aux Iraquiens, aux Kurdes, aux Turques et aux 
Arméniens. Les Séfarades (Juifs du Proche-Orient) diffèrent toutefois des Juifs 
européens, quoique beaucoup d’entre eux soient de souche khazare (turque). 

C’était en 2001. Puis, à la fin de 2012, le Dr Eran Elhaik, généticien né en Israël 
oeuvrant à l’Université médicale Johns Hopkins de Baltimore, dans le Maryland, 
publia ses colossales découvertes dans un article, The Missing Link of Jewish 
European Ancestry : Contrasting the Rhineland and the Khazarian Hypotheses 
(Chaînon manquant de l’ascendance juive européenne : contraste entre les 
hypothèses de Rhénanie et de Khazarie). Publié dans un journal faisant autorité, 
Genome Biology and Evolution des Presses de l’Université d’Oxford, les érudits qui 
examinèrent l’article le décrirent comme plus profond et précis que toutes les études 
précédentes sur l’ascendance des Juifs. 

Quelle était la remarquable découverte du Dr Elhaik ? Il découvrit que le matériel 
génétique (ADN) des Juifs modernes n’est effectivement relié d’aucune façon aux 
anciens Israélites. Comme l’ont maintenu si longtemps les historiens et les 
anthropologues, les « Juifs » d’aujourd’hui sont les descendants de la nation 
caucasienne connue sous le nom de Khazars. Les Juifs sont khazars, pas la semence 
d’Abraham, Isaac et Jacob. 

Les Palestiniens ont-ils plus de sang israélite ? 

Et de plus, il n’y a pas de doute là-dessus, les nouvelles recherches sur l’ADN 
prouvent que les Arabes et les Palestiniens — oui, les ennemis des « Juifs » 
d’aujourd’hui — ont autant sinon plus de sang des anciens Israélites dans leur corps 
que les gens qui, en Israël et en Europe se donnent le nom de « Juifs » et sont 
identifiés comme « Juifs ». 

En d’autres mots, un Palestinien typique, ou un Syrien, un Kurde ou un Irakien 
nommé Ahmed, Mohammed ou Hussein pourrait davantage être israélite qu’un 
homme ou une femme vivant de nos jours en Israël ou en Amérique qui déclare être 
« Juif » et porte le nom de, disons, Weinstein, Goldberg, Greenspan, Rubin, Stein, 
Rosenberg, Foxman, Sharon ou Netanyahu ! 

Comme le souligna The New York Times, « Selon une nouvelle étude scientifique, 
les Juifs sont les frères génétiques des Palestiniens, des Syriens, des Libanais et ils 
partagent tous une lignée génétique commune. » 

The Proceedings of the National Academy of Science (Les séances de l’Académie 
nationale des sciences), du 6 juin 2000, ont découvert que « les hommes juifs — du 
moins, les hommes qui s’identifient comme « Juifs » — partagent un assortiment 
commun de signatures génétiques avec des non-Juifs (Arabes) de la région du Proche-
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Orient. » En effet, les gens que nous appelons Arabes et Juifs sont réellement frères 
dans leur composition génétique. 

Le secret est sorti ! 

Stuart Wilde, écrivain et conférencier populaire, insinue que le secret est sorti ; 
grâce aux découvertes des nouvelles recherches scientifiques sur l’ADN, les 
traitements de faveur envers des gens simplement parce qu’ils se disent « Juifs » 
s’effondrent.  

« Bien sûr, les Juifs pourraient abandonner leur racisme et leur bigoterie de 
« peuple élu » afin de faire la paix avec l’humanité. Ils déclarent posséder un sang 
spécial, mais [les études] modernes sur l’ADN les tournent en dérision. Les Juifs 
du Proche-Orient ont le même ADN que le peuple palestinien qu’ils considèrent 
comme des goyim (du bétail), des sous-humains. Les Juifs européens ont un ADN 
européen. Il est tragique de voir jusqu’à quel point l’ego peut se montrer insensé, 
tout à fait triste et pathétique d’une certaine manière. » 

Naturellement, les Juifs constituant l’élite des Illuminati sont extrêmement alarmés 
face à ces nouvelles révélations scientifiques. Ils s’inquiètent des implications. 
Jusqu’à maintenant, tout ce qu’on avait à faire pour prouver une descendance juive, 
selon la loi juive, c’était de produire quelque document artificiel ou autre « preuve » 
démontrant « l’héritage juif » de quiconque du côté maternel de la lignée. Mais, 
horreur des horreurs, les scientistes biologiques, en faisant des recherches sur la lignée 
d’ADN matriarcale, ont découvert qu’il n’y a absolument aucun lien entre les soi-
disant « Juifs » modernes et l’ADN des anciens Israélites. Oh boy ! 

Feu Christopher Hitchens, commentateur politique bien connu et auteur juif, 
rédigea un article dans Forward, la populaire publication juive lue régulièrement par 
des dizaines de milliers de Juifs américains. Hitchens déclara que les nouvelles études 
sur l’ADN offraient un futur dramatique et différent à ceux disant qu’ils sont Juifs. 
Pour plaisanter, il lança une pointe en disant que les Juifs d’aujourd’hui ne sont 
évidemment plus complètement sémites et, donc, qu’ils doivent être des « semi-
sémites ». 

Hitchens écrivit également avec sagesse : « D’après la loi de Moïse, la Loi du 
Retour, le code civil d’Israël et les Lois de Nuremburg, je suis un Juif. » Mais il 
poursuivit : « Les récents tests avancés sur l’ADN ont soit simplifié, soit compliqué 
les déclarations des livres saints et des textes fondateurs. » 

« La pureté ethnique est une fantaisie » 

Admettant que « la pureté ethnique est une fantaisie », Hitchens poursuit en notant 
les résultats d’une équivalence entre la banque de données génétiques des Kohanim 
— Juifs surnommés Cohen dont l’ascendance juive est soi-disant la plus forte et la 
mieux attestée — et celle d’une « tribu perdue », les Lembas d’Afrique, dans le pays 
de Namibie. Les noirs d’Afrique déclarent depuis longtemps être israélites, mais les 
Juifs blancs ont l’habitude d’en rire en tournant la chose au ridicule. 
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Devinez quoi ? Les scientistes disent maintenant que les noirs de la tribu des 
Lembas ont raison : 

« Un essai fascinant dans le Commentary (publication juive) décrit les résultats … 
L’agencement génétique fut étonnamment proche. Ainsi qu’avec d’autres 
groupes… » 

« Combien de temps, » demande Hitchens, « avant que nous puissions codifier 
l’ADN khazar (mongole/turque) et savoir si Koestler avait raison ou si les Ashkénazes 
(Juifs européens) ont un quelconque droit génétique sur Gaza ? » 

Malheureusement, Hitchens est décédé en 2011, à peine un an avant que l’étude 
monumentale du Dr Eran Elhaik à l’Université Johns Hopkins de Baltimore, au 
Maryland, soit publiée, confirmant que les Juifs ashkénazes n’ont aucun droit 
génétique sur Gaza et la Palestine. 

Les Juifs qui sont africains et indiens 

Hitchens toucha le problème, le gros, gros problème des Israéliens et de l’élite 
juive qui luttent pour maintenir la fiction d’une pureté raciale ou ethnique. Déjà, les 
scientistes avaient découvert que certains Africains noirs sont, en vérité, des Juifs, 
mais également qu’une communauté de gens dans la nation de l’Inde est reliée aux 
Juifs par l’ADN. Ils ont l’air Indiens, bien sûr, mais ils possèdent autant d’ADN 
« juif » que le « peuple juif vivant en Israël ». Ils ont même plus de sang juif (ADN) 
que de nombreux Juifs européens.  

En fait, dans une récente étude scientifique de Juifs européens, on trouva que 
presque 88 % de ces gens-là n’ont aucun ADN juif ! 

Alors, quoi ? Ouais, c’est ça. Il se trouve que les Juifs ne sont pas du tout d’origine 
israélite. Ils sont d’origine khazare. Avant, tout cela n’était que théorique. Maintenant, 
c’est un fait. Beaucoup de Juifs sont khazars et ni eux ni leurs ancêtres n’étaient 
israélites. Ils ne sont pas liés génétiquement aux anciens Israélites. Donc, cela soulève 
une question : Est-ce que ces gens-là qui se disent Juifs sans l’être méritent le 
territoire ? De toute évidence, ils ne sont pas la semence d’Abraham. Leur ADN le 
prouve. Est-ce que l’alliance éternelle s’applique à eux ? Devrions-nous mettre ces 
imposteurs raciaux dehors ? 

« Mais réprime les folles questions, les généalogies… » 

Il semble que la Sainte Bible ait eu aussi raison depuis toujours. Les Écritures nous 
conseillent sagement de rejeter nos folles notions concernant la race et d’accepter le 
truisme que Dieu ne fait acception de personne. L’apôtre Paul a écrit : « Et de ne 
s’adonner point aux fables et aux généalogies… » (1 Timothée 1:4). 

Ensuite, afin de mettre l’emphase sur cette question, il déclara : « Mais réprime les 
folles questions, les généalogies, les contestations et les disputes de la Loi ; car elles 
sont inutiles et vaines » (Tite 3:9). 
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Ouah ! Donc, calculer les généalogies et tenter d’élever un peuple sur la simple 
base de son origine raciale, c’est de la folie, c’est inutile et c’est vain. Mais il est clair 
que les judaïsants ne se préoccupent pas le moins du monde de ce que dit la Bible. Ils 
sont obsédés par la fantaisie du suprématisme racial et la poursuite sans fin des 
généalogies.  

Qui obtient le territoire ? 

Alors, qui obtient le territoire ? Pour être équitables, ne devrions-nous pas 
administrer un test d’ADN à tous les Arabes et les Juifs vivant dans le monde et 
trouver qui possède le plus ancien ADN israélite ? Pourquoi pas ? Trouvons qui est 
réellement juif. Qui sont réellement ceux qui, s’il y en a, ont pour père Abraham ? Si 
Netanyahu, le Premier Ministre d’Israël, n’est pas vraiment juif, mais que le Président 
de l’Autorité palestinienne a plus d’ancien ADN israélite, alors, si nous voulons, 
désignons le Palestinien comme le nouveau et authentique Premier Ministre d’Israël. 
Ou peut-être bien que nous devrions donner le poste à un noir de la tribu Lemba 
d’Afrique. En fait, il se peut qu’un hindou à la peau brune mérite d’être Premier 
Ministre. Peut-être que les « Juifs » hindous ont droit au territoire en tant que leur 
possession éternelle. 

Après tout, n’est-ce pas une question de race ? La race juive. Si, toutefois, c’était 
une question de religion, sur laquelle on base un Juif selon son allégeance à la religion 
du judaïsme, alors, l’ancien acteur Sammy Davis Jr, Juif converti, ou l’ancienne 
actrice canon, la blonde Marilyn Monroe, elle aussi Juive convertie, auraient pu, en 
toute légitimité, devenir héritiers de la Promesse. En tant que Juifs de par préférence 
religieuse, Davis et Monroe ne furent-ils pas des « Élus de Dieu » ? Peut-être leurs 
héritiers vivant aujourd’hui méritent-ils le territoire. 

D’ailleurs, les vulgaires chanteuses pornos modernes, Madonna et Britney Spears, 
ainsi que les comédiennes mal embouchées Roseanne Barr et Whoopi Goldberg, en 
vertu de leur étude de la kabbale juive, sont Juives et ont droit au territoire ! Si la 
dévotion à la religion juive est tout ce qui compte, ces dépravées sont vraiment de la 
semence d’Abraham ! 

Quel que soit le cas, c’est un fait que les chrétiens judaïsants commencent à avoir 
l’air spectaculairement stupides — et pitoyablement racistes et bigots par surcroît ! 
Graham, Lindsey, Hagee et les autres tentent apparemment de nous vendre les Juifs 
plus blancs comme étant les vrais Juifs. Mais pourquoi seuls des hommes blancs 
devraient posséder le territoire ? Qu’en est-il des Juifs noirs ou bruns, des Juifs 
hindous, des Juifs bouddhistes ? 

Les scientifiques confirment qu’il n’y a nulle part sur terre quelqu’un ressemblant 
à un pur Juif. Scientifiquement, une « race juive » n’existe biologiquement pas. Ils ne 
sont tous que du Heinz 57, des saveurs raciales multiples, comme la crème glacée 
Baskin-Robbins. Donc, à quel Juif les judaïsants accorderont-ils le prix ? 

N’importe qui peut être juif 

Tel qu’observé par un écrivain Internet narquois, tout le monde peut dire « Je suis 
Juif », et personne ne peut prouver qui a tort et qui a raison : 
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« Oui, ils peuvent être juifs. On pourrait avoir une poignée d’éboueurs qui décide 
de s’appeler Juifs. Un groupe politique peut s’identifier comme étant juif, et 
n’importe quel genre de groupe le peut. Peut-être des Africains, des Grecs ou des 
Chinois — ils peuvent aussi le dire et ils pourraient avoir raison scientifiquement. 

« Rien n’empêche personne de s’appeler Juif. On peut même dire « je suis 
descendant des Israélites, je mérite ce territoire, Dieu me l’a donné. » 

« Et tous les soi-disant Juifs vivant en Israël n’ont pas plus le droit au territoire que 
les nouveaux arrivants disant qu’ils sont les vrais Juifs. À qui les chrétiens 
donneront-ils le territoire ? Qui sont les vrais et qui sont les faux ? Qui remporte 
l’or ? » 

Ça paie de déclarer qu’on est juif, n’est-ce pas ? 

Qui Juif ? demandait l’homme dans son article. Eh bien, la réponse scientifique est 
« personne ». Pourtant, il y a encore certains hommes pour continuer à s’identifier en 
tant que Juifs. Pourquoi ? Serait-ce par cupidité ? Il n’y a pas de bénéfice à être 
italien, belge, mexicain ou indien. Mais il y a d’énormes avantages à être juif. Ça paie 
d’être Juif ! Vous devenez spécial et élu, et vous obtenez le territoire de quelqu’un 
d’autre. Et s’il se plaint, eh bien, tuez-le simplement. Comme l’a dit le rabbin Yaacov 
Perrin, un million d’entre eux ne valent pas l’ongle d’un Juif ! 

Mais, d’un autre côté, ça pourrait être un jour, peut-être très bientôt, fort dangereux 
d’être « Juif », tout spécialement si vous n’êtes pas un vrai Juif. (Et, scientifiquement, 
personne ne l’est.) Voyez-vous, Dieu n’apprécie pas beaucoup les racistes, les 
menteurs, les voleurs de territoire, ceux qui se prétendent ce qu’ils ne sont pas, et tout 
spécialement ceux qui blasphèment le nom de Jésus en déclarant faussement qu’Il 
n’était pas le Fils de Dieu. 

Alors, attention à vous qui dites être juifs et ne le sont pas, mais mentent. Dans vos 
fantaisies raciales, vous pouvez imaginer qu’un jour tous les Gentils de la terre seront 
vos esclaves. Mais on vous prouvera que vous avez drôlement tort. 

Racialement, il ne reste plus aucun vrai Juif sur terre. Dieu connaît ceux qui sont 
des imposteurs raciaux. Il connaît leurs excès, leur orgueil arrogant et leur tragique 
haine de l’humanité. Dieu rejette leur racisme. Leurs folles généalogies Lui sont 
inutiles et s’ils ne se repentent pas, ils sont dans le gros, gros trouble. 

« Je connais … le blasphème de ceux qui se disent être Juifs, et qui ne le sont 
point, mais qui sont la Synagogue de Satan … Que celui qui a des oreilles, écoute 
ce que l’Esprit dit aux Eglises » (Apocalypse 2:9, 11). 
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CHAPITRE 6 

La race et la Khazarie 
« Dieu a donné titre de ce pays (Israël) aux Juifs, il y a plus de 5 000 ans. C’est leur 

territoire. » 

— L’ancien gouverneur Mike Huckebee 
The Mike Huckebee Show 

(Fox News, 2012) 
 

« Nos recherches soutiennent la Thèse khazare. Les Juifs proviennent de l’ancienne 
ascendance khazare. » 

— Le Dr Eran Elhaik 
Université médicale Johns Hopkins 

École Nathan Musick de science génétique 
(décembre 2012) 

 

Les chrétiens sionistes font souvent la remarque de ce qu’ils croient être la pureté 
de la race juive. C’est cette qualité raciale, disent-ils, qui fait des Juifs un peuple 
unique et particulier. « Seuls les Juifs ont été conservés purs par Dieu depuis des 
milliers d’années, » proclament-ils avec confiance. Les chrétiens sionistes croient que 
les Juifs sont une race distincte et séparée, spéciale face à toutes les autres et sont 
demeurés distincts au fil des siècles depuis Abraham. Leurs théories religieuses 
soutiennent que les Juifs sont le Peuple Élu de Dieu. Ce sont les seuls, parmi toutes 
les races, que Dieu aime le plus, qu’Il a préservés et qu’Il continuera à garder purs 
pour toujours. 

La science de l’ADN doit être un dur coup porté à la confiance des chrétiens 
sionistes. Pourtant, certains Juifs se méfient d’attribuer la pureté à leur race. Le rabbin 
Harold M. Schulweiss déclare que le judaïsme n’est pas une entité biologique raciale 
ou ethnique. « Le Juif n’est pas une question de gènes ou de chromosomes … Le 
judaïsme n’est pas enraciné dans la race, le clan ou la matière génétique, mais c’est un 
choix de tradition religieuse. » (www.khazaria.com/genetics/abstracts.html) 

Le rabbin Rami Shapiro a écrit : « Il n’y a qu’une réponse à la question Qui est 
Juif ? qui puisse fonctionner. Un Juif, c’est celui qui prend au sérieux le judaïsme. » 

Le rabbin Jonathan Sacks est un des plus renommés de la juiverie. Dans son livre 
Future Tense : Jews, Judaism, and Israel in the Twenty-First Century (Temps futur : 
les Juifs, le judaïsme et Israël dans le vingt-et-unième siècle), il concède que la 
théorie des origines khazares d’Arthur Koestler a beaucoup à offrir. « Le judaïsme 
n’est pas une ethnicité et les Juifs ne sont pas un groupe ethnique, » écrit Sacks. 
« Rendez-vous au Mur ouest de Jérusalem et vous y verrez des Juifs de toutes les 
couleurs et de toutes les cultures sous le soleil. » 

Mais la voix de ces Juifs est noyée par les Juifs qui insistent à dire qu’ils sont 
uniques et spéciaux, peuple séparé à qui Dieu légua le territoire quelques 5 000 ans 
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auparavant. Ils prétendent être la semence d’Abraham, le Peuple Élu de Dieu, des 
surhumains. Leur Talmud et la Kabbale renforcent cette vision, établissant que la race 
juive est destinée à régner sur la planète terre. Par conséquent, les Juifs rabbiniques 
préparent ce jour et continuent à agir comme des être humains supérieurs, même 
comme des « dieux » sur terre. 

Les « Juifs » s’inquiètent de perdre leur statut spécial 

Shlomo Sand de l’Université de Tel-Aviv dit, dans The Invention of the Jewish 
People (L’invention du peuple juif), que les Juifs craignent depuis longtemps « tout 
élément qui pourrait défier le mythe » des origines judaïques abrahamiques. « Même 
des nationalistes, dont l’athéisme est confirmé, font appel aux symboles religieux 
dans leur autodéfinition, alors que des ecclésiastiques respectés acceptent le principe 
du « sang » comme marque limite. » Il écrit ceci : 

« Le sionisme a adopté l’aspect d’exclusion le plus vaniteux de la tradition 
religieuse juive … L’idéal ancien d’une congrégation élue, sainte et monothéiste 
fut réinterprété dans un plan d’action isolationniste et séculier. Depuis ses débuts, 
le sionisme est un mouvement nationaliste ethnocentriste ayant fermement clôturé 
un peuple historique de sa propre invention … En même temps, tout retrait du 
peuple a été dépeint comme une offense impardonnable et l’assimilation comme 
une catastrophe, un danger existentiel à prévenir à tout prix. » 

Après 1948, les Juifs devinrent paranoïaques, dit Sand, et anxieux du fait que, s’ils 
n’étaient pas d’Abraham, la nation d’Israël serait délégitimée. Le monde, 
particulièrement les États-Unis, lui nierait le droit d’exister. S’ils ne sont pas des 
Israélites, raisonnent-ils, ils n’ont aucun droit à Israël comme nation.  

Sand dit que « la biologie fut appelée à renforcer la (fausse) notion de ‘l’ancienne 
nation juive’ ». Maintenant, avec l’avènement de la science de l’ADN, les Juifs sont 
dénoncés. Ils ne peuvent plus se déclarer descendants d’Abraham. Les Juifs ne sont 
pas une race sanguine ayant préservée sa pureté pendant toutes ces générations. La 
chose même que les Juifs ont utilisé pour imposer le concept de nationalité, la 
biologie, est employée pour démanteler leur mur de séparation raciale érigé depuis si 
longtemps. Les Juifs ne sont pas ce qu’ils pensent être. Ils ne sont pas différents de 
tous les autres peuples. 

Il est temps de rejoindre la race humaine 

Sand croit qu’il est temps pour les Juifs de rejoindre la race humaine, de se délester 
de leur présumée exclusivité. C’est une venue qui date depuis longtemps, note-t-il, et 
il raconte l’histoire de nul autre que Théodore Herzl, fondateur du mouvement 
sioniste, pour illustrer ce point. Théodore Herzl ne pouvait pas se résoudre à ce que 
les Juifs proviennent d’une source unique, c’est-à-dire, d’Abraham : 

« Un soir, à Londres, Herzl dîna avec l’auteur anglo-juif Israël Zangwill qui se 
joindrait plus tard au mouvement sioniste. Dans son journal personnel de cette 
journée-là, l’attrayant leader exprima son désarroi, car l’écrivain, qui était d’une 
laideur célèbre, pensait qu’ils partageaient une origine commune. ‘Il est obsédé par 
l’aspect racial que je ne puis accepter. Il me suffit de me regarder et de le regarder. 
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Je ne dirai que ceci : Nous sommes une entité historique, une nation composée 
d’éléments anthropologiques différents. Cela suffira pour l’état juif. Aucune nation 
n’a d’uniformité raciale.’ » 

 

Appelé « fondateur d’Israël », 
Théodore Herzl croyait que la 
race pure juive n’existait pas. 

L’insistance des Juifs à dire que leur « caractère biologique unique », en tant que 
descendants d’Abraham et héritiers de la promesse d’un territoire donné à Israël par 
Dieu, a pour conséquence qu’ils se sont effrayés des découvertes historiques et 
archéologiques concernant la Khazarie. Des années 1930 à 1960, écrit Sand, « à peu 
près rien n’a été publié à propos des Khazars, et les quelques rares publications étaient 
en grande partie consacrées à leur répudiation et à leur dénigrement. » 

Les Juifs, étant khazars, refusèrent de connaître leur propre nation et persistèrent à 
dire qu’ils n’étaient pas khazars ! 

La Khazarie, foyer des « Juifs » 

L’idée que les Juifs proviennent de Khazarie et qu’ils n’ont pas de connexion avec 
l’ancien Israël s’avère, pour les Juifs khazars, extrêmement menaçante. Cette 
tendance à se boucher les oreilles et à nier leurs racines khazares se poursuit encore 
aujourd’hui. Il n’y a aucun doute que la crainte des Juifs de se voir dénoncer comme 
intrus dans la terre d’Israël est tout à fait fondée. 

Indifférents à la répugnance des Juifs d’admettre leurs racines khazares, un bon 
nombre d’érudits et de chercheurs ont avancé leurs découvertes concernant la nation 
khazare et ses liens avec les Juifs modernes. Le Juif Abraham Pollock est un de ces 
érudits. Son Khazaria : The History of a Jewish Kingdom in Europe (La Khazarie : 
histoire d’un royaume juif en Europe), sorti en 1951, rapporta que « la très grande 
masse de la juiverie européenne de l’est tire son origine des territoires de l’Empire 
khazar, » un empire de Turques et de Mongols. 

Kevin Brook fut aussi un chercheur de marque, dont le livre, The Jews of Khazaria 
(Les Juifs de Khazarie) a été publié pour la première fois en 1999 et en est maintenant 
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à sa seconde édition. Le site Internet khazaria,com dit ceci à propos du volume de 
Brook : 

« The Jews of Khazaria raconte l’histoire mouvementée du royaume turque de 
Khazarie qui se situait en Europe de l’Est et se développa en un état indépendant 
des environs de l’an 650 à 1016. Puissance mondiale majeure, la Khazarie jouit de 
relations diplomatiques et commerciales avec de nombreux peuples et nations (y 
inclus les Byzantins, les Alains, les Magyars et les Slaves) et changea le cours de 
l’histoire médiévale de plusieurs manières. 

« Saviez-vous que, n’eut été des Khazars, la plus grande partie de l’Europe de l’Est 
aurait été envahie par les Arabes et serait devenue islamique ? De la même façon 
que Charles Martel et ses Francs stoppèrent l’avance des musulmans dans la 
Bataille de Poitiers, en Occident, ainsi les Khazars émoussèrent l’avance vers le 
nord des Arabes qui déferlèrent au travers du Caucase au 8e siècle. 

« Le peuple khazar appartenait à un groupement de Turques ayant écrit dans un 
document runique originaire de la Mongolie. La royauté de l’empire khazar 
descendait de la dynastie turque Ashina. Au neuvième siècle, la royauté et la 
noblesse khazares, ainsi qu’une portion significative de la population turco-
khazare, adhérèrent à la religion juive. Après leur conversion, les Khazars furent 
dirigés par une succession de rois juifs et commencèrent à adopter les marques de 
la civilisation juive, incluant la Torah et le Talmud, les écritures hébraïques et 
l’observance des fêtes juives. 

 

En 2008, l’archéologue russe Dimitry 
Vasilyev déterra Itil, capitale du Royaume 
de Khazarie perdue depuis longtemps. La 
nouvelle science de l’ADN prouve que les 

« Juifs » d’aujourd’hui viennent de la 
Khazarie et ne sont pas la semence 

d’Abraham. 

« Ce volume retrace le développement des Khazars depuis leur tout début en tant 
que tribu jusqu’au déclin et à la chute de leur royaume. Il démontre que la 
Khazarie possédait des industries manufacturières, des routes commerciales, un 
système judiciaire organisé et une population diversifiée. Il examine également les 
nombreuses migrations du peuple khazar en Hongrie, en Ukraine et d’autres 
régions de l’Europe, ainsi que leur assimilation subséquente, en fournissant le 
traitement le plus compréhensible jusqu’ici de cette question complexe. Le chapitre 
final énumère les communautés juives de l’Europe de l’Est qui naquirent… » 
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Toutefois, les livres de Pollock et Brook furent des exceptions et Sand fait la 
remarque que l’absence de recherches historiques et archéologiques sur les Juifs en 
Khazarie est éloquente. Le fait est que les érudits et chercheurs juifs se sont montrés 
craintifs face à leurs compagnons juifs et se sont retenus de publier leurs ouvrages. 

La treizième tribu d’Arthur Koestler 

Arthur Koestler, écrivain juif bien connu, sentit vraiment toute la pression des Juifs 
en 1976 lorsqu’il publia ce qui allait devenir un bouquin sensationnel à propos des 
Khazars et des Juifs. Son livre, The Thirteenth Tribe (La treizième tribu), apparut en 
hébreu et en anglais ; or, même s’il fut mis sur la Liste des best-sellers du New York 
Times, les librairies juives le bannirent. 

On peut comprendre pourquoi la nation juive eut peur de la recherche explosive de 
Koestler quand on lit le livre. C’est un survol détaillé de l’histoire khazare et Koestler 
y démontre comment cette histoire se raccorde avec celle des Juifs. Koestler écrit 
ceci :  

« La grande majorité des Juifs survivants dans le monde est d’origine européenne 
de l’est — et donc sans doute principalement des Khazars. S’il en est ainsi, cela 
voudrait dire que leurs ancêtres ne vinrent pas du Jourdain, mais de la Volga, pas 
de Canaan, mais du Caucase, considéré jadis comme le berceau de la race 
aryenne ; et que, génétiquement, ils sont plus étroitement reliés aux tribus des 
Huns, des Ulgurs et des Magyars qu’à la semence d’Abraham, Isaac et Jacob. Si 
cela s’avère le cas, alors le terme « antisémite » perd toute signification si l’on se 
fonde sur la mauvaise interprétation que partagent à la fois les tueurs et les 
victimes. L’histoire de l’Empire khazar, à mesure qu’il émerge du passé, 
commence à ressembler au canular le plus cruel que l’histoire ait jamais perpétré. » 

Koestler était un Juif sioniste et il ne pensait pas que son livre bien documenté 
allait faire des dommages à la capacité des Juifs — qu’il savait être, par ses 
recherches, de descendance khazare turco-mongole — à continuer leur domination sur 
la nation d’Israël. Il était incorrect à cet égard. La science de l’ADN a validé l’œuvre 
de Koestler et maintenant la nation juive est nue devant le monde entier, monde qui 
voit de plus en plus la nation d’Israël comme une aberration de l’histoire, un exemple 
premier de peuple brutal manipulant l’opinion publique et utilisant la violence et les 
mensonges pour s’accaparer un territoire qui ne lui a jamais appartenu. 

Les Khazars : les calottes, Magog et l’étoile à six pointes 

Dans le livre de Koestler, nous découvrons que les Khazars furent des experts en 
gestion de monnaie et de finance. Nous voyons qu’ils unirent leur marque du 
judaïsme à leurs coutumes païennes. L’adoption de la calotte (yarmulke) par les Juifs 
vient des Khazars de Pologne, comme d’ailleurs l’utilisation par cette nation d’autres 
atours, particulièrement le chapeau en fourrure de renard, le shtreimel. La passion des 
Khazars pour les boulettes de poisson est également mentionnée. 

Koestler explique que les Khazars se déclaraient descendants de Magog, et nous 
avons ainsi un lien avec les références à Gog et Magog dans la Bible. 
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D’autres sources parlent de l’adoption par les Khazars de l’étoile à six pointes en 
tant que leur écusson et symbole national. 

Neturei Karta, groupe de Juifs opposé au sionisme, rapporta, dans son bulletin de 
nouvelles, l’utilisation par les Khazars de l’étoile à six pointes que les Juifs appelent 
faussement aujourd’hui « l’étoile juive de David ». 

« Des gravures ressemblant à l’Étoile juive de David furent déterrées dans deux 
sites khazars, l’une le long de la rivière Donets dans l’est de l’Ukraine, et l’autre le 
long de la rivière Don dans le sud de la Russie. Celle-ci est un disque circulaire en 
métal que le professeur Bozena Werbart, de l’Université Umea, interpréta comme 
étant juive, mais d’autres le considèrent comme shamanique ou païen. La nature 
circulaire du disque pourrait représenter le soleil. Des érudits tendent à attribuer le 
disque au shamanisme tengri dû au fait qu’il y a des exemples connus de disques 
solaires khazars avec 5 ou 7 pointes plutôt qu’invariablement 6. Certains des 
tombeaux turco-juifs à Chelarevo, dans ce qui était d’habitude la Hongrie, contient 
des gravures d’Étoile qui appartiennent aux migrateurs khazars kabars. » 

Le style de vie luxueux du roi Bulan 

 

La Khazarie était souvent en conflit avec les 
Mongoles. Veuillez remarquer l’étoile à six 

pointes sur le bouclier khazar. 

Quant à savoir pourquoi le kagan (roi) de Khazarie choisit, au 8e siècle, le judaïsme 
pour devenir la religion officielle de son grand pays, Koestler explique que le roi 
Bulan ne voulait plus régner sur une nation païenne et primitive. Il avait le choix entre 
le christianisme, l’islam et le judaïsme. Il choisit le judaïsme. Il se peut qu’il ait choisi 
le judaïsme parce qu’il voyait en cette religion des similitudes avec son propre style 
de vie opulent. Un ancien manuscrit écrit par un certain Ibn Fadlan parle de la majesté 
suprême du roi, de son pouvoir, de son magnifique palais, de son harem et du 
« Paradis » qu’il espérait atteindre après sa mort. On croirait entendre parler de la vie 
et de l’époque du roi Salomon : 

« En ce qui concerne le roi des Khazars, dont le titre est le Kagan, il apparaît en 
public seulement une fois tous les quatre mois. On l’appelle le Grand Kagan. On 
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appelle son député le Kagan Bek ; celui-ci commande et approvisionne les armées, 
gère les affaires de l’état, apparaît en public et dirige dans les guerres. Les rois du 
voisinage obéissent à ses ordres. Il entre chaque jour en présence du Grand Kagan 
avec déférence et modestie, les pieds nus en portant un bâton en bois dans sa main. 
Il rend hommage, allume le bâton et, quand il est consumé, il s’assoit sur le trône à 
la droite du Roi. Second en rang après lui, il y a un homme qu’on appelle le K-nd-r 
Kagan et, après celui-ci, le Jawshyghr Kagan. 

« Le Grand Kagan a coutume de ne pas avoir de relation sociale avec le peuple et 
de ne pas lui parler, ainsi que de n’admettre personne en sa présence, sauf ceux que 
nous venons de mentionner. Le pouvoir de lier ou de délier, d’infliger des 
punitions et de gouverner le pays appartient à son député, le Kagan Bek. 

« Il est de plus coutume que, lorsque que le Grand Kagan meurt, on lui construise 
un gros bâtiment contenant vingt chambres et, dans chaque chambre, on lui creuse 
une tombe. Des pierres sont broyées jusqu’à devenir de la poudre que l’on répand 
sur le sol et que l’on couvre de poix. Une rivière coule sous le bâtiment et elle est 
large et rapide. Ils dévient l’eau de la rivière sur la tombe et on dit faire cela pour 
qu’aucun démon, qu’aucun homme, qu’aucun ver et qu’aucune créature rampante 
ne puisse l’atteindre. Après qu’il ait été enseveli, ceux qui l’ont enseveli sont 
décapités afin que personne ne sache dans quelle chambre se trouve son tombeau. 
On appelle la tombe le « Paradis », d’où leur dicton « Il est entré au Paradis ». 
Toutes les chambres sont tendues de brocarts de soie entrelacée de fils d’or. 

« Le roi des Khazars a coutume d’avoir vingt-cinq épouses ; chaque épouse est la 
fille d’un roi qui lui rend allégeance. Il les prend par consentement ou de force. Il a 
soixante filles pour concubines, chacune étant d’une beauté exquise. » 

Les Juifs viennent de la Khazarie 

The Thirteenth Tribe d’Arthur Koestler est, en fait, l’histoire des Juifs avant qu’ils 
ne deviennent juifs — quand ils étaient des Khazars. Et il remarque que les preuves 
cumulatives disent que la contribution khazare au composé génétique de la juiverie 
mondiale d’aujourd’hui est substantielle, sinon dominante, assertion d’ailleurs 
corroborée par la science moderne de l’ADN : 

« La ration numérique des Khazars à la contribution sémitique et autres est 
impossible à établir. Mais les preuves cumulatives nous inclinent à être d’accord 
avec le consensus des historiens polonais qui disent que « dans les débuts, la masse 
principale tira son origine du pays des Khazars, » et que, par conséquent, la 
contribution khazare au composé génétique des Juifs doit être substantielle et, 
selon toute probabilité, dominante. » 

Le site DNA Consultants (Consultants en ADN), site spécialisé pour les 
professionnels et les recherchistes en ADN, firent récemment à Koestler le 
compliment ultime, quoique tardif, dans un article intitulé Khazarian Hypothesis or 
European Jewish Origins Vindicated (L’hypothèse khazare ou les origines juives 
européennes justifiées). L’article dit que les recherches génétiques définitives sur 
l’ADN du Dr Eran Elhaik de l’Université médicale Johns Hopkins montrent que la 
théorie de la « Treizième tribu » de Koestler est exacte. Puis, on poursuit en disant : 
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« Une nouvelle étude d’Eran Elhaik (Genome Biology and Evolution (La biologie 
du génome et l’évolution, vol. 5.1, pp. 61-74), confirme notre pensée avec des 
preuves rigoureuses qui semblent très probablement régler une fois pour toute cette 
question débattue avec rancœur… 

« Selon le Science News (16 janvier 2013), la nouvelle étude dissipe les rapports 
contradictoires précédents à propos de l’ascendance juive. Les découvertes 
d’Elhaik supportent fortement l’Hypothèse khazare… 

« C’est une version de l’histoire complètement différente, beaucoup plus proche du 
récit d’Arthur Koestler, une théorie pour laquelle il a été fustigé par ses frères juifs 
et spécialement les sionistes… » 

D’après DNA Consultants et Science News, les découvertes d’Elhaik sont 
scientifiquement valides et fortement convaincantes à cause de sa méthodologie 
supérieure : 

« La nouvelle étude n’était pas possible jusqu’à tout récemment quand de 
nombreuses brèches dans la génétique caucasienne et juive furent colmatées pour 
la première fois en employant des approches autosomiques plutôt que des vues 
d’ensemble d’haplo type relié au sexe. Le chef-d’œuvre d’Elhaik examine une 
série de données complète sur 1 287 individus sans lien de parenté, ce dans 8 
populations juives et 74 non juives génotypiques sur un éventail d’un demi million 
de polymorphies nucléotides simples (PNS) ou marqueurs. Ces données furent 
adaptées d’une étude d’il y a trois ans de Doron Behar et ses collègues. 

« Le rôle central de la Khazarie ne fut pas non plus voulu ou désiré chez les érudits 
eurocentristes qui avaient tendance à dénigrer les Ostjuden ou Juifs de l’Est. Peu 
d’historiens allèrent jusqu’à concéder le fait que la Khazarie fut un état juif ayant 
duré près d’un millénaire, où l’on y parlait hébreu, préférant penser qu’il s’agissait 
d’une sorte de fable de voyageurs ou d’un pays de fiction religieuse. 

« Elhaik employa sept mesures d’ascendance, de parenté, de mélange, de distances 
partagées d’allèle, d’origines géographiques et de modèles de migration pour 
identifier les signatures ancestrales européennes et orientales près du Caucase dans 
le génome juif européen ainsi qu’un génome moyen-oriental plus petit mais 
substantiel. Les résultats dépeignirent de manière cohérente l’ascendance 
caucasienne (khazare) de tous les Juifs d’Europe. » 

Donc, Koestler et les autres avaient raison. La vaste majorité des « Juifs » 
d’aujourd’hui viennent de l’émigration de la Khazarie vers l’Europe de l’Est. Ils ne 
sont pas la descendance d’Abraham. Il n’y eut pas de migration massive (le concept 
du « Juif errant » est une fraude) à partir de la Palestine à aucun moment. Les gens du 
Proche-Orient qui s’appellent maintenant Palestiniens, prétend Shlomo Sand, étaient 
originalement des Judéens (ou Juifs). Au fil des ans, ces Judéens furent assimilées par 
les populations locales et devinrent musulmans. Voilà pourquoi le Dr Ariella 
Oppenheim découvrit en 2001 qu’un si grand nombre de Palestiniens modernes ont au 
moins une petite portion d’ADN juif. 



45 
 

Flash ! Les Palestiniens ont plus de sang des anciens Israélites que ceux qui se 
disent aujourd’hui Juifs. Et certains ont le chromosome Y « Cohen » en plus ! 

Étonnamment, amazon.com montre qu’il y a au moins six livres dans sa liste, tous 
écrits par des Juifs, qui utilisent les recherches d’Oppenheim pour déclarer que les 
Juifs sont les « Élus de Dieu ». Plusieurs des auteurs font référence aux découvertes 
d’Oppenheim en se concentrant exclusivement sur les données indiquant qu’un 
certain nombre de Juifs possèdent le syndrome Y d’ADN « Cohen ». C’est leur 
preuve. Les auteurs évitent de mentionner que les Arabes et les Palestiniens ont les 
mêmes marqueurs génétiques dans le sang. En outre, ils négligent bien à propos les 
découvertes d’Oppenheim démontrant que les Juifs sont de souche turco-mongole. 

La science de l’ADN est indiscutable 

La science n’est pas une ampoule électrique. Elle ne change pas les choses 
instantanément. Mais la science de l’ADN est indiscutable et, avec le temps — même 
si les chrétiens sionistes et leurs amis, les rabbins juifs, hurlent et protestent 
vigoureusement — elle se fait connaître et accepter. 

Aujourd’hui, les jurés de la cour criminelle trouvent les rapports d’ADN 
convaincants en tant que preuve puissante. La même mesure de confiance est postulée 
par la recherche d’ADN du Dr Elhaik et ses associés. Nous pouvons nous attendre à 
beaucoup d’opposition contre ses découvertes scientifiques mais, à la fin, la vérité 
surgira. En fait, la vérité est juste ici pour quiconque a des yeux pour lire. 
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CHAPITRE 7 

« Saluons tous la Race des Maîtres 
juifs ! » 

« L'orgueil va devant l'écrasement, et la fierté d'esprit devant la ruine. » 

(Proverbes 16:18) 

Si je vous demandais quel groupe de gens a adopté une série de doctrines les 
déclarant la Race des Maîtres, que répondriez-vous ? La plupart d’entre-vous 
répondriez sans doute « les Nazis ». En fait, aujourd’hui, ce sont les Juifs qui font des 
déclarations empoisonnées se proclamant une race supérieure. Non, pas tous les Juifs. 
Mais, comme je vais le documenter, un très grand nombre de leaders parmi les Juifs 
adhèrent à ces théories méchantes et dangereuses de supériorité sanguine et raciale. 
Pourtant, la science de l’ADN prouve de manière concluante qu’il n’existe pas de race 
juive et que les Juifs d’aujourd’hui descendent de la Khazarie. Les soi-disant Juifs ne 
sont pas juifs du tout, mais Khazars. Ils ne sont pas la semence d’Abraham. 

Aucun fondement pour la paix 

Dans ses mémoires couvrant ses années à la Maison Blanche, l’ancien Président 
Jimmy Carter écrit qu’il y aurait pu y avoir la paix entre les Arabes et les Israéliens, 
n’eut été des opinions raciales bigotes et erronées du Premier Ministre d’Israël 
Menachem Begin. Carter rappelle que Begin croyait que les Juifs étaient une Race de 
Maîtres, un peuple saint supérieur aux Égyptiens et aux Arabes. Begin croyait aussi 
que Dieu voulait que les Juifs possèdent le territoire ; il n’y avait donc aucun 
fondement pour la paix. Les Juifs convoitaient le territoire et avaient l’intention de 
l’avoir. Point final. 

Les Juifs, une espèce totalement différente ? 

Le rabbin Mendel Schneerson, Loubavitch juif maintenant décédé et ancien ami de 
George Bush senior, croyait aussi que les Juifs sont une Race supérieure de Maîtres. 
Beaucoup de Juifs modernes sont d’accord avec feu le rabbin. Certains croient même 
que Schneerson sera ressuscité un de ces jours et reviendra en tant que Messie 
mondial juif. Schneerson expliqua un jour sa théorie de supériorité raciale juive en ces 
termes. Il dit : 

« Nous avons le cas des Juifs … une espèce totalement différente. 

« Le corps d’une personne juive, » se vanta Schneerson, « est d’une qualité 
totalement différente du corps d’un membre de toutes les nations du monde. Les 
corps des Gentils sont vains. Il y a encore une plus grande différence en ce qui a 
trait à l’âme … Une âme non juive provient de trois sphères sataniques, alors que 
l’âme juive découle de la sainteté. » 
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L’activiste de l’Holocauste, Elie Wiesel, dont les mensonges concernant ses 
expériences holocaustiques semblent légion, déclare également que les Juifs sont une 
race supérieure. « Tout ce qui nous concerne est différent, » Wiesel se glorifie-t-il. 
« Les Juifs sont ontologiquement exceptionnels. » 

Encore une fois, je souligne que la science de l’ADN prouve que tout ce battage de 
poitrine et ces fanfaronnades à propos de la supériorité de la race ne se fonde que sur 
des mythes, non pas sur la science et les faits. 

Pas de mariage mixte pour la Race Supérieure, et autres discriminations 

Cette théorie venimeuse des Juifs influe sur leurs relations avec toutes les autres 
nations et tous les peuples. Parce qu’ils sont convaincus qu’ils sont la Race des 
Maîtres, supérieurs, des âmes divines vivant au milieu de bêtes inférieures, Israël 
n’approuve ni ne permet les mariages mixtes (The Jerusalem Report, 20 octobre 1994, 
p. 26). Aux Etats-Unis, les Juifs libéraux réclament plus de mariages mixtes, mais 
seulement chez les Gentils ! Les leaders juifs financent des organismes de droit civil 
et sont en faveur de l’accroissement de l’immigration de races étrangères. Mais chez 
lui, en Israël, le gouvernement Sharon se met à construire une sorte de mur de Berlin 
créant une nation d’apartheid afin de conserver les Gentils « inférieurs » dans leurs 
ghettos séparés. 

Ze’ev Chafeto, courageux éditeur juif du magazine The Jerusalem Report, note que 
les lois d’Israël interdisent sévèrement aux gens de races non juives d’immigrer en 
Israël. Les Juifs sont déterminés à garder leur race « pure » et sans tache, comme 
visaient les Nazis pour les Aryens. Les chrétiens sont tout spécialement malvenus et 
les Israéliens emploient fréquemment des termes similaires au mot condescendant 
« nègre » pour décrire les chrétiens et les Gentils — des mots vulgaires et insultants 
en yiddish, comme « shiksa », « schwartze » et « shegetsz ». 

Puisque l’on proclame que les Juifs sont la Race des Maîtres, dont le Talmud dit 
que les âmes se trouvent sur un plan bien supérieur que les « âmes sataniques » et 
animales des Gentils, les autorités juives ont donc pour coutume de cataloguer tous les 
Gentils sous le vocable yiddish désobligeant « goy », terme analogue à une 
imprécation. Quant aux Arabes, ils sont jugés tellement inférieurs qu’ils sont encore 
en dessous du goy. 

Sang juif vs sang inférieur 

Lorsque quelques-uns de ses étudiants furent accusés d’avoir assassiné une 
adolescente arabe, le rabbin Yitzhak Ginsburg affirma : « Le sang juif n’est pas le 
même que le sang d’un goy (Gentil). » En d’autres mots, si un Juif divin tue un goy 
inférieur, comment serait-ce un meurtre ? 

Les étudiants de yeshiva (écoles) israéliennes organisent souvent des 
démonstrations et y chantent : « Mort aux Arabes. » Prenant la défense de leur 
comportement extrême, le rabbin Ido Elba explique : « Selon le Talmud, on peut tuer 
n’importe quel Gentil. » Le rabbin Shlomo Aviner ajoute que les codes et les lois 
humains normaux de la justice et de la vertu ne s’appliquent pas aux Juifs. 
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Gush Emunim, que l’on étudie communément, soutient que : « Les Juifs ne sont 
pas, et ne peuvent pas être, un peuple normal … L’Alliance établie entre Dieu et le 
peuple juif annule de façon effective les lois morales qui lient les nations normales. » 

« Jésus était un bâtard, » dit le Talmud juif 

Même les dirigeants de Israël ma gloire, ministère soi-disant chrétien et 
fanatiquement pro sioniste, ont remarqué le point de vue bizarre des Juifs que l’on 
retrouve dans leur propre livre de lois et de traditions, le Talmud juif. Le magazine de 
l’organisme (déc./jan. 1995/1996) publia un article révélateur énumérant en détail de 
nombreuses croyances talmudiques pleines de haine des rabbins et de leurs disciples 
sionistes. 

Dans leurs croyances, il y a l’enseignement que Jésus est né bâtard d’une mère 
prostituée, Marie, (Mishna, Yebamoth 4:13), que Jésus pratiquait les arts ténébreux de 
la magie (Sanhédrin 1076), et que Jésus endure actuellement une punition éternelle 
dans une cuve bouillante d’excréments infects (Mishna Sanhédrin X, 2). Ces 
références proviennent de la traduction anglaise du Talmud, connue sous le nom de 
Talmud Soncino. 

En fait, le film anti-chrétien, La dernière tentation du Christ, produit par les 
studios Universal et son directeur, le Juif Lewis Wasserman, fut un reflet précis, 
quoique dégoûtant, de ce qu’enseigne le livre le plus sacré des Juifs, le Talmud. Et 
pourtant, les rabbins et les leaders du Centre juif Simon Wiesenthal, de l’ADL et du 
Southern Poverty Law Center ont l’audace de foudroyer et de critiquer le film de Mel 
Gibson, La Passion du Christ, tout simplement parce qu’il raconte la vérité 
évangélique sur le procès et la mort de Jésus. Quels hypocrites ! 

Effacer le souvenir de Jésus 

Le Talmud est plein d’un langage décrivant les Juifs comme la Race des Maîtres 
de Dieu et dépeignant toutes les autres races comme de la racaille et des rebuts. Il met 
les Juifs en garde pour qu’ils se tiennent loin des chrétiens parce que l’on dit d’eux 
qu’ils sont « impurs » et « meurtriers ».  

À l’inverse, un Juif est dépeint comme faisant partie du Peuple Élu de Dieu. L’on y 
dit que le Juif possède une si grande dignité que personne, pas même un ange, ne peut 
en être l’égal. En fait, il y est dit que le Juif est l’égal de Dieu. Le rabbin Chanina dit 
que : « Celui qui frappe un Israélite agit comme s’il frappait la face de la Majesté 
divine de Dieu. » Du fait que le chrétien est considéré comme impur, meurtrier et 
idolâtre, on doit l’exterminer, le massacrer sans pitié, l’écraser comme un insecte. 
« Le souvenir de cet homme (Jésus) devrait être effacé pour toujours. » 

Mais Jésus n’est que le premier de beaucoup de chrétiens qui doivent être 
assassinés, dit le Talmud. Le célèbre rabbin juif, Maimonide, acclamé par les 
apologistes chrétiens et défendu par le sionisme comme étant un « grand homme de 
Dieu », encouragea les Juifs à tuer tous les chrétiens. Dans le Talmud (Hilkoth Akrum, 
X, 1), Maimonide dit : « N’ayez pas pitié d’eux. Soyez sans merci envers eux. Par 
conséquent, si vous en voyez un en danger de se noyer, n’allez pas à son aide … Il est 
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bien de le tuer de tes propres mains en le poussant dans un puit ou de quelque autre 
manière. » 

Le traitement monstrueux et barbare qu’Israël réserve aux Palestiniens et aux 
autres Arabes faits prisonniers se comprend facilement quand on réalise que le propre 
livre saint juif, le Talmud, commande de tuer les hérétiques et les traîtres sans délai 
(Abhodah Zarah, 266) et qu’un Gentil fait prisonnier peut être tué « même avant qu’il 
ne se confesse … le plus tôt sera le mieux » (Choschen Hammischpat, 388, 10). 

Le meurtre d’un Gentil loué comme étant un « saint sacrifice » 

En outre, le meurtre des Gentils par les Juifs est considéré par le Talmud comme 
un « saint sacrifice » fait à Dieu (Zohar, III, 2276 et I, 38b et 39a). La mort des 
Gentils par décapitation est particulièrement recommandée (Pesachim, 49b). 

Le film de propagande juive, gagnant d’Oscars, La liste de Schindler, montre 
Schindler se lamentant qu’il fut capable de sauver trop peu de Juifs du camp de 
concentration nazi. Mais un petit homme juif âgé lui dit : « Dans notre livre saint, le 
Talmud, on dit que si tu ne sauves qu’une seule vie, c’est comme si tu avais sauvé le 
monde entier. » En vérité, les paroles exactes du Talmud disent que si tu ne sauves 
qu’une seule vie juive, c’est comme si tu avais sauvé le monde entier. Selon le 
Talmud, la vie des Gentils n’a évidemment que peu de valeur. 

Il est important de se rappeler que, pour les Juifs, le Talmud n’est pas un document 
désuet et craquelé. Les rabbins disent que c’est un document à l’instruction vivante et 
inspirante, un livre saint moderne indispensable. La juge de la Cour Suprême 
américaine, Ruth Bader Ginsburg, ardente croyante juive, fut citée dans le New York 
Times alors qu’elle donnait crédit au Talmud pour son succès derrière le tribunal. « Le 
Talmud, » dit Ginsburg, « est mon guide sacré dans ma vie de tous les jours. » 

Des enfants violés et assassinés 

À Rome, en Italie, en 2000, la police démantela un réseau de onze chefs du 
gangstérisme juif. On découvrit qu’ils avaient kidnappé des enfants gentils (non juifs), 
âgés entre deux et cinq ans, vivant dans un orphelinat. Ces crimes ignobles furent 
enregistrés en direct sur film et vendus à travers toute l’infâme industrie mondiale du 
« film porno sadique ». Plus de 1 700 consommateurs ont payé jusqu’à 20 000 $ par 
film pour visionner de petits enfants se faisant violer et assassiner. 

Les agences de l’Associated Press et de Reuters ont rapporté ce crime haineux le 
22 septembre 2000 (voir aussi L’observateur de Rome du 1er octobre 2000). Mais peu 
de journaux américains et aucun réseau de nouvelles télévisées américaines n’ont 
parlé de cette histoire choquante. Pourquoi ? 

Quand la télé italienne diffusa les scènes de l’arrestation de ces pervers de films 
pornos sadiques aux heures de grande écoute et à plus de onze millions de 
téléspectateurs, les fonctionnaires juifs furent fous furieux. Clamant une « diffamation 
de sang », ils exigèrent que l’élite juive siégeant au bureau de direction du réseau de 
télévision italienne punisse ceux qui étaient responsables d’avoir permis que ces 
nouvelles fassent surface. Ce qui fut fait. Les exécutifs de la télé furent congédiés. 
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On ne peut s’empêcher de se demander : est-ce le livre le plus saint du judaïsme, le 
Talmud, qui a mis dans le cœur de ces monstres de commettre des crimes aussi 
brutaux et méchants contre des enfants ? Après tout, leur Talmud dit que, si un 
homme adulte viole une petite fille de moins de trois ans, « ce n’est rien ». Et les 
Gentils, selon le Talmud, peuvent être assassinés pratiquement sans restriction. 

La Race des Maîtres — au-dessus du bien et du mal 

À tout événement, la soi-disant Race de Maîtres juifs ne peut pas être tenue aux 
standards normaux de justice et de moralité. On dit qu’ils sont « au-dessus du bien et 
du mal ». C’est ce que des milliers de rabbins et Illuminés juifs croient à propos des 
Juifs.  

Quand on le questionna sur son rôle précédent dans le massacre génocide par les 
forces de défenses israéliennes de milliers de prisonniers égyptiens désarmés, durant 
la guerre israélo-arabe de 1973, le Premier Ministre Yitzak Rabin dit d’un ton 
brusque : « Je ne discuterai pas de ça. C’est de l’histoire ancienne. » Commentaire 
étrange et révélateur, en vérité, puisque les Juifs insistent sur le fait qu’il n’y ait pas de 
limite ou de statut qui empêche la capture, le jugement et l’exécution d’Allemands 
accusés de crimes de guerre ayant eu lieu dans les années 1930 et 1940, il y a plus de 
six décennies. 

« Vous mourrez comme des hommes » 

Dieu n’est pas raciste. Il n’a rien à faire des gens haineux. Dans la Sainte Bible, 
notre Sauveur réfute et condamne totalement la théorie haineuse et inadmissible de la 
Race des Maîtres, en nous confirmant qu’il n’y a rien de saint dans le sang et la chair 
des hommes : « Or, je dis ceci, frères ; c’est que la chair et le sang ne peuvent hériter 
le royaume de Dieu » (1 Corinthiens 15:50). 

Dans la Bible, le roi David dit catégoriquement aux Juifs impies que, même si, par 
tradition, ils se déclaraient des dieux, « toutefois vous mourrez comme des hommes » 
(Psaume 82:1-8). 

Gilad Atzmon, le célèbre musicien de jazz, lui-même juif, a écrit un livre discutant 
de la déclaration raciale illégitime des Juifs. Son titre : The Wandering Who (Le Qui 
errant). 

Allant plus loin  

dans l’amplification de cette question, Martin Vellum, remarquable archéologue 
estonien et chercheur en génétique, déclara : « Aucun tribunal ne déciderait qu’une 
personne est juive. » 

Le sang divin de la Race des Maîtres 

Les Juifs croient avec ferveur que leur sang est divin et que seuls les Juifs 
constituent une Nation Sainte. Ils se voient comme les « Élus de Dieu », une Race 
spéciale de Maîtres. Leurs leaders sionistes voient avec hauteur les autres peuples 
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comme de la vermine, des inférieurs de peu de valeur. Les Juifs et leurs leaders se 
trompent profondément. Ils ont un besoin extrême d’instruction et de repentance. 
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CHAPITRE 8 

Les enfants de l’orgueil appartiennent à la Synagogue de 
Satan 

Qui sont les Juifs ?... Qui sont les 
imposteurs ? 

« En ce temps-là, Jean-Baptiste vint, prêchant dans le désert de Judée … Mais quand 
il vit venir à son baptême plusieurs des pharisiens et des sadducéens, il leur dit : Race 

de vipères ! qui vous a appris à fuir la colère à venir ? » 

(Matthieu 3:1, 7) 

« Mais évite les questions folles, les généalogies, les contestations et les disputes 
touchant la loi ; car elles sont inutiles et vaines. » 

(Tite 3:9) 

Qui sont les Juifs ? Quelle question toute simple. Elle a également une réponse 
toute simple. Pourtant, il est tragique de voir que peu de gens ont découvert cette 
réponse toute simple et cela a eu pour conséquence qu’au fil des siècles et des 
millénaires, des centaines de millions d’hommes, de femmes et d’enfants ont été 
torturés, battus, violés et assassinés. On leur a volé leurs foyers et leurs biens, et leurs 
souffrances, leurs pleurs et leur sang versé ont rempli le monde entier. 

Ces crimes ont été perpétrés par des hommes et des femmes qui se disent Juifs et 
qui croient que leur Dieu sanctionne une telle criminalité parce qu’ils sont Son Peuple 
Élu. Aux yeux de ces Juifs, leur généalogie revêt la plus haute importance. Mais la 
Bible souligne que mettre l’emphase sur les généalogies et est pure folie, inutile et 
vaine (Tite 3:9). 

En fait, maintenant qu’il est démontré par des preuves concluantes d’ADN que les 
Juifs modernes ne sont pas la semence d’Abraham, leur assertion disant que leur 
généalogie est d’une importante vitale se voit dissoute, Les Juifs sont des Khazars, ils 
n’ont pas d’héritage israélite quoi qu’il en soit. 

Par conséquent, est-il étonnant que l’apôtre Paul ait donné ce sage avis : « Mais 
évite les folles questions, et les généalogies, et les contestations, et les disputes sur la 
loi, car elles sont inutiles et vaines » ? 

Ce conseil, penserez-vous, provient d’un vrai Juif, un apôtre de Jésus-Christ né de 
nouveau qui était physiquement israélite de la tribu de Benjamin. Mais, encore une 
fois, son conseil est d’éviter les folles généalogies. Il savait parfaitement que Dieu 
sonde les reins et le cœur de chaque homme, peu importe sa race ou son origine 
nationale. 
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Nous voyons alors que Dieu abhorre ceux qui exaltent la chair et que Paul nous a 
conseillé de ne pas perdre notre temps dans les « folles généalogies ». La science de 
l’ADN d’érudits comme le Dr Eran Elhaik devrait mettre un terme à ce genre de 
discussion. Chose intéressante, la plupart des chrétiens d’aujourd’hui ne sont pas 
sionistes et certains soutiennent depuis longtemps que les Juifs ne sont pas le Peuple 
Élu de Dieu. 

Prenez l’exemple de l’évangéliste John Bray, fortement baptiste, dont le livre, 
Israel in Bible Prophecy (Israël dans la prophétie biblique) — maintenant publié par 
American Vision, P.O. Box 220, Powder Springs, GA, 30127 — situait le lien 
Khazar-Juif des années avant la recherche définitive sur l’ADN du Dr Elhaik. Bray 
déclare : 

« La majorité de ces soi-disant Juifs de par le monde aujourd’hui ne sont pas de 
sang juif, mais ils sont pour la plupart descendants des Khazars. La Khazarie, 
patrie des Khazars, était jadis le plus grand pays de toute cette région (la partie sud 
de l’ancien empire de l’URSS), et son peuple se convertit au judaïsme ; et au fil du 
temps, ces soi-disant Juifs immigrèrent en Pologne et en Lituanie où se trouvait la 
majorité des Juifs de l’époque… » 

Satan et sa cohorte humaine ne veulent pas que ni vous, ni moi, ni le reste de 
l’humanité sachions la réponse toute simple et honnête à cette petite question : « Qui 
sont les Juifs ? », et, donc, ils nous sont arrivés avec des fabrications, des séductions 
et des mensonges comme réponse. Ces mensonges furent le carburant utilisé par les 
communistes et les sionistes pour donner pouvoir au mal et mettre en place les crimes 
les plus barbares, les plus innommables et les plus diaboliques qu’ils justifient par 
davantage de mensonges. 

La Synagogue de Satan est responsable de la misère et de la mortalité de masse 

Le livre de l’Apocalypse de la Bible nous avertit qu’il y aura beaucoup plus de 
morts et d’horribles crimes barbares. Les prophéties montrent même du doigt et 
identifient ceux qui seront coupables de ces carnages sinistres de mort et de misère. 
Dans Apocalypse 2 et 3, Dieu révèle clairement et sans détour qui sont ces tueurs de 
masse génocides — Il les appelle la « Synagogue de Satan ». 

Je répète : c’est la Synagogue de Satan qui mettra des innocents en prison et qui 
apportera horreur et tribulation sur le monde. Qui plus est, Dieu va si loin qu’Il définit 
la composition de cette secte religieuse monstrueuse. Il déclare : « Je connais … le 
blasphème de ceux qui se disent être Juifs, et qui ne le sont point, mais qui sont la 
Synagogue de Satan » (Apocalypse 2:9). 

Dans Apocalypse 3:8-9, Dieu parle encore de ces êtres malfaisants qui, dit-Il, sont 
« ceux de la Synagogue de Satan qui se disent Juifs, et ne le sont point, mais 
mentent ». 

Ils se disent Juifs, mais ils mentent 

La Synagogue de Satan est composée de gens méchants possédés par Satan et qui 
se disent Juifs. Par cela, en disant qu’ils sont Juifs, ce peuple se réclame de droits 
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spéciaux en tant que descendants spirituels d’Abraham. Ces « Juifs » se vantent d’être 
les Élus de Dieu et déclarent qu’ils sont héritiers de la promesse faite à Abraham. 
Beaucoup croient que c’est leur destin spirituel que de régner sur les Gentils et de les 
diriger dans le royaume juif encore à venir. Ils se trompent horriblement. 

En fait, étant des imposteurs spirituels, ils ne sont pas les Élus de Dieu. Alors, soit 
qu’ils se trompent, ou alors qu’ils mentent ! 

Ah, les merveilles de notre Dieu ! Comme j’aime le fait qu’Il confond les méchants 
qui sont fiers de leurs propres pensées. Et, en même temps, notre Dieu formidable 
révèle la vérité à Ses saints. Les gens du Malin sont incapables de débrouiller les 
profonds mystères de Dieu, parce que ces mystères se discernent spirituellement. 
Comme l’explique Paul dans le Nouveau Testament, la personne non sauvée est 
charnelle — de la chair — il ou elle est une personne née physiquement, mais elle n’a 
pas été spirituellement engendrée. Or, « l’homme charnel », dit l’apôtre, ne peut 
discerner les choses de Dieu : 

« Car l’affection de la chair c’est la mort ; mais l’affection de l’esprit c’est la vie 
et la paix ; parce que l’affection de la chair est inimitié contre Dieu ; car elle ne se 
soumet pas à la loi de Dieu ; et en effet, elle ne le peut. Or, ceux qui sont dans la 
chair, ne peuvent plaire à Dieu. Pour vous, vous n’êtes point dans la chair, mais 
dans l’esprit, s’il est vrai que l’Esprit de Dieu habite en vous. Or, si quelqu’un n’a 
point l’Esprit de Christ, celui-là n’est point à Lui » (Romains 8:6-9). 

Je suis désolé, chers détenteurs de doctorat non converti, mais vos références et vos 
diplômes hautement estimés (par le monde) ne vous seront d’aucune utilité pour 
déchiffrer les mystères de Dieu. Vous allez vous morfondre dans l’ignorance, peu 
importe que vos certificats universitaires proviennent des institutions les plus 
prestigieuses — Yale, Harvard, Princeton, MIT, ou Rice. À moins que vous ne soyez 
changés en une nouvelle personne par la puissance de Dieu au travers de la foi en 
Jésus-Christ, vous êtes consignés à résidence permanente à l’Université de la 
Confusion de Satan. 

Qui, alors, est un « Juif » spirituel ? 

Maintenant, pour ceux qui ont des oreilles pour entendre et des yeux pour voir, 
répondons à cette question pénétrante : « Qui sont les Juifs ? » Pour ce faire, nous 
irons directement dans les Écritures. Premièrement, Romains 2:28-29 : 

« Car celui-là n’est pas Juif qui ne l’est qu’en dehors, et la circoncision n’est pas 
extérieure en la chair ; mais celui-là est Juif qui l’est au-dedans, et la circoncision 
est celle du cœur, selon l’esprit, et non selon la lettre ; et la louange de ce Juif ne 
vient pas des hommes, mais de Dieu. » 

L’apôtre Paul voulait que nous comprenions clairement ce principe-clé — qu’être 
un « Juif » et être de la Promesse n’a rien à voir avec la chair ou l’apparence 
extérieure. Être né « Juif » physiquement n’a aucune pertinence, car il y a deux Israëls 
— l’Israël de la chair qui est esclave de Satan, et l’Israël de Dieu qui est libre et vient 
de Jésus. Voici ce que Paul dit dans Romains 9:6-8 et 24 : 
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« Ce n’est pas que la parole de Dieu ait failli ; car tous ceux qui descendent 
d’Israël, ne sont pas Israël ; et pour être la postérité d’Abraham, ils ne sont pas 
tous ses enfants ; mais il est dit : En Isaac sera une postérité de ton nom ; c’est-à-
dire, que ce ne sont pas les enfants de la chair qui sont enfants de Dieu ; mais que 
ce sont les enfants de la promesse qui sont réputés être la postérité … Envers nous 
qu’il a aussi appelés, non seulement d’entre les Juifs, mais aussi d’entre les 
Gentils ? » 

Ainsi, être « Juif », selon Dieu, n’a rien à voir avec le fait d’être Juif dans la chair. 
En effet, un vrai Juif est la personne qui croit en Jésus-Christ. Elle naît alors de 
nouveau et devient une nouvelle personne spirituellement.  

« C’est donc par la foi que nous sommes héritiers, afin que ce soit par grâce, et 
que la promesse soit assurée à toute la postérité, non seulement à celle qui est de 
la loi, mais aussi à celle qui est de la foi d’Abraham » (Romains 4:16). 

« Selon qu’il est écrit : Je t’ai établi pour être père de plusieurs nations … Or, ce 
n’est pas seulement pour lui qu’il est écrit que cela lui fut imputé, mais c’est aussi 
pour nous … pour nous qui croyons en Celui qui a ressuscité des morts Jésus notre 
Seigneur » (Romains 4:17, 23-24) 

« Etant donc justifiés par la foi, nous avons la paix avec Dieu, par notre Seigneur 
Jésus-Christ » (Romains 5:1). 

Que c’est splendide ! Un véritable Juif, c’est la personne née de nouveau 
spirituellement et qui a foi en Jésus-Christ. En fait, un vrai Juif est citoyen de la 
Jérusalem céleste, connue aussi comme Sion, la Cité céleste de Dieu. C’est un enfant 
de Dieu et les enfants de Dieu peuvent provenir de toute race ou de toute nation parce 
qu’Abraham devint le « père de plusieurs nations ». Cette promesse fut également 
donnée à la « semence » d’Abraham (voir Genèse 12). Et qui cela pouvait-il être ? Eh 
bien, la semence d’Abraham, ce sont tous les hommes et toutes les femmes — d’ADN 
juif ou gentil — qui croient en Dieu et qu’Il a ressuscité Jésus des morts. 

Une personne née juive par la chair ne possède pas la promesse faite à Abraham à 
moins qu’elle n’aie foi en Jésus. Elle n’est pas l’héritière. Elle n’est pas parmi les Élus 
de Dieu. Et si elle dit l’être, elle est menteuse et fait l’imposteur. 

Les chrétiens, et non pas les Juifs physiques, sont les Élus de Dieu 

Par conséquent — lisez soigneusement, s’il vous plaît — si vous avez foi en Jésus-
Christ, si vous Lui appartenez, alors, vous êtes enfant de Dieu. Votre race physique et 
votre lignée sanguine n’ont absolument aucune signification parce que, comme le 
déclare l’apôtre Pierre, ce sont les chrétiens en provenance de nombreuses nations qui 
forment maintenant l’Unique Nation Sainte. Ils sont les Élus de Dieu et les Enfants de 
Dieu : 

« Mais vous, vous êtes la race élue, la sacrificature royale, la nation sainte, le 
peuple acquis, pour annoncer les vertus de celui qui vous a appelés des ténèbres à 
sa merveilleuse lumière » (1 Pierre 2:9). 
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Voilà qui met réellement fin à tout genre de racisme, n’est-ce pas, y inclus le 
Suprématisme toxique juif des Juifs physiques d’aujourd’hui. Les Juifs physiques 
modernes, qu’ils résident en Israël, aux Etats-Unis ou ailleurs, disent qu’ils sont de 
leur père Abraham. Ils utilisent cette déclaration pour commettre toutes sortes de 
crimes, y compris le nettoyage ethnique des Palestiniens. Beaucoup de chrétiens 
évangéliques sont d’accord avec eux. 

Mais attendez ! Dieu n’honore pas leur fausse déclaration parce qu’Il ne fait pas 
honneur, ni n’estime les origines charnelles d’une personne. Les « Juifs » 
d’aujourd’hui disent être la semence, mais ce qu’affirment les Écritures, c’est que 
seuls les chrétiens (de sang juif ou gentil) sont la semence d’Abraham. Vous voulez la 
preuve ?  D’accord, lisez ces versets ravissants dans Galates 3:7-29 : 

« Sachez donc, que ceux qui ont la foi, sont les enfants d’Abraham … Afin que la 
bénédiction d’Abraham se répandît sur les Gentils par Jésus-Christ, et que nous 
reçussions par la foi l’Esprit qui avait été promis … Or, les promesses ont été 
faites à Abraham et à sa postérité … Il n’y a plus ni Juif ni Grec ; il n’y a plus ni 
esclave ni libre ; il n’y a plus ni homme ni femme ; car vous êtes tous un en Jésus-
Christ. Et si vous êtes de Christ, vous êtes donc la postérité d’Abraham, et les 
héritiers selon la promesse. » 

Rejeter la chair 

Rejetez la chair ! La chair ne peut hériter du Royaume de Dieu. La chair se 
corrompra et retournera à la poussière. Dieu n’accorde aucune préférence à une 
personne en Se basant sur les circonstances entourant sa naissance physique. Seul ce 
qui est spirituel survivra et aura un destin. Comme l’a dit le Christ à Nicodème : « si 
un homme ne naît de nouveau, il ne peut voir le royaume de Dieu » (Jean 3:3). 

Ceux qui, remplis d’orgueil humain, disent qu’ils sont « Juifs » et déclarent dans 
leur Talmud qu’ils sont supérieurs aux goyim (bétail — i.e. Gentils), sont ignorants du 
fait que, même s’ils étaient de race juive — et la science de l’ADN prouve de manière 
concluante que la vaste majorité de ceux qui se disent « Juifs » mentent même là-
dessus — leur chair ne leur sera d’aucune utilité. Les Écritures disent avec sagesse : 
« si vous vivez selon la chair, vous mourrez » (Romains 8:13). 

Le Talmud, le livre le plus sacré des Juifs physiques, est satanique jusqu’à l’os. 
C’est une série de volumes ridicules et haineux inventés par des rabbins démoniaques. 
Les vraies Écritures — la Sainte Bible — atteste que si une personne n’a pas l’Esprit 
de Dieu, elle n’est pas de Dieu, mais appartient plutôt à son père, Satan (Romains 8). 
Satan est « le roi de tous les plus fiers animaux » (Job 41:34). 

Le Juif physique n’est qu’un être humain — rien de plus ! 

L’homme naturel ne peut discerner les choses de Dieu. Cette doctrine scripturaire 
est vraie. Seul l’homme spirituel racheté par Christ possède de Dieu la sagesse pour 
discerner les choses de Dieu. Dit simplement, le Juif naturel n’est qu’un autre être 
humain ayant besoin de la rédemption par Jésus-Christ. Rien de plus. 
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Les Juifs orgueilleux se vantaient à Jésus qu’Abraham était leur père, qu’ils étaient 
sa semence. Mais Jésus Se tourna directement vers eux et dit à ces Juifs physiques que 
Satan, et non pas Abraham, était leur père. De la même manière, les Juifs modernes et 
leurs complices judaïsants/sionistes font la même déclaration. 

 

Les nombreux volumes du Talmud juif. 

Les Juifs spirituels croient en Jésus 

Ce sont des « Juifs » physiques, ce ne sont pas des Juifs spirituels (Apocalypse 
3:8-9). S’ils étaient des enfants d’Abraham, ils croiraient en Jésus ! C’est ce qu’Il a 
dit. Christ a admis qu’ils étaient la semence physique d’Abraham, mais Il explique 
que ça ne veut absolument rien dire pour Dieu. 

Voilà pourquoi Jésus, entendant leurs vantardises orgueilleuses d’avoir Abraham 
pour père, dit à ceux qui se considéraient Juifs que, même s’ils étaient la semence 
physique d’Abraham, ils n’étaient pas vraiment héritiers et ne recevaient pas la 
bénédiction d’Abraham en tant que leur père. La bénédiction est de nature spirituelle, 
pas charnelle. 

Hé, les judaïsants… et vous, les sionistes ! Avez-vous lu ça ? Jésus a dit que les 
hommes et les femmes qui se disent Juifs sur la seule base de leur héritage charnel 
font erreur. Ils ne sont pas de vrais Juifs et Abraham n’est pas leur père spirituel. 
Jésus leur dit carrément : « Le père dont vous êtes issus, c’est le diable. » Donc, si 
vous aidez ces imposteurs à bâtir un Royaume de Dieu sur terre (Israël physique), 
vous aidez le diable. Comment ça se fait-il ? 

Et alors, aujourd’hui, quand un Goldstein, un Silverton, un Rothschild, une 
Streisand, un Soros ou un Netanyahu se vante, « Je suis juif. Je suis la semence de 
mon père Abraham. » Eh bien, Jésus a un message extrêmement tranchant pour vous : 
« Non, vous ne l’êtes pas ! Vous avez pour père le diable et vous faites ses œuvres. Il 
est menteur et meurtrier depuis le début et vous faites comme lui ! » 
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Une génération de vipères 

Pas étonnant que le prédécesseur de Jésus, Jean-Baptiste, se moqua des pharisiens 
et des sadducéens qui venaient vers lui pour se faire baptiser : 

« Race de vipères ! Qui vous a appris à fuir la colère à venir ? Produisez donc des 
fruits convenables à la repentance. Et ne pensez pas à dire en vous-mêmes : Nous 
avons Abraham pour père ; car je vous dis que, de ces pierres, Dieu peut susciter 
des enfants à Abraham. Et la cognée est déjà mise à la racine des arbres ; tout 
arbre donc qui ne produit point de bon fruit est coupé et jeté au feu » (Matthieu 
3:7-10). 

Les judaïsants et les sionistes n’ont-ils jamais lu ces versets ? Ne voient-ils pas et 
ne comprennent-ils pas que ces gens — cette race — qui se vantent d’être des 
« Juifs » et la « semence d’Abraham » — et qui impliquent que ça leur donne 
automatiquement une supériorité et un standing spirituels devant Dieu — sont des 
imposteurs ? Spirituellement, ce sont des menteurs et des vipères. Dieu ne Se 
préoccupe pas du tout de votre lignée sanguine, ou de votre type de chair, ou de votre 
génotype, ou de votre ADN. 

Il ne tient aucun égard à quelque notion que ce soit de supériorité généalogique. 
Dieu dédaigne tout ça comme étant de la folie. Il Se fiche que vous soyez Celte, 
Israélien, Arabe, Mexicain ou un mélange Heinz 57 ! 

Chaque homme, chaque femme qui a Jésus pour Seigneur est la semence 
d’Abraham et héritier de la promesse faite à Abraham. Et pas à cause de la race, de 
l’héritage ou de l’apparence extérieure. Mais, comme l’a si sagement exprimé Jean-
Baptiste : « de ces pierres, Dieu peut susciter des enfants à Abraham. » 

Paul dit que Dieu a brisé le mur de séparation entre les Juifs et les Gentils. À partir 
du moment où Jésus est mort sur la croix pour tous nos péchés — et ressuscita 
triomphant — le vrai Juif est celui qui se voit béni de la vie éternelle à cause de sa foi 
dans le Sauveur, Jésus-Christ. 

Les Juifs et les Gentils ont besoin de Jésus 

Sachez ceci : La personne qui se dit juive seulement à cause de sa naissance ou de 
sa race (i.e. la chair), mais rejette Jésus n’est pas citoyenne de l’Israël de Dieu ; c’est 
un imposteur. Ce genre de personne ne connaît pas non plus Dieu et ne Lui appartient 
pas. Il ou elle peut être de la lignée sanguine d’Abraham ou il/elle peut être Khazar(e). 
Si c’est le cas, qui s’en préoccupe ? Certainement pas Dieu. 

Le Juif physique, comme l’homme et la femme naturels des nations, est séparé de 
Dieu par son péché et a besoin du Rédempteur, Jésus-Christ. À moins que Jésus soit 
leur Seigneur et leur Sauveur, les Juifs et les Gentils physiques sont la propriété de 
leur père, Satan. 

La vraie semence d’Abraham est donc le chrétien, car la promesse de salut et de 
gloire ne tient pas à la race, mais à la foi et à la grâce. Les enfants de Dieu ont été 
prélevés de toutes les nations et enrôlés dans le Royaume de Dieu. Ils sont, en vérité, 
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« l’Israël de Dieu » (Galates 6), pas l’Israël de la planète terre dont les citoyens 
appartiennent à leur père, Satan. 

N’exaltez pas l’homme charnel 

Je nous conseille, à vous et à moi, de ne pas exalter l’homme charnel, mais de 
louer Dieu pour l’homme spirituel qui possède Christ en lui. Quiconque ne comprend 
pas cette vérité n’est pas de Dieu. 
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CHAPITRE 9 

Il est venu de Babylone… 

Abraham était-il juif ? 
« Or, les promesses ont été faites à Abraham et à sa postérité. Il n’est pas dit : Et à 
ses postérités, comme s’il s’agissait de plusieurs ; mais comme d’une seule : Et à ta 

postérité, qui est Christ. » 

(Galates 3:16) 

« C’est-à-dire, que ce ne sont pas les enfants de la chair qui sont enfants de Dieu ; 
mais que ce sont les enfants de la promesse qui sont réputés être la postérité. » 

(Romains 9:8)) 

Est-ce qu’Abraham, le patriarche biblique, était juif ? De nombreux chrétiens 
croient qu’Abraham était réellement de sang juif. Les chrétiens qui croient à cela 
disent que, si l’on peut prouver qu’Abraham était juif, alors les Juifs qui vivent 
aujourd’hui sont sa « semence », ses descendants de race. À ce titre, on déclare qu’en 
tant que semence et héritiers d’Abraham, les Juifs modernes ont droit à la promesse 
faites jadis par Dieu à Abraham.  

Toutefois, s’il s’avère qu’Abraham n’est pas né juif, alors surgit un gros, gros 
problème. Cela veut-il dire qu’aujourd’hui sa « semence », ce n’est pas les Juifs, mais 
quelque autre tribu, quelque autre race ou quelque autre peuple ? Et si Abraham n’est 
pas né juif, qui a donc un droit divin sur le territoire de la Palestine ? Les Juifs 
d’aujourd’hui proclament que ce territoire leur appartient par héritage et par droit 
d’aînesse divin. Mais les Juifs modernes sont-ils des intrus sur le territoire ? Ne sont-
ils rien d’autres que des squatters illégitimes, ou pires ? Sont-ils des voleurs et des 
cambrioleurs ayant illicitement pris la propriété de quelqu’un d’autre ? 

Catastrophe ! — Abraham, un Babylonien 

Cela provoque souvent un choc chez le chrétien non averti de découvrir 
qu’Abraham n’est pas sorti d’une quelconque famille juive pratiquant une religion du 
nom de « judaïsme ». Il n’est pas né dans une sorte de ghetto juif, de village juif, de 
province juive ou de nation juive. En fait, Abraham est babylonien de naissance ! 

Oui, c’est bien ça. Abraham tient ses origines de la nation même où, auparavant, 
Nemrod, Sémiramis et leurs bâtisseurs avaient tenté d’ériger la Tour manquée de 
Babel. Babylone… la méchante, méchante Babylone. 

Genèse 11:31 dit qu’Abraham (alors appelé Abram) et son père, Tharé, quittèrent 
leur foyer d’Ur, en Chaldée, pour se rendre dans le pays de Canaan où ils 
s’installèrent à résidence dans la cité de Charan. L’Ur de la Chaldée était une ville au 
sein de ce qu’on appelait alors la Babylone. Aujourd’hui, Ur est en Irak. 
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Pourquoi Abraham quitta-t-il Ur, ville de l’ancienne Babylone ? Le Seigneur avait 
dit à Abraham : « Va-t’en hors de ton pays, et de ta parenté, et de la maison de ton 
père, vers le pays que je te montrerai » (Genèse 12:1). 

Veuillez noter ici que la « parenté » d’Abraham était composée de gens vivant à 
Ur, c’est-à-dire, en Babylonie, que l’on connaissait aussi sous le nom de Mésopotamie 
(voir Actes 7:1-4). 

Ainsi, les Écritures nous disent qu’Abraham provenait de Mésopotamie, i.e. 
Babylone. Rien dans les Écritures ne dit qu’il était « hébreu » ou « juif ». 

Abraham, père de « plusieurs nations » 

Maintenant, alors qu’Abraham venait de Babylone, là où résidait sa parenté, il est 
intéressant de remarquer ce que Dieu dit à Abraham : 

« Et je bénirai ceux qui te béniront, et je maudirai ceux qui te maudiront ; et toutes 
les familles de la terre seront bénies en toi » (Genèse 12:3). 

« …et tu deviendras père d’une multitude de nations » (Genèse 17:2-9). 

Nous voyons ici un fait prophétique incroyable. Abraham fut choisi par Dieu pour 
devenir bien davantage que le simple père d’un état-nation géographiquement limité à 
la région du Proche-Orient. Le destin d’Abraham est beaucoup plus grand que cela. 
Dieu a promis à Abraham qu’il serait le père d’une multitude de nations et que toutes 
les familles de la terre seraient bénies par sa « semence ». 

En vérité, c’est la semence d’Abraham qui est héritière de la promesse de Dieu. La 
clé pour comprendre la Parole entière de Dieu se trouve dans la compréhension à 
savoir qui est la semence d’Abraham. Jésus a un jour déclaré que si un homme venait 
à comprendre le mystère de la semence, ses péchés lui seraient pardonnés et il serait 
sauvé (Marc 4:11-13). 

La semence d’Abraham découverte 

Donc, qui est la semence d’Abraham ? Ne le demandez pas à la majorité des 
pasteurs et des prêcheurs, parce qu’ils ne le savent pas ! Et ils ne veulent pas le 
savoir ! Cependant, Paul nous fournit la réponse dans Galates : 

« Or, les promesses ont été faites à Abraham et à sa postérité. Il n’est pas dit : Et à 
ses postérités, comme s’il s’agissait de plusieurs ; mais comme d’une seule : Et à 
ta postérité, qui est Christ » (Galates 3:16). 

« Car vous êtes tous enfants de Dieu par la foi en Jésus-Christ. Car vous tous qui 
avez été baptisés en Christ, vous avez revêtu Christ. Il n’y a plus ni Juif ni Grec ; il 
n’y a plus ni esclave ni libre ; il n’y a plus ni homme ni femme ; car vous êtes tous 
un en Jésus-Christ » (Galates 3:26-28). 

Quelle révélation ! Veuillez remarquer que, selon Paul, la semence n’est pas une 
race physique de gens parce que la chair ne peut pas hériter du Royaume des cieux. 
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Cela importe peu que la personne soit juive ou gentille — Dieu n’a pas de préférence. 
Jean 3:3 dit que la semence, c’est-à-dire, les Élus de Dieu, doivent naître de nouveau 
en esprit et en vérité, pas dans la chair. 

Finalement, Jésus Lui-même identifia cette semence lorsqu’Il déclara : « Voici ce 
que cette parabole signifie : La semence, c’est la parole de Dieu » (Luc 8:11-12). Et 
qui est la Parole de Dieu ? Jean 1 révèle que la Parole de Dieu est Jésus-Christ, la 
Parole éternelle de Dieu. 

En somme, la semence est la Parole de Dieu et la Parole de Dieu est Jésus-Christ. 
Donc, si vous appartenez à Christ, vous êtes la semence d’Abraham. Voilà pourquoi 
l’apôtre Paul écrivit : « Et si vous êtes de Christ, vous êtes donc la postérité 
d’Abraham, et les héritiers selon la promesse » (Galates 3:29). Par conséquent, ne 
portez pas le fardeau de la folie des généalogies. Peu importe de quelle race était 
Abraham, ou de quelle race vous et moi sommes. La citoyenneté dans le Royaume de 
Dieu par la foi en Jésus-Christ, c’est tout ce qui compte. Gloire au Royaume de Dieu 
et à Jésus, le Roi éternel qui siège sur Son trône ! 

Ainsi, nous découvrons par les Écritures que ceux qui sont à Christ sont la semence 
d’Abraham et, en tant que tel, ils sont héritiers de la promesse, laquelle est la 
promesse de la vie éternelle par Jésus-Christ, notre Seigneur. 

L’Israël de Dieu — Dieu choisit un peuple parmi une multitude de nations 

Retournons à Abraham. Pour ceux qui persistent, de manière non scripturaire, à 
répéter comme un perroquet l’enseignement des judaïsants  disant qu’Abraham était 
soit juif, soit hébreu, je demande : devrions-nous même nous préoccuper de sa 
généalogie ou de sa race physique ? Considérez ce qui suit : 

— Paul a écrit : « Et de ne pas s'attacher à des fables et à des généalogies sans 
fin, qui engendrent des disputes, plutôt que l'édification en Dieu, par la foi, je 
t'y exhorte encore » (1 Timothée 1:4). 

— Paul, faisant référence à savoir si Dieu favorisait les Juifs ou les Gentils, a 
aussi écrit : « Car Dieu n’a point égard à l’apparence des personnes » 
(Romains 2:11), et « Et quoi ? sommes-nous donc plus excellents ? 
Nullement ; car nous avons déjà fait voir que tous, Juifs et Grecs, sont 
assujettis au péché, selon qu’il est écrit : Il n’y a point de juste, non pas même 
un seul » (Romains 3:9-10). 

— Paul explique plus loin qu’être « juif » n’est pas une question de chair ou de 
race, mais « de cœur » et si la personne est « dans l’esprit ». 

— La promesse faite à Abraham est donnée à la semence ; c’est-à-dire, à tous les 
sauvés choisis parmi une « multitude de nations » (Romains 4:16-18). 

Dans Galates 6:16, Paul parle de « l’Israël de Dieu ». Il se réfère à la nation 
spirituelle d’Israël, composée de tout ceux (Juifs ou Gentils) qui sont sauvés par la foi 
en Jésus-Christ. 

L’Israël de Dieu est, par conséquent, constitué de chrétiens tirés de toutes les 
nations de la terre. L’Israël de Dieu n’est pas uniquement une nation de Juifs 
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physiques. La race ou la chair n’ont rien à voir avec « l’Israël de Dieu ». Il s’agit 
plutôt d’une nation spirituelle de gens sauvés qui appartiennent à Jésus, des gens de 
race blanche, noire, jaune, rouge ou brune. Regardez comment l’apôtre Pierre décrit 
cette merveilleuse nation d’Israël créée par Dieu, ainsi que son peuple : 

« Mais vous, vous êtes la race élue, la sacrificature royale, la nation sainte, le 
peuple acquis … Vous qui autrefois n’étiez point un peuple, mais qui êtes 
maintenant le peuple de Dieu » (1 Pierre 2:9-10). 

« Et ainsi tout Israël sera sauvé » 

Ainsi, nous l’avons. Le Peuple de Dieu est la semence spirituelle d’Abraham et 
appartient à Christ. C’est une « nation sainte ». En d’autres mots, c’est le Peuple Élu 
de Christ. Il les a choisis à cause de leur foi en Lui, et seulement pour ça ! Ils 
composent la nation spirituelle « d’Israël », peu importe leur race ethnique, peu 
importe leur origine géographique ou leur nationalité. 

Les chrétiens grecs, les chrétiens américains, les chrétiens juifs, les chrétiens 
mexicains — tous sont citoyens célestes « d’Israël ». Tous les vrais croyants sont 
choisis pour hériter de la Nouvelle Jérusalem, la cité céleste de Dieu. Dans la 
Nouvelle Jérusalem, il n’y a pas de concept de « race », car tous les citoyens de la 
Sion céleste sont nés de nouveau en esprit et en vérité (Jean 3:3) par la foi en notre 
Seigneur, Jésus-Christ. 

Maintenant nous comprenons pourquoi l’apôtre Paul a écrit : « Et ainsi tout Israël 
sera sauvé » (Romains 11:26). En d’autres termes, tous ceux qui sont en Christ Jésus, 
la Parole de Dieu, seront sauvés, car ils sont la semence d’Abraham et héritiers de la 
promesse de la vie éternelle. Les croyants en Christ forment la nation sainte 
« d’Israël » et tous sont sauvés par la foi en Christ Jésus. Encore une fois, la Parole 
met l’emphase : ils sont la semence par la foi, non pas par la race. 

Abraham et les prophètes fixaient la « Jérusalem céleste » des yeux 

Finalement, nous avons le témoignage d’Abraham qui considérait son héritage 
terrestre (le territoire et pays qui lui fut donné par Dieu) comme rien de plus qu’une 
station temporaire, même une « terre étrangère » (Hébreu 11:9-16). 

Êtes-vous citoyens terrestres des Etats-Unis d’Amérique ? Peut-être êtes-vous 
Israélien, Palestinien, Allemand, Lituanien ou Chinois ? Ou bien, comme Abraham, 
vous êtes Irakien, un « Babylonien » ? 

La nouvelle merveilleuse, c’est que notre race sanguine physique, ou ADN, n’a 
aucune signification en ce qui concerne Dieu. Il ne fait acception de personne. Qui le 
veut peut venir. Tous ceux qui ont foi en Jésus-Christ sont voyageurs et pèlerins en ce 
monde et, comme tel, nous fixons nos yeux sur les cieux, vers notre Royaume éternel. 
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CHAPITRE 10 

Le Royaume de Dieu donné à un autre peuple 

Jésus ôte le Royaume aux Juifs 
« C’est pourquoi je vous dis que le royaume de Dieu vous sera ôté, et qu’il sera donné 

à une nation qui en rendra les fruits. » 

(Matthieu 21:43) 

Aujourd’hui, des millions de chrétiens évangéliques, conduits par leur prophète 
sioniste, John Hagee, tiennent mordicus à soutenir les Juifs dans leur conquête du 
Proche-Orient. Ils considèrent qu’il est de leur devoir chrétien d’aider les Israéliens à 
tuer et à assujettir les Arabes et les Palestiniens. 

Mais ces chrétiens évangéliques ne sont-ils pas plutôt en train de se faire avoir en 
aidant à ériger l’empire global des temps de la fin de Satan ? Comme nous allons le 
voir, une séduction terrible est en marche, ici. Cette grande séduction se centre sur 
une bizarre théorie raciale émise par des enseignants évangéliques. Ces enseignants 
— certains des plus gros noms du christianisme — sont convaincus que la nation 
juive, l’Israël charnel, est destinée à hériter du Royaume de Dieu sur la seule base de 
sa race. 

Évidemment, cette notion étrange n’est pas scripturaire, mais où sont-ils, les 
prêcheurs d’aujourd’hui qui prennent garde à ce que disent les Écritures ? Où sont les 
prêcheurs qui ont le courage de dire la vérité aux Juifs : « Jésus a ôté le Royaume de 
Dieu de vos mains pour le donner à un autre peuple qui en portera les fruits » ? 

C’est exactement ce que Jésus a dit (Matthieu 21:43). Pourtant, peu de pasteurs et 
autres enseignants chrétiens osent le mentionner par peur des Juifs. Ils vivent dans la 
crainte de se voir traiter « d’antisémites » et ils sont paralysés par la probabilité de se 
voir considérés « politiquement incorrects ».  

Au lieu de prêcher la vérité, les ministres évangéliques d’aujourd’hui, 
essentiellement judaïsants, fanatiquement pro-Israël et suprématistes juifs, enseignent, 
en fait, exactement le contraire de ce que Jésus et Ses apôtres ont enseigné. 

La majesté de Dieu trop imposante pour la terre seulement 

De nos jours, le but fanatique des Juifs sionistes et des chrétiens évangéliques 
judaïsants est de construire un Royaume juif, ici, sur terre, avec Jérusalem, la Grande 
Cité, comme capitale. Cet objectif mondain et charnel pousse sans cesse plus avant les 
sionistes et les judaïsants. 

Leur but est bien sûr d’établir de manière physique le trône de Dieu dans la 
Jérusalem terrestre et de surveiller l’apparition d’un messie juif qui régnera sur un 
empire et dominion juif qu’ils espèrent voir durer 1 000 ans. Nombreux sont-ils à 
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fournir les efforts pour reconstruire un temple juif à Jérusalem qui, croient-ils, sera la 
maison et l’endroit de repos du Seigneur. 

Apparemment, Dieu a d’autres plans. Voyez-vous, Dieu est le Seigneur de tout 
l’univers. Son Royaume glorieux ne se limite pas à cette minuscule planète. Pourquoi 
dégraderait-Il Sa majesté absolue en acceptant un simple trône terrestre ?  

Oui, en vérité, la terre est à Lui, mais aussi les trillions et les trillions d’autres 
planètes, étoiles et autres corps célestes vus ou non des yeux humains. Son Royaume 
et Sa gloire n’ont point de fin. Amen. 

« Attendez une minute, » disent les Juifs sionistes et leurs comparses judaïsants. 
« Dieu ne désire seulement qu’un vieux trône poussiéreux dans un temple construit de 
mains d’hommes juste ici, sur terre. Il a même un peuple — les Juifs — qui régnera et 
dirigera avec Lui. Son trône est terrestre, pas illimité. » 

« Dieu a besoin d’un temple terrestre à Jérusalem, » disent les sionistes juifs et les 
judaïsants gentils. Les sionistes et les judaïsants proclament que les chrétiens ont aussi 
besoin d’un temple reconstruit à Jérusalem, un endroit saint où les chrétiens pourront 
célébrer les fêtes juives, faire des sacrifices d’animaux et exécuter les rituels et les 
cérémonies juives de l’Ancien Testament. 

Comme l’enseigne la Bible Scofield d’inspiration sioniste, les Juifs et les chrétiens 
évangéliques (judaïsants) ont hâte d’établir leur propre version mondaine du 
« Royaume de Dieu ». Ils planifient et complotent la reconstruction de l’ancien temple 
juif sur le Mont du Temple à Jérusalem. Et quiconque ose suggérer qu’ils prennent la 
mauvaise direction, disent-ils, n’est qu’un antisémite haïssant les Juifs. Voilà ! 

« Le ciel est mon trône… » 

De toute évidence, ces défenseurs fanatiques du sionisme n’ont pas bien étudié les 
Écritures. Prenez par exemple Actes 7:48-49 qui nous instruit ainsi : 

« Toutefois le Très-Haut n’habite point dans des temples faits par la main des 
hommes, comme le prophète le dit : Le ciel est mon trône, et la terre le 
marchepied de mes pieds. Quelle maison me bâtirez-vous, dit le Seigneur, ou 
quel sera le lieu de mon repos ? » 

Cela devrait maintenant rabaisser le caquet des Juifs et leur orgueil humain 
excessif. Ils s’imaginent le Peuple Élu de Dieu et pensent que leur cité terrestre, 
Jérusalem, et leur royaume terrestre, Israël, est l’endroit où Dieu cherche à demeurer 
pour toujours. Ils croient vraiment que le Messie habitera un corps juif de chair et de 
sang et s’assoira sur un trône construit de main d’homme. 

Cependant, la Parole de Dieu nous dit clairement l’opposé. Cette présente terre 
n’est pas un endroit approprié pour qu’y demeure et s’y repose un Dieu tout-puissant 
et omniscient. Pas du tout. Les cieux sont Son trône, disent les Écritures, et la terre 
n’est que Son marchepied. 
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Je suis tellement reconnaissant que Jésus, notre Seigneur et Sauveur, soit venu, tel 
que prophétisé, quelque 2 000 ans auparavant en tant qu’Emmanuel, Dieu avec nous. 
Comme ce fut miséricordieux de Sa part. L’homme n’est assurément pas digne de Sa 
bonté.  

J’apprécie également le fait qu’un jour Il va revenir secourir les saints et détruire le 
Diable et ses méchants disciples. Dieu réserve à Ses saints un endroit bien meilleur 
que la terre. Des places nous attendent au ciel. Loué soit Dieu ! Son trône éternel est 
au ciel et c’est là que je veux être. Et vous, chers saints ? 

En dépit des mensonges et de la confusion causée par les faux enseignements des 
judaïsants, nous savons de manière sûre que le trône de Dieu est au ciel. On ne le 
trouvera dans aucune cité terrestre, parce que la Sainte Cité de Dieu, c’est la Nouvelle 
Jérusalem, une métropole merveilleusement créée, sans aucun parallèle avec une cité 
terrestre crasseuse et poussiéreuse faite de brique, ici, sur terre. La Nouvelle 
Jérusalem, la Cité de Dieu. Oh, quelle divine beauté se trouve en cette magnifique 
demeure ! 

Alors, voilà ce que nous disent les Écritures : que les Cieux sont le trône de Dieu. 
La terre n’est que Son marchepied. Les chrétiens sionistes rejettent cela et œuvre de 
façon incessante à ériger Son trône ici sur terre, dans la Jérusalem terrestre. 

De plus, ils recherchent un Royaume juif sioniste et ils exigent avec ardeur que la 
Maison Blanche utilise la diplomatie et la force de frappe militaire américaine pour 
assurer leur but. Pendant ce temps, un Israël charnel, militaire et implacable continue, 
avec le support des payeurs de taxe américains, à oppresser ses ennemis — les 
Palestiniens, les Arabes, les musulmans et les chrétiens. 

Opposition à la volonté de Dieu 

Malheureusement, les chrétiens évangéliques les encouragent, anticipant avec hâte 
un simple homme qui viendra bientôt, un roi juif terrestre. Ils ne le connaissent pas, 
mais quand il surviendra, son nombre sera indubitablement 666 et il s’en ira tuer les 
croyants chrétiens et tous ceux qui s’opposeront à son règne. Or, les sionistes et les 
judaïsants sont totalement et volontairement ignorants de ce fait. Comme l’a 
prophétisé Jésus : « Ils vous feront mourir, croyant rendre un culte à Dieu. » 

À cause de leur haine envers Lui et de leur rébellion, Jésus annonça carrément aux 
Juifs : « C’est pourquoi je vous dis que le royaume de Dieu vous sera ôté, et qu’il sera 
donné à une nation qui en rendra les fruits » (Matthieu 21:43).  

« Non ! » protestent les sionistes et les judaïsants. « Ça ne se peut pas et ça ne se 
passera pas ainsi. Christ a pris la mauvaise décision. Il a fait une chose terrible en 
ôtant le Royaume aux Juifs. Nous allons défaire ce qu’a fait le Christ. Nous allons 
exalter les Juifs. Nous irons même jusqu’à les louanger en tant que Peuple Élu éternel 
de Dieu. Ils posséderont le pays. Nous allons donner le Royaume aux Juifs. Va-t-en, 
Jésus. Que notre volonté soit faite ! » 

  



67 
 

La maison des Juifs devient déserte 

Il est significatif que les chrétiens évangéliques et les néo-conservateurs 
d’aujourd’hui oeuvrent à construire la Maison d’Israël, Maison que Jésus a démolie ! 
Jésus a prophétisé que la Jérusalem terrestre serait détruite et le temple jeté à terre 
pierre par pierre. Et c’est ce qui s’est passé en l’an 70 apr. J.-C. 

Jésus déclara aux Juifs : « Voici, votre demeure va devenir déserte. car je vous dis 
que désormais vous ne me verrez plus jusqu’à ce que vous disiez : Béni soit celui qui 
vient au nom du Seigneur » (Matthieu 23:38-39). 

Oui, Jérusalem est devenue déserte jusqu’au moment du retour de Jésus dans la 
gloire. Jésus est-Il déjà revenu ? Avons-nous raté Sa seconde venue ? Non, bien sûr 
que non. Néanmoins, les chrétiens sionistes se moquent apparemment de ce que Jésus 
a dit. Ils cherchent à défaire ce que Christ a fait. Il a jeté le temple juif par terre. Il les 
a bannis du pays. Il a dit que la Maison d’Israël serait déserte jusqu’à Son retour. 

« Non ! » crient les arrogants et rebelles sionistes et les chrétiens judaïsants (en 
réalité, des chrétiens sionistes). « Nous n’écouterons pas le Christ. Nous allons 
construire Jérusalem et Israël aujourd’hui même et restaurer ce que Jésus a mis par 
terre. Nous allons rendre l’Israël terrestre prospère et fort, un grand royaume. Nous 
n’attendrons pas le retour de Christ. Nous ne Lui obéirons pas. Il n’y aura plus de 
désolation. Non pas Sa volonté, mais que la nôtre soit faite. » 

Il y a certainement une parole d’avertissement réservée à ces rebelles zélotes pro-
juifs : « Attention ! Il est dangereux de s’opposer de manière si dure à la volonté du 
Dieu tout-puissant. » 

« Sodome et l’Égypte » loués et aidés par les chrétiens sionistes 

Il y a pire. Il est vrai que les chrétiens sionistes rebelles défient l’édit prophétique 
de Dieu et cherchent à restaurer rapidement la Maison d’Israël terrestre. Mais ce qu’il 
y a de particulièrement répugnant, c’est que les chrétiens sionistes, dans leur 
désobéissance volontaire, oeuvrent en fait à recréer une cité impie que Dieu décrit 
dans Sa Parole comme la « Sodome et Égypte » des derniers jours. 

En effet, les Écritures nous disent clairement que la cité terrestre de Jérusalem des 
temps de la fin, en Israël, sera devenue si méchante et vile que Dieu Lui-même 
catalogue spirituellement cette ville et ses habitants de « Sodome et Égypte » des 
temps modernes. 

Voyez-le par vous-mêmes : Apocalypse 11:7-8 dit que Jérusalem, la grande cité où 
le Seigneur fut crucifié, est appelée spirituellement « Sodome et Égypte ». Pensez-y ! 
Les chrétiens sionistes, méprisant tout ce que Dieu a dit et fait, sont obsédés au point 
d’enlever vainement tous les arrêts à la construction ici même sur terre d’une version 
juive moderne de « Sodome et Égypte ». Comme Dieu doit être triste et dégoûté 
devant leur effort résolu d’aider le Diable et ses disciples à Jérusalem à construire une 
« Sodome et Égypte » du 21e siècle. En réalité, ils ne font simplement que prêter leur 
aide pour créer une fosse d’aisance destinée à une destruction finale. En fait, les 
chrétiens sionistes érigent un nouveau royaume de Khazarie ! 
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« Nous n’avons point ici-bas de cité permanente » (Hébreux 13:14) 

Alors que les chrétiens sionistes exaltent sans relâche Jérusalem comme sainte cité 
de Dieu — au mépris des Écritures qui déclarent que ce mauvais endroit s’apparente à 
« Sodome et Égypte » — il s’avère que la véritable cité sainte, c’est la Jérusalem 
céleste, la Cité de Dieu, une fantastique citadelle de gloire construite par le Seigneur 
en tant qu’habitation de Ses saints chrétiens rachetés. 

Les chrétiens évangéliques rejoignent les catholiques romains qui commettent la 
terrible erreur de confondre les choses charnelles et terrestres avec les trésors 
spirituels. Le pape, comme les leaders des églises évangéliques (baptistes du Sud, 
Assemblées de Dieu, pentecôtistes et les autres), croient de façon erronée que 
l’Ancien Testament basé sur la Loi est encore effectif. Mais Paul explique qu’il a été 
remplacé par la Nouvelle Alliance de Jésus-Christ, laquelle, dit-il, est une « beaucoup 
plus excellente alliance » (Hébreu 7 à 9). 

Par conséquent, toute la structure défectueuse et pourrie des pseudo chrétiens 
sionistes s’effondre. Elle est fondée, nous dit Paul, sur une alliance devenue ancienne, 
vieillie et près de disparaître (Hébreu 8:13). La nouvelle et meilleure alliance, 
toutefois, s’assoit fermement sur la fondation de Jésus-Christ, Sa résurrection et Sa 
promesse envers Son Peuple Élu, les chrétiens rachetés de toutes les races et de toutes 
les nations, qu’on appelle collectivement la nation de Dieu, « l’Israël de Dieu » 
(Galates 4 et 6). 

Dans tout ça, comme je le démontre dans ma vidéo révélatrice Illuminati Mystery 
Babylon, les Juifs et leurs adorateurs évangéliques aident involontairement Satan à 
mettre sur pied un empire sanguinaire. Pour ce faire, ils utilisent leur pays mandataire, 
les Etats-Unis, et sa puissance militaire. 

Les sionistes s’évertuent à annuler la décision de Jésus 

Quelle tragédie que de découvrir que tant de gens proclament aujourd’hui être 
chrétiens et refusent de croire ce que disent les Écritures concernant le Royaume de 
Dieu. Le fait qu’ils ne comprennent ni ne suivent les enseignements clairs de Jésus et 
des apôtres sur l’Israël spirituel et le Royaume me fait me demander si ces personnes 
séduites sont même réellement sauvées. Jésus a enseigné à Ses disciples que si un 
homme venait à comprendre ou à connaître le mystère du Royaume de Dieu, il serait 
converti et ses péchés lui seraient pardonnés.  

« Et il leur dit : Il vous est donné de connaître le mystère du royaume de Dieu ; 
mais pour ceux du dehors, tout est annoncé en paraboles ; de sorte qu’en voyant, 
ils voient et n’aperçoivent point ; et qu’en entendant, ils entendent et ne 
comprennent point ; de peur qu’ils ne se convertissent et que leurs péchés ne leur 
soient pardonnés » (Marc 4:11-12). 

Nous avons donc des Etats-Unis recrutés par Satan pour ériger son sombre empire 
mauvais des temps de la fin, ici, sur terre. Le « Royaume de Dieu » fut ôté des mains 
des Juifs par Jésus. Il déclara que leur maison deviendrait déserte. Mais ceux qui, dans 
les derniers jours, viennent en aide à Satan, ce qui inclut les chrétiens évangéliques 
judaïsants et les néo conservateurs, s’efforcent d’annuler la décision de Jésus. Les 



69 
 

Juifs auront leur royaume terrestre, si les arrogants sionistes et les judaïsants savent 
s’y prendre. Oui, ils l’auront. Ce sera bien un royaume — un royaume pour la Bête, le 
fils de perdition. 

La nation chrétienne se voit donner le Royaume 

Si, comme l’a prophétisé Jésus, le Royaume a été enlevé des mains des Juifs, alors 
à qui a-t-il été donné ? Qu’en est-il du Royaume de Dieu promis ? Dans Matthieu 
21:43, Jésus a déclaré que le Royaume de Dieu n’irait pas aux Juifs d’Israël physique, 
mais plutôt à une nation qui en porterait les fruits. Alors, à quelle nation le Royaume 
est-il donné ? Quelle nation en porte les fruits ? 

Encore une fois, les Écritures fournissent la réponse. Le Royaume de Dieu fut ôté 
aux Juifs et à l’Israël physique et il fut donné aux chrétiens ! Les chrétiens sont le 
Peuple Élu de Dieu, et les chrétiens sont Sa Nation Sainte. L’apôtre Pierre aborda 
sagement la question. Dans 1 Pierre 2:4-6, nous lisons que les chrétiens —pas les 
Juifs en tant que race — sont choisis de Dieu et précieux. Pierre donna l’instruction 
suivante aux chrétiens : 

« Mais vous, vous êtes la race élue, la sacrificature royale, la nation sainte, le 
peuple acquis, pour annoncer les vertus de celui qui vous a appelés des ténèbres à 
sa merveilleuse lumière ; vous qui autrefois n’étiez point un peuple, mais qui êtes 
maintenant le peuple de Dieu » (1 Pierre 2:9-10). 

Croyez-le ou non, mais ce passage biblique est haï et méprisé par beaucoup de 
leaders évangéliques et de gens d’églises aujourd’hui. Il détruit totalement leur théorie 
humaine en ce qui regarde la supériorité israélienne et le suprématisme racial juif. Il 
élève les choses spirituelles au-dessus des choses charnelles. Et cela, ils ne peuvent 
l’accepter. 

Ces Écritures ne parlent pas d’une race physique ou d’origines nationales, mais de 
choses spirituelles. Les chrétiens sont tirés de plusieurs nations et sont spirituellement 
nés de nouveau. Dans l’unité, tous ceux qui sont les Élus de Christ sont le « Peuple de 
Dieu » et sont « précieux » à Ses yeux, qu’ils soient juifs ou gentils, allemands, 
africains, asiatiques, latins, arabes, anglais ou italiens. Seul l’esprit compte. 

Aussi triste et tragique que cela puisse être, les Juifs séduits et leurs associés 
évangéliques judaïsants et impies vont continuer à construire la Babylone à Mystères. 
Ils vont s’évertuer à œuvrer, empilant des trésors pour s’assurer la prospérité. Ce 
faisant, ils ne s’assurent que leur propre destruction. 

Les Écritures révèlent que leurs plans et leurs complots vont échouer. Un de ces 
grands jours, la terre sera ébranlée et tous ce qui offense Dieu sera enlevé (Hébreux 
12:25-27). 

La Jérusalem terrestre aussi, parce qu’elle est devenue la Sodome et l’Égypte des 
temps modernes, et elle sera enlevée et brûlée. Mais, quant au Royaume de Dieu, il 
n’échouera jamais. Comme le dit de manière si merveilleuse l’apôtre Paul : 
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« C’est pourquoi, saisissant le royaume inébranlable, conservons la grâce, afin 
que par elle nous rendions notre culte à Dieu d’une manière qui lui soit agréable, 
avec respect et crainte ; car notre Dieu est aussi un feu dévorant » (Hébreux 
12:28-29). 
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CHAPITRE 11 

Dissiper des siècles de haine et de préjudice 

Jésus et Sa semence révélés 
« La semence d’un Gentil équivaut à celle d’une bête. » 

(Talmud juif, Kethobeth 36) 

Il est ironique de voir que la science de l’ADN ait découvert que le peuple d’Israël 
et la Juiverie mondiale sont des Khazars et non pas la semence d’Abraham. Ce qui est 
seyant parce que, dans leur propre livre saint, le Talmud (son nom officiel est Talmud 
babylonien !), nous découvrons une haine et un préjudice suprêmes envers les Gentils. 
Évidemment, quand le Talmud fut écrit, les Khazars étaient des païens barbares qui 
adoraient le phallus, l’acte sexuel génératif et les esprits de la nature. Mais, lorsque les 
Khazars se convertirent au judaïsme, au 8e siècle, le Talmud devint leur guide dans la 
nouvelle religion. 

En fait, la plupart des rabbins ne prennent pas une minute, dans leurs yeshivas 
(écoles religieuses) pour étudier l’Ancien Testament. On étudie seulement le Talmud 
qui est souvent cité par les rabbins dans leurs sermons et leurs conseils.  

Le Juif khazar — pratiquement tous sont avérés khazars par la science de l’ADN 
— est un Gentil et, pourtant, il croit au Talmud qui prêche que le Gentil n’a pas 
d’âme, est une bête et, lorsque les Juifs recevront le Royaume, sera tué s’il refuse 
d’être esclave et de servir le Juif. 

Il n’y a pas contestation à savoir jusqu’à quel point les Juifs vénèrent et respectent 
leur livre saint, le Talmud babylonien. D’abord imprimé autour de l’an 550 apr. J.-C., 
le Talmud est aujourd’hui considéré comme la source ultime de la doctrine et de la 
pratique judaïques. La juge de la Cour Suprême américaine, Ruth Bader Ginsburg, a 
dit au New York Times que le Talmud était « le guide de sa vie quotidienne ». 

Plus grand que l’Ancien Testament ? 

La majorité des chrétiens présument que le judaïsme n’est fondé que sur les livres 
de l’Ancien Testament. Pas du tout. Les rabbins prétendent que le Talmud, collection 
de commentaires et d’avis sur leurs 613 lois, a, en réalité, une plus grande autorité que 
l’Ancien Testament. En fait, dans les pages du Talmud, on découvre que Dieu 
consulte le Talmud et les sages rabbins quand Il  a une question ou un doute à propos 
de la loi ! 

Il est contre les lois du judaïsme, comme l’exprime le Talmud, qu’un Juif enseigne 
un Gentil concernant le Talmud. En vérité, la punition pour cette violation est la mort. 
Il en est ainsi pour que ses pages demeurent inconnues du « goy » (terme talmudique 
désignant les Gentils et signifiant « bétail »). 
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J’ai obtenu, lu et étudié le Talmud, comme certains autres chrétiens, et nous avons 
été choqués par l’audace des rabbins telle qu’on la retrouve dans ce livre. Imaginez, 
dans le Talmud, on découvre que : 

1. Tous les chrétiens doivent être tués. 
2. Jésus est un faux prophète qui corrompit Israël. On dit de Lui qu’Il était le fils 

d’une prostituée (Marie) qui pratiquait la bestialité avec son âne. Jésus brûle 
aujourd’hui en enfer dans des excréments bouillants. 

3. Il est acceptable de frauder un Gentil en affaire. 
4. Le Nouveau Testament est un document malfaisant. 
5. Les Gentils sont des animaux et des bêtes sans âme. 
6. Les Gentils n’existent que pour servir les Juifs. 
7. La richesse des Gentils appartient aux Juifs. 
8. Lorsqu’un Juif marche devant une église ou un cimetière chrétiens, il doit 

s’empoigner l’entrejambe et cracher trois fois au sol. 

Ce n’est qu’une infime portion de la haine et du non-sens vomi de ce que l’on 
suppose un « saint » livre ! 

L’hypocrisie des Juifs khazars est ici palpable. Ne réalisant pas qu’ils sont eux-
mêmes Gentils, comme l’a démontré la science de l’ADN, ils s’attachent à un livre 
saint, le Talmud, qui est le plus anti-Gentil des livres. Sans le Talmud, il n’y aurait 
pas de judaïsme rabbinique et, donc, les Khazars doivent se cramponner à ses 
doctrines monstrueuses pour conserver leur religion judaïque. 

Les rabbins juifs obéissent au Talmud 

Et s’accrocher au Talmud, c’est bien ce qu’ils font. En 2010 et en 2012, nous en 
avons eu l’exemple lorsqu’un de leurs rabbins les plus honorés et respectés, Rabbi 
Ovadia Yosef, fut cité dans la presse israélienne alors qu’il proclamait que les non-
Juifs n’existent que pour servir les Juifs. Selon l’Agence Télégraphique Juive, il dit 
aux Israéliens, dans son sermon du samedi soir : « Les goyim (les Gentils) ne sont nés 
que pour nous servir. Sans cela, ils n’ont pas place dans le monde ; seulement servir le 
peuple d’Israël. » 

Yosef compara les Gentils à des ânes et dit que, en tant qu’esclaves des Juifs, la 
perte d’un Gentil équivalait à la mort d’un âne. 

Ce n’était pas la première fois que Rabbi Yosef disait des choses semblables, mais 
le fait est que la plupart des Juifs en Israël sont d’accord avec lui. Le révérend 
Théodore Pike, presbytérien, se lamente du fait : 

« Quand on approfondit les fondements doctrinaux du judaïsme moderne, ou 
rabbinique (le Talmud et la Zohar), on n’y trouve qu’un commun accord avec 
Yosef. Le rabbin parle de par une immersion de longue date dans cette littérature 
sacrée qui, pour le Juif observant, surpasse de loin l’autorité de l’Ancien 
Testament. » 
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Dans son article, Pike poursuit ensuite en citant le Talmud, soulignant que, d’après 
la « sagesse » rabbinique, les Gentils (non-Juifs) sont comme des serpents, que leur 
semence est celle d’un animal et que les Gentils n’ont pas d’âme. 

Jésus mit en garde contre la « Tradition des Anciens » 

Jésus connaissait bien le Talmud, même si, à l’époque, il s’agissait d’une 
information orale. Il parla de la « tradition des anciens » tenue pour sacro-sainte par 
les Juifs d’une manière fort désobligeante. Il qualifia les Pharisiens (Juifs orthodoxes) 
« d’hypocrites », de « sépulcres blanchis », de « conducteurs aveugles » et de 
« génération de vipères » ; et Il dit qu’ils étaient responsables pour « tout le sang des 
justes répandu sur la terre » (Matthieu 23). Quelle accusation retentissante ! 

Aujourd’hui, les rabbins et leurs disciples perpétuent la manière pharisaïque, 
pressant leurs partisans modernes à lire, à étudier et à obéir à la halacha (les 613 lois 
du Talmud). Les rabbins enseignent le peuple à haïr les autres, à les discriminer et à 
les persécuter simplement parce que ces persécutés sont des Gentils. Maintenant nous 
savons, par les preuves de la science de l’ADN, que les rabbins sont eux-mêmes des 
Gentils ! 

Jésus dit aux Juifs : « Si Dieu était votre Père, vous m’aimeriez … Le père dont 
vous êtes issus, c’est le diable, et vous voulez accomplir les désirs de votre père. Il a 
été meurtrier dès le commencement, et il n’a point persisté dans la vérité, parce qu’il 
n'y a pas de vérité en lui. Lorsqu’il dit le mensonge, il parle de son propre fonds ; car 
il est menteur, et le père du mensonge » (Jean 8:42-44). 

Enragés par les paroles mordantes de Jésus, « les Juifs lui répondirent : N’avons-
nous pas raison de dire … que tu as un démon ? » (v. 48) 

L’apôtre Jean résuma fort bien l’œuvre glorieuse de Jésus en écrivant :  

« Il est venu chez les siens ; et les siens ne l’ont point reçu. Mais à tous ceux qui 
l’ont reçu, il leur a donné le droit d’être faits enfants de Dieu, savoir, à ceux qui 
croient en son nom, qui ne sont point nés du sang, ni de la volonté de la chair, ni 
de la volonté de l’homme, mais de Dieu » (Jean 1:11-13). 

Les Juifs de l’époque de Jésus étaient, dit le Seigneur, la semence d’Abraham par 
le sang physique. Bien sûr, c’était avant qu’Israël ne soit détruit par Titus. Pourtant, Il 
leur dit qu’ils n’étaient pas les enfants spirituels d’Abraham. S’ils l’avaient été, ils 
L’auraient aimé. Même si les Juifs étaient la semence et la descendance d’Abraham, 
ils n’étaient pas de vrais Juifs ! Car Paul a dit que le vrai Juif croit en Jésus-Christ en 
tant que son Seigneur. 

Par conséquent, la lignée par le sang des Juifs ne fit pas du tout de bien spirituel 
aux descendants physiques d’Abraham, car Jésus lit dans les cœurs. Il savait que leur 
cœur était mauvais et Il le leur dit. 

Qui est juif ? 

L’apôtre Paul nous l’expliqua en nous disant qui est juif : 
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« Car celui-là n’est pas Juif qui ne l’est qu'en dehors … Mais celui-là est Juif qui 
l’est au-dedans, et la circoncision est celle du cœur, selon l’esprit, et non selon la 
lettre ; et la louange de ce Juif ne vient pas des hommes, mais de Dieu » (Romains 
2:28-29). 

Donc, le Juif est celui qui croit en Jésus-Christ. Être Juif est une question d’esprit, 
car le chrétien est né de nouveau « en esprit et en vérité ». Nous avons deux 
avertissements consécutifs dans les Écritures concernant « ceux qui se disent Juifs, 
mais qui ne le sont pas ». Ce peuple malfaisant peut être physiquement juif, soit par 
descendance réelle d’Abraham, soit en étant khazar (des Juifs convertis). Mais, parce 
qu’ils ont rejeté la Vérité qui est en Christ, Dieu les dénonce comme Ses ennemis — 
et les nôtres : 

« Je connais tes œuvres, et ta tribulation, et ta pauvreté, (quoique tu sois riche,) et 
les calomnies de ceux qui se disent Juifs, et ne le sont point, mais qui sont une 
synagogue de Satan » (Apocalypse 2:9). 

« Voici, je t’en donnerai de la synagogue de Satan, qui se disent Juifs, et qui ne le 
sont point, mais qui mentent ; voici, je les ferai venir, afin qu’ils se prosternent à 
tes pieds, et qu’ils connaissent que je t’ai aimée » (Apocalypse 3:9). 

Les Juifs et les Gentils ne sont pas égaux en Israël 

Au moment où ce livre va sous presse, nous voyons une autre démonstration de la 
haine et de la discrimination des « Juifs » khazars contre les non-Juifs. Le chef rabbin 
de l’armée israélienne, le brigadier général Rafi Peretz, a distribué un nouveau livre 
qui tente d’expliquer une nouvelle règle qu’il a créée. Cette règle soutient que les non-
Juifs ne devraient pas avoir des droits égaux aux Juifs. 

Le livre, Lois de la Mezuzah, rédigé par trois rabbins, Alexander Rones, Dov 
Berkovich et Hananiah Shafron, est distribué à chacun des membres de l’armée des 
Forces de Défense Israéliennes. Il dit que « l’idée de donner aux non-Juifs (c’est-à-
dire, les Gentils) des droits égaux va contre les principes de la Torah ». 

Ce n’est évidemment pas une idée nouvelle. Aujourd’hui, en Israël, par la loi, les 
Gentils ne peuvent pas posséder de terre ni avoir droit de propriété ; les Juifs chrétiens 
ont interdiction d’émigrer en Israël ; et certains cimetières sont défendus d’accès aux 
non-Juifs.  

Donc, en fait, les Khazars d’Israël, qui disent être juifs mais ne le sont pas, se 
retirent leurs propres droits civils ! N’est-ce pas pure hypocrisie ? 

Les Juifs n’ont jamais été une race pure israélite. Comme l’écrit l’évangéliste 
baptiste John Bray : 

« Depuis l’époque d’Abraham et tout au fil des ans, il y a toujours eu des Gentils 
qui se sont mêlés au peuple connu en tant que nation d’Israël. Il n’y a jamais eu 
une lignée sanguine unique parce qu’il n’y a jamais eu de race pure. Il [Dieu] n’a 
jamais choisi Israël à cause de son sang ou de sa race … Les promesses de Dieu 
furent accordées aux gens qui, par la foi, gardèrent les promesses de Dieu. » 
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En de nombreux endroits dans l’Ancien Testament, nous voyons l’adultère et la 
désobéissance d’Israël envers Dieu. L’Éternel avertit le peuple d’Israël, « Je vais vous 
oublier complètement. Vous serez entièrement détruits. Vous allez périr sûrement si 
vous n’obéissez pas à Mes commandements. » 

Éventuellement, Dieu retira Son alliance (voir Hébreux 8) et donna au peuple une 
« nouvelle alliance plus excellente » qui avait la foi pour principe et la croyance en 
Jésus comme seul moyen d’entrer dans cette alliance. Qu’on soit juif ou gentil, la foi 
en Jésus garantit la nouvelle alliance et, donc, dans Romains, il est clairement déclaré 
que « tout Israël sera sauvé ». 

« Tout Israël sera sauvé. » Cela veut dire que les Gentils qui croient, et aussi le 
reste des Juifs qui ont foi en Jésus, seront sauvés. Mais les Juifs qui refusent l’offre 
magnanime du salut de Dieu, comme les Gentils qui n’ont pas la foi, n’auront pas la 
vie éternelle par Jésus. Par conséquent, Paul, tel qu’enregistré dans les Actes, informa 
les Juifs à Antioche : 

« C’était à vous d’abord qu’il fallait annoncer la parole de Dieu ; mais puisque 
vous la rejetez, et que vous vous jugez vous-mêmes indignes de la vie éternelle, 
voici, nous nous tournons vers les Gentils » (Actes 13:46). 

Jésus est la semence de Dieu 

Dans ce livre, vous avez vu que Dieu n’est pas raciste et qu’Il demande tendrement 
à tous les peuples de croire en Lui. Les Juifs et les Gentils — oui, les Khazars aussi — 
ont la possibilité glorieuse de servir Dieu. Les Khazars qui se disent « Juifs » 
devraient écouter soigneusement et décider s’ils vont continuer avec leur Talmud 
impie ou en appeler au Seigneur Jésus pour leur salut.  

En prenant cette décision capitale de changement de vie, s’il vous plaît, prenez 
quelques minutes et lisez ces versets du Nouveau Testament. Ils informent le lecteur 
sur la semence spirituelle de Dieu. C’est la semence spirituelle de Dieu qui accorde la 
vie éternelle, non pas la race d’une personne. Décidez vous-mêmes quelle semence 
vous sèmerez dans votre vie, « car ce que l’homme aura semé, il le moissonnera 
aussi » (Galates 6:7). 

« Voici ce que cette parabole signifie. La semence, c’est la parole de Dieu » (Luc 
8:11). 

« Le semeur sème la Parole … Mais ceux qui ont reçu la semence dans une bonne 
terre, ce sont ceux qui écoutent la Parole, qui la reçoivent et qui portent du fruit, 
un grain trente, un autre soixante, et un autre cent » (Marc 4:14, 20). 

« Étant régénérés, non par une semence corruptible, mais par une semence 
incorruptible, par la parole de Dieu, qui vit et qui demeure éternellement » (1 
Pierre 1:23). 

« Christ nous a rachetés de la malédiction de la loi … et que nous reçussions par 
la foi l’Esprit qui avait été promis » (Galates 3:13-14). 
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« C’est l’esprit qui vivifie ; la chair ne sert de rien. Les paroles que je vous dis sont 
esprit et vie » (Jean 6:63). 

« Car Dieu a tant aimé le monde, qu’il a donné son Fils unique, afin que 
quiconque croit en lui ne périsse point, mais qu’il ait la vie éternelle » (Jean 3:16). 

« Et si vous êtes de Christ, vous êtes donc la postérité d’Abraham, et les héritiers 
selon la promesse » (Galates 3:29). 

Jésus est la semence et Il est la vie 

Les chrétiens sionistes lisent l’Ancien Testament et croient que seule compte la 
semence physique. Ils ne comprennent pas que Dieu parle d’une semence 
« incorruptible », une semence de nature spirituelle. Les sionistes dégradent la 
semence spirituelle et n’acceptent que la semence charnelle. Toutefois, le Nouveau 
Testament ajoute de la clarté et de la compréhension. De là la nécessité de lire et de 
tenir compte de tout le conseil de Dieu. 

Lorsqu’on lit et étudie tout le conseil de Dieu, l’Ancien et le Nouveau Testaments, 
nos esprits sont revigorés. Nous découvrons la vérité glorieuse que la vraie semence 
salvatrice d’Abraham n’est pas le peuple juif. C’est Jésus (Galates 3:16). 

Jésus est la Parole de Dieu (Jean 1:1). 

Jésus est la vie (Jean 6:40). 
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CHAPITRE 12 

L’Amérique n’a jamais reconnu Israël comme un état 
« juif »  

Comment le Président Harry S. Truman 
se rebella finalement et dit « Non ! » aux 

Juifs 
Saviez-vous que le Président d’alors, Harry S. Truman, en 1948, refusa de 

reconnaître le nouveau et jeune état d’Israël comme un état religieux « juif » ? C’est 
vrai, et dans ce chapitre, je présente les preuves qu’Israël n’est pas un état « juif ». 

Il était une fois les Juifs sionistes qui contrôlaient l’Amérique et qui aimaient le 
Président Harry S. Truman. À partir du moment où il fut assermenté Président à la 
suite du décès de Franklin D. Roosevelt, Truman suivit servilement leurs ordres. Il 
commanda des meurtres de masse pour eux, il ordonna l’assassinat de leaders 
supérieurs américains qui étaient leurs ennemis, il endossa leurs visées économiques 
socialistes. 

Mais, plus que tout, marchant main dans la main avec le dictateur soviétique 
Joseph Staline, Truman créa littéralement la nation d’Israël. 

Oui, Truman est le « père d’Israël ». Sous son leadership, Israël fut d’abord 
reconnu comme état indépendant. Contre une opposition virtuellement unanime au 
sein de son propre cabinet et au Congrès, le 14 mai 1948, le Président Truman émis 
une déclaration reconnaissant Israël en tant que nouvelle nation du Proche-Orient. 

Les sionistes donnent un pot-de-vin de deux millions de dollars à Truman 

Tous les sionistes étaient évidemment follement heureux, mais l’élite sioniste 
savaient des mois d’avance que Truman allait faire cela. Comme je l’explique et que 
je le prouve dans mon dernier rapport d’enquête, mon livre intitulé Conspiracy of the 
Six-Pointed Star (Conspiration de l’étoile à six pointes), une éminence grise 
criminelle, Abraham Feinberg, avait donné, à peine quelques mois auparavant, un pot-
de-vin de deux millions de dollars au Président — des paquets de billets de 100 $ dans 
une valise — pour qu’il reconnaisse Israël. 
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Abraham Feinberg (au centre), espion juif, donna en secret au 
Président Truman (à gauche) un pot-de-vin pour qu’il reconnaisse 
Israël comme état. David Ben Gurion, premier Premier Ministre 

d’Israël, est à la droite. 

Ce pot-de-vin à Truman, confirmé par des archives du FBI récemment sorties, 
signifie qu’Israël est aujourd’hui, et a toujours été, un état illégitime établi sur la base 
d’un acte criminel. 

La Maison Blanche de Truman était submergée de bureaucrates juifs, de 
communistes perfides et de Juifs portant allégeance d’abord à Israël et ensuite un petit 
peu aux USA. À la Maison Blanche de Truman, il y avait aussi Harry Hopkins, agent 
secret soviétique qui s’arrangea pour que Staline et la Russie obtiennent des plans et 
du matériel nucléaires de l’Amérique. La nouvelle nation d’Israël se vit également 
donner du matériel et des plans de la bombe atomique. 

 

Les espions d’Israël ont volé les 
secrets de la bombe atomique aux 

États-Unis. 

Meurtres de masse, assassinats et holocaustes 

Sous les ordres de ses supérieurs juifs, Truman utilisa des bombes nucléaires pour 
massacrer des centaines de milliers de Japonais dans les villes d’Hiroshima et de 
Nagasaki. Cela en dépit du fait que l’Empereur japonais et ses généraux aient déjà 
pétitionné l’Amérique afin qu’elle leur permette de se rendre. 

Un autre massacre de proportion gargantuesque survint dans l’Allemagne d’après 
guerre lorsque Truman, sous l’insistance de ses maîtres milliardaires juifs, 
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Morgenthau et Baruch, ordonna que des millions de citoyens allemands innocents — 
des hommes, des femmes et des enfants — soient affamés, gelés à mort ou tués 
autrement. 

 

Harry Truman, Président des 
États-Unis, dans ses insignes 

maçonniques. 

Truman regarda ailleurs quand de nombreux soldats américains détenus dans des 
camps de prisonniers allemands furent livrés à Staline. Le monstre soviétique envoya 
les militaires américains tourmentés dans d’atroces goulags soviétiques où ils sont 
éventuellement morts de surplus de travail et d’inanition.  

Mettant en œuvre ce qu’on a appelé le Plan Morgenthau, le Président psychopathe 
et son acolyte, Staline, ramassèrent des millions d’Allemands et les envoyèrent dans 
les mêmes camps de concentration dirigés précédemment par les Nazis. Dans certains 
de ces camps (voyez le livre An Eye for An Eye (Œil pour œil) par le journaliste juif 
John Sack), croyez-le ou non, des gardiens et des commandants juifs et inhumains 
violèrent et torturèrent les femmes et les enfants allemands. La tête de petits bébés fut 
fracassée contre des murs et les prisonniers mâles furent souvent battus à mort. 

La Chine fut livrée au communiste impitoyable, Mao Tsé-Toung, par Truman. Ce 
fut une claque significative administrée à la figure de l’Asie et ç’eut depuis lors les 
plus horribles répercussions sur l’Amérique. Il s’avéra que les Juifs étaient aussi 
responsables de cette atrocité. Dans mon livre Conspiracy of the Six-Pointed Star, je 
nomme les deux Juifs, Sidney Shapiro et Irving Epstein, en charge des opérations 
bancaires et des finances de Mao Tsé-Toung, ainsi que des médias de la Chine rouge. 

Truman et ses patrons juifs refusèrent de permettre au général MacArthur de 
poursuivre de manière vigoureuse la guerre qui avait éclaté en Corée. Quand le 
vétéran général s’objecta contre le dorlotement des envahisseurs communistes, il fut 
congédié par l’impudent Président. 
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Le choc ! Israël n’est pas un état juif 

Bien que le Président Truman ait, pour la plus grande partie, méticuleusement suivi 
les ordres de marche dictés par ses seigneurs sionistes, il rongea privément son frein 
contre son statut de subordonné. Il méprisait l’attitude suffisante et supérieure des 
Juifs et il était contrarié du fait d’avoir reçu d’eux un pot-de-vin pour reconnaître 
Israël. 

Fait intéressant, Truman se rebella finalement d’une manière apparaissant tout 
d’abord petite, mais qui s’avéra d’une importance très significative. Lorsqu’on lui 
amena à signer la déclaration de reconnaissance d’Israël, celle-ci disait d’abord : 
« …le nouvel état juif d’Israël ». Truman prit sa plume et obtura les mots « nouvel » 
et « juif ». Cela signifiait que les Etats-Unis ne reconnaissaient pas un « nouvel état 
juif » — désignation religieuse et raciale — mais plutôt simplement un « état ». 

 

Ce document, signé du Président Truman, 
reconnut le premier Israël en tant que nation. 

Notez toutefois que le mot « jewish » (juif) est 
raturé. 

Jusqu’à ce jour, les sionistes insistent pour dire que leur pays est un état « juif ». 
En d’autres termes, une théocratie juive religieuse. Mais ce n’est pas le cas. Israël  fut 
reconnu par le Président Truman et les Etats-Unis comme un état séculier, pas comme 
une théocratie juive religieuse. Cela s’avère d’une immense signification pour les 
Palestiniens. De nos jours, les Palestiniens sont traités injustement comme des non 
citoyens en Israël. On leur interdit de voter ou d’avoir une propriété parce que les 
Juifs déclament la fiction qu’Israël fut fondé en tant qu’état juif et que ceux des autres 
races et religions n’en font pas partie. 

Truman évalué par les Juifs 

Des années après la mort de Truman, on trouva dans ses filières une inscription 
datée du 21 juillet 1947 provenant du Journal personnel du Président : 
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« Je trouve que les Juifs sont très égoïstes… quand ils ont le pouvoir, physique ou 
politique, ils n’ont rien à envier à Hitler ou à Staline quant à la cruauté ou la 
maltraitance envers les opprimés. » 

À cause de cette inscription dans son Journal personnel, bien des gens de l’élite 
juive ont tardivement étiqueté Harry S. Truman « d’antisémite ». Ce qui tend à 
démontrer que, pour les Juifs, peu importe la servilité avec laquelle on sert la cause 
d’Israël et le sionisme, même une opinion privée écrite dans ses papiers personnels 
laisse la personne vulnérable aux accusations injustes et diffamatoires 
d’antisémitisme. 

De plus, personne ne peut dire précisément que le Président Harry S. Truman ne 
comprenait pas pleinement les sentiments et l’attitude non patriotiques des Juifs 
résidant en Amérique. Après sa retraite, en 1956, Truman confia dans une entrevue 
qu’il savait que les Juifs américains étaient déloyaux envers les Etats-Unis. Il déclara : 
« Lorsqu’un Juif, né et vivant en Amérique, parle avec un compatriote juif de « notre 
gouvernement », il veut dire le gouvernement d’Israël. » 
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CHAPITRE 13 

Etes-vous un vrai chrétien ? Pouvez-vous passer ce test de 
qualification ? 

La sorcellerie juive, l’argent, le sexe et 
la Parabole de la semence 

« Serpents, race de vipères, comment éviterez-vous le châtiment de la géhenne ? » 
(Matthieu 23:33) 

Y a-t-il un test ou un standard que l’on peut appliquer pour identifier le véritable 
chrétien ? Pouvons-nous, vous et moi, distinguer entre un homme ou une femme 
véritablement chrétien et quelqu’un qui judaïse, une contrefaçon de « chrétien » ? Y 
a-t-il également des personnes qui se prétendent ou pensent être « chrétiens », mais 
qui sont en réalité des adorateurs talmudiques, soit de sexe ou de fric (argent) ? 

Une vaste majorité des 300 millions de résidents américains professent la foi 
chrétienne. Des milliers d’églises s’éparpillent dans le paysage américain et chacune 
possède un pasteur ou un ministre qui se dit « chrétien ». Mais est-ce que tous ces 
gens sont vraiment à Jésus-Christ ? Est-ce que tous, ou la plupart, des hommes (et des 
femmes) qui se tiennent derrière le lutrin des petites ou grandes églises sont 
véritablement des ministres de l’Évangile chrétien ? Est-ce que Jésus-Christ est leur 
Seigneur et Sauveur ? 

Mille et un Jésus 

Il y a quelque temps, j’ai enregistré un message intitulé 1 001 Jésus. J’y ai expliqué 
que certains qui se proclament chrétiens croient en un Jésus qui n’a jamais effectué de 
miracles. D’autres confessent un Jésus qui n’est pas Dieu, mais un grand prophète, un 
sage errant, ou un personnage de la longue lignée des saints hommes. Plusieurs 
nouvel-âgistes disent que Jésus fut la réincarnation d’un grand prêtre égyptien ou un 
Maître ascendant provenant d’une dimension invisible. Les francs-maçons acclament 
secrètement Jésus comme un représentant du Grand Architecte de l’Univers, mais 
nient qu’il soit vraiment Dieu. 

Les Mormons (les Saints des Derniers Jours) enseigne un Jésus qui avait, et qui a 
encore, de nombreuses épouses, donc, un polygame. On dit aussi de lui qu’il gagna sa 
divinité. Leur doctrine soutient qu’il fait partie de nombreux « dieux » et qu’il n’est le 
dieu que de cette planète-ci, la terre. Les Témoins de Jéhovah déclarent que Jésus 
n’est qu’un autre nom de l’archange Michaël. Ils disent qu’il n’est pas Dieu. 

Qu’est-ce que l’on trouve comme foisonnement bourdonnant de confusion 
lorsqu’on enquête sur la prolifération des Jésus sur la terre des hommes ! Assurément, 
Satan est bien l’auteur de la confusion. 
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Prenez garde à « un autre Jésus » et à « un autre évangile » 

Mon enquête montre qu’une infime partie de ceux qui se proclament « chrétiens » 
adorent le véritable Jésus. La plupart se sont mis en tête une étrange concoction du 
Jésus particulier qu’ils se vantent d’avoir pour dieu et modèle. Mais un soigneux 
examen prouve souvent que leur « Jésus » est une entité passablement différente de ce 
qui est décrit dans les Écritures sacrées. La majorité des gens sont les disciples, ou 
prétendent être disciples, d’un Jésus de contrefaçon, une figure de Christ qu’ils se 
sont fabriquée et qu’ils ont construit à partir de leur vaine imagination. 

La Bible a parfaitement raison de nous mettre en garde contre le culte impie d’un 
« autre Jésus » et l’adhérence à un « autre évangile ». Comme le dit Paul, dans 2 
Corinthiens 11:3-4 : 

« Mais je crains que, comme le serpent séduisit Eve par sa ruse, vos pensées ne se 
corrompent aussi en se détournant de la simplicité qui est en Christ. 

« Car, s’il venait quelqu’un qui vous prêchât un autre Jésus que celui que nous 
vous avons prêché, ou un autre Esprit que celui que vous avez reçu, ou un autre 
évangile que celui que vous avez embrassé, vous le supporteriez fort bien. » 

La sorcellerie est une rébellion contre Dieu 

Qu’est-ce qui peut mener un homme ou une femme à croire à un « autre Jésus » et 
à écouter un « autre évangile » ? Invariablement, je vois que ces personnes sont 
rebelles à Dieu, peu importe qu’ils feignent être saints et pieux. Leur vie est fondée 
sur la séduction et l’égoïsme, et s’en suit inévitablement la rébellion (animosité) 
contre la Vérité. 

La rébellion contre Dieu, nous disent les Écritures, c’est de la sorcellerie. Ces gens 
sont alors des sorciers. Même s’ils ne font pas bouillir des crapauds dans des 
chaudrons, ne lancent pas des sortilèges et n’offrent pas de potions magiques, leur vie 
est néanmoins entraînée dans l’hérésie et la sorcellerie. 

Comment savons-nous qu’une personne est un sorcier rebelle ? Comment 
pouvons-nous découvrir que leur « Jésus » est faux et le produit de leur propre 
création — une invention de leur esprit empoisonné ? Heureusement, la Bible nous 
offre un test simple. Simple, oui, mais également profond. J’ai souvent employé ce 
test avec des effets surprenants. 

Voici le test : Demandez au « chrétien » autoproclamé s’il ou si elle peut vous dire 
ce qu’est la semence de Dieu. 

La Parabole de la semence 

Or, Jésus enseigna la Parabole de la semence (aussi appelée la Parabole du 
semeur), et cet enseignement est enregistré dans trois différents Évangiles, Matthieu, 
Marc et Luc. Dans Marc 4, les disciples demandèrent au Christ de leur expliquer la 
parabole. En réponse, Jésus dit quelque chose de tellement vital et saisissant, de si 
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incroyablement important, que c’en est époustouflant et que notre cœur en bat la 
chamade. 

Jésus dit d’abord à Ses disciples qu’eux et tous ceux qui croient en Lui sont du 
Royaume de Dieu. Étant Ses enfants. Il leur donne le discernement pour comprendre 
la parabole et pour « connaître le mystère du Royaume de Dieu ». Mais, dit le Christ, 
ceux du dehors qui ne sont pas du Royaume ne comprendront pas cette Parabole de la 
semence. En vérité, Il dit que ceux qui sont en dehors de Son troupeau ne peuvent 
connaître le mystère du Royaume de Dieu. Si quelqu’un devait comprendre, il serait 
converti et ses péchés pardonnés. Nous lisons, dans Marc 4:11-12 : 

« Il vous est donné de connaître le mystère du royaume de Dieu ; mais pour ceux 
du dehors, tout est annoncé en paraboles ; de sorte qu’en voyant, ils voient et 
n’aperçoivent point ; et qu’en entendant, ils entendent et ne comprennent point ; 
de peur qu’ils ne se convertissent et que leurs péchés ne leur soient pardonnés. » 

Wow ! Quel enseignement étonnant. Mais Jésus n’avait pas terminé. Il dit alors à 
Ses disciples que, s’ils comprenaient cette seule parabole, celle de la semence, ils 
comprendraient toutes Ses paraboles. Mais s’ils ne comprenaient pas cette Parabole de 
la semence, ils ne comprendraient aucune de Ses paraboles. 

Je répète : Si une personne comprend la Parabole de Christ sur la semence, elle 1) 
sera convertie et ses péchés pardonnés ; 2) connaîtra le mystère de Dieu ; et elle 3) 
comprendra toutes les Paraboles de Jésus enseignées dans les Évangiles. 

Inversement, si une personne ne comprend pas la Parabole de la semence, 1) elle 
ne se convertira pas et ses péchés ne lui seront pas pardonnés ; 2) elle ne connaîtra pas 
le Mystère de Dieu ; et 3) elle ne comprendra aucune des paraboles de Jésus. 

De toute évidence, il s’agit de la plus importante et de la plus essentielle de toutes 
les paraboles de Jésus. Si quelqu’un ne possède pas cette connaissance, il ou elle n’est 
pas chrétien — n’est pas à Jésus-Christ — mais il ou elle est plutôt l’esclave de Satan. 

Par conséquent, tout individu qui ne peut pas répondre précisément à la question : 
« Qu’est-ce que la semence ? » n’est pas un véritable chrétien. Il peut déclarer l’être, 
et il peut même se penser chrétien, mais il ne l’est pas. Nous le disons par l’autorité de 
la Parole de Celui qui seul peut pardonner les péchés et sauver les âmes : Jésus-Christ. 

Qu’est-ce que la semence, et qu’est-ce qu’elle n’est pas 

Donc, étant donné son rôle central dans le salut et le pardon, qu’est-ce, ou qui est la 
semence de Dieu ? Le savez-vous ? En premier, examinons trois fausses réponses à la 
question. Ensuite, en dernier, nous allons fournir la réponse scripturaire à cette 
question de prime importance : qui ou qu’est-ce que la semence ? 

Fausse réponse No 1 — La semence est l’argent 

Les enseignants de Parole de Foi, comme Kenneth Copeland, Paul Crouch, Creflo 
Dollar, Joyce Meyer, Benny Hinn et Paula White, ratent le test parce que leur réponse 
est que la semence, c’est l’argent que vous donnez. Ils prêchent le message de la 
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« Semence de Foi » et des dizaines de milliers de personnes de par le monde croient 
en leur témoignage. Donnez de l’argent à ces télévangélistes, à votre église ou aux 
ministères de Dieu et Il vous bénira. Donnez pour avoir, voilà leur message. Plantez 
votre semence et prospérez. Dieu vous rendra riche. Vous voulez un partenaire 
romantique, un emploi lucratif, un gros compte en banque, une Mercedes, un yacht, 
un château ? Alors, plantez votre semence d’argent. 

Selon cette multitude séduite, la semence est l’argent. Voilà leur évangile — 
évangile de la prospérité et de récompenses matérielles, juste ici, sur terre. Gain 
déshonnête ! 

Vous les reconnaîtrez par leur évangile de la Semence de Foi, car la semence, ce 
n’est pas l’argent. En fait, en expliquant la Parabole de la semence à Ses disciples, 
Jésus leur a dit que c’est l’attrait de l’argent qui empêche la semence de lever et de 
croître. Celui qui recherche l’argent et les choses du monde, dit Christ, « reçoit la 
semence parmi les épines » ! 

« Mais les soucis de ce monde, la séduction des richesses et les passions pour les 
autres choses survenant, étouffent la Parole, et elle devient infructueuse » (v. 19). 

Les prêcheurs de la prospérité, ou « Semence de Foi » l’appellent souvent 
bêtement — ou peut-être par calcul — l’évangile de « la Parole de Foi ». Mais Jésus 
attesta Lui-même que ce qu’ils enseignent et pratiquent étouffe en fait la Parole et elle 
devient infructueuse. 

Ah oui, comme le dit Paul qui mit en garde le jeune Timothée : « l’amour de 
l’argent est la racine de tous les maux. » 

Et donc, nous savons que tous ceux qui enseignent et professent l’évangile de la 
prospérité/argent de la « Semence de Foi » ne sont pas de vrais chrétiens. Ils peuvent 
bien parler en langues, danser dans les allées de leur église et lever les bras tant qu’ils 
veulent, ou ils peuvent s’évanouir dans le « saint rire », cela ne fera aucune différence. 
On ne trouvera pas leur nom écrit dans le Livre de Vie. Jésus l’a dit — s’ils ne 
peuvent comprendre la Parabole de la Semence, ils ne sont pas convertis et leurs 
péchés ne sont pas pardonnés. Ils ne sont pas entrés dans le Royaume et, donc, les 
richesses de ce monde —lesquelles ils convoitent si ardemment — seront leur seule 
récompense. C’est-à-dire, jusqu’à ce que Satan les prenne dans sa demeure infernale 
afin de vivre pour toujours avec lui et ses anges de ténèbres. 

Fausse réponse No 2 — La semence est la Race juive 

Il y a encore un large segment de l’establishment de la chrétienté qui répond ce qui 
suit, quand on leur demande d’expliquer la Semence : « La Semence est composée de 
tous les Juifs. C’est le Peuple Élu de Dieu. Les Juifs sont la semence d’Abraham. » 
On pourrait bien l’appeler la doctrine de la « Semence de la Race ». 

Ces pseudo chrétiens, qu’on devrait plutôt nommer « judaïsants », « sionistes » ou 
« chrétiens judaïques », sont aussi lascivement, comme la foule de la Parole de la Foi, 
dans une forme ou une variante d’Évangile de la Prospérité. Ils disent que les Juifs 
sont la semence et si un chrétien bénit le Juif (et Israël) par son argent et ses choses 



86 
 

matérielles (ou avec des bombes, des fusils, des tanks, etc.), alors Dieu va bénir le 
donateur. Donner pour avoir, même chose que Copeland, Crouch et les autres. 

Malheureusement, encore une fois, nous découvrons que ces chrétiens judaïques 
évangéliques manquent radicalement la cible. Pour eux, la semence est une question 
de sang et de race. La chair, enseignent-ils avec ferveur, est de première importance 
— spécialement la chair des Juifs. Dans leur théologie, les héritiers d’Abraham, sa 
« semence » physique est mise sur un piédestal et adorée — les Juifs sont 
surnaturellement élevés au-dessus des Gentils et sont devenus une race divine 
supérieure, la crème de la terre. 

Or, les Juifs trouvent sans aucun doute l’enseignement « Semence de la Race » des 
évangéliques judaïsants à la fois commode et flatteur. Pas étonnant, alors, que le 
gouvernement d’Israël ouvre les portes de la nation aux groupes de touristes 
judaïsants et autres visiteurs pro sionistes qui prêchent cette doctrine impie. 
D’innombrables millions de dollars d’aide monétaire affluent en Israël grâce aux dons 
des adorateurs bercés d’illusions en ce qui a trait à la semence physique d’Abraham. 

Les judaïsants sont également la colonne vertébrale du soutien d’Israël aux Etats-
Unis. En effet, les nombreuses guerres entreprises par les forces armées américaines 
en Irak, en Afghanistan, au Pakistan et ailleurs sont appuyées par les masses 
évangéliques convaincues que l’Amérique fait la volonté de Dieu en défendant un 
Israël militant contre les « hordes » arabes et musulmanes. 

Comme résultat, Israël a reçu au cours des ans des centaines de milliards de dollars 
en aide étrangère et en armement payés par les payeurs de taxe américains. Il y a 
même eu des politiciens américains corrompus qui se sont arrangés pour qu’Israël 
reçoive des bombes nucléaires avec lesquelles il menace maintenant ses voisins. 

Jésus a rejeté la doctrine de la « Semence de Race » 

Dans l’Évangile de Matthieu, Jésus Se heurta à cette doctrine de suprématisme juif.  

Quand les Juifs affirmèrent avec arrogance et de manière orgueilleuse à Jésus 
qu’ils étaient les héritiers et la semence d’Abraham, et clamèrent qu’Abraham était 
leur père, Jésus n’hésita pas à les réfuter ! Oui, rétorqua-t-Il, je sais que vous êtes la 
semence d’Abraham — en d’autres mots, la lignée physique d’Abraham par la chair. 
Mais Jésus ajouta que leur père réel, c’est le diable ! 

« Serpents, race de vipères, » lança-t-Il brusquement à ces Juifs hypocrites, 
« comment éviterez-vous le châtiment de la géhenne ? » (Matthieu 23:33) 

À moins qu’ils ne se repentent de leur arrogant orgueil et de leurs autres péchés, dit 
Jésus, les Juifs sont condamnés au feu de la géhenne. Voilà ce que vaut la doctrine de 
la semence raciale des judaïsants. 
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Les catholiques se joignent aux évangéliques dans l’apostasie de la Semence de 
Race 

Fait intéressant, dans le Nouveau catéchisme catholique promulgué par l’ancien 
pape Jean-Paul II, on retrouve une variante de cette même doctrine qui exalte les Juifs 
comme étant nos « frères aînés ». Les évangéliques — en grande partie baptistes et 
pentecôtistes — partagent maintenant sur cette question un terrain commun avec les 
catholiques romains. 

Reconstruction du Temple – encore une autre hérésie 

Confirmant jusqu’à quel point la théologie non scripturaire des judaïsants est 
confuse et chaotique, nous découvrons également que le projet excentrique des 
rabbins d’un royaume terrestre des Juifs est fortement promu par les évangéliques 
judaïsants d’aujourd’hui. Le plus cher désir des chrétiens judaïques est de donner leur 
argent et leur soutien politique enthousiaste aux rabbins juifs qui cherchent à 
reconstruire le Temple à Jérusalem. 

Vous voulez dire, le Temple même que Jésus a prophétisé, dans l’Évangile de 
Matthieu, qu’il serait jeté par terre, pierre par pierre ? Oui, le même Temple que Jésus 
condamna à la destruction. Les chrétiens judaïques oeuvrent et s’efforcent de le 
reconstruire, au mépris de l’édit de Jésus. Telle est la théologie de ceux qui prétendent 
que la « Semence d’Abraham » physique ou charnelle prend le devant de la scène du 
Royaume de Dieu. 

Les chrétiens « judaïques » ne sont pas de vrais chrétiens 

Mais la Semence de Dieu, nota Jésus, n’est pas de la matière d’ADN charnelle. 
Non plus qu’un Temple fait de mains d’homme n’a quoique ce soit à voir avec la 
semence dont Jésus parla dans Sa Parabole de la Semence. Par conséquent, nous 
pouvons savoir que les chrétiens judaïques qui prêchent la centralité de la semence 
d’Abraham charnelle, ou physique, ne sont pas de vrais chrétiens. Bien qu’ils se 
frappent la poitrine et proclament leur amour des Juifs et d’Israël, ils ne sont pas 
chrétiens. Ils ne connaissent pas le Mystère de Dieu. Ils n’ont aucune compréhension 
de la Parabole de la Semence, ni aucune autre paraboles de Jésus. Leurs péchés ne 
sont pas pardonnés et ils ne sont pas convertis. Ils ne sont pas citoyens du Royaume 
de Dieu. En fait, nombre de ces disciples judaïsants de l’Israël physique croient, en 
réalité, que le Royaume vient des Juifs ! 

Les judaïsants ne réalisent pas qu’ils sont tombés dans la sorcellerie et la rébellion 
contre Dieu. Ils seraient mieux de tenir compte de l’admonition de Paul qui, voyant 
que les gens de Galatie enseignaient une doctrine semblable, déclara :  

« O Galates dépourvus de sens ! qui vous a fascinés pour que vous n’obéissiez plus 
à la vérité ? vous, aux yeux de qui Jésus-Christ a été vivement dépeint, et comme 
crucifié en vous ? » (Galates 3:1) 

  



88 
 

Fausse réponse No 3 — La semence est de nature sexuelle 

La Franc-maçonnerie est, par essence, un culte sexuel. Ainsi, dans ses 
enseignements du plus haut niveau, l’initié de la Loge maçonnique comprend la 
semence comme étant mystiquement « l’élixir de vie », la substance exsudée de la 
relation sexuelle. Le saint rituel sexuel pratiqué dans les temples de l’Égypte, de la 
Perse, de Babylone, de Rome et de Grèce est un fondement de la religion maçonnique 
et il est représenté symboliquement, quoique subtilement, dans les cérémonies du 33e 
degré de la Loge maçonnique. C’est une philosophie dépravée incluant 
l’enseignement que l’homme est un être qui se réincarne souvent et qu’il peut, par 
initiations et par sa propre volonté, aspirer à la divinité et l’atteindre. 

Au travers de la sagesse des anciens Juifs, des Égyptiens et autres païens, le maçon 
croit que le « pouvoir du serpent », force d’énergie luciférienne, peut être maniée par 
l’initié de haut niveau. La semence, en ce qui concerne la franc-maçonnerie, est le 
produit spirituel d’un homme gagnant sa divinité et des récompenses détachées du 
monde et ce, par de bonnes œuvres et la gnose. Pour le maçon, la semence est, en 
réalité, une possession démoniaque. 

Les doctrines de la franc-maçonnerie — et particulièrement les doctrines de la 
« Semence sexuelle » — sont de toute évidence diamétralement opposées à celles du 
christianisme. Même si un maçon professe être chrétien, les doctrines de la Loge 
attestent du contraire. Le maçon ne comprend ni la Parabole de la Semence, ni le 
Mystère de Dieu. 

Donc, le maçon n’est pas un vrai chrétien. Non plus que le croyant en la « Parole 
de Foi » ou le chrétien judaïque. 

Jésus explique la Parabole de la Semence 

Alors, quelle est donc l’explication de la semence ? Quelle est la signification de la 
Parabole de la Semence ? Cher lecteur, comprenez-vous sa signification ? Êtes-vous 
vraiment chrétien ? Pouvez-vous passer le test du vrai christianisme ? Que 
comprenez-vous de la Parabole de la Semence ?  

Écoutez soigneusement Jésus, alors qu’Il enseigne la profonde doctrine de la 
semence : 

« Voici ce que cette parabole signifie. La semence, c’est la parole de Dieu » (Luc 
8:11). 

Quelle merveilleuse simplicité ! Comprenez-vous ? Avez-vous saisi ? Jean 1 nous 
dit que Jésus est la Parole de Dieu. Il est Emmanuel, Dieu avec nous. Dans d’autres 
Écritures, nous voyons que Jésus est Celui qui vint dans le monde pour détruire les 
œuvres du diable, pour raccommoder les cœurs brisés, pour libérer les captifs, pour 
sauver les perdus, pour donner aux hommes une vie nouvelle en Lui, pour pardonner 
les hommes de leurs transgressions, les rendre entiers. Jésus, la Parole, était avec Dieu 
dès le commencement et Il est Dieu. Il a fait les cieux, a établi les étoiles et a créé la 
terre. 
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Seul le spirituel peut comprendre cette parabole. La semence est la Parole, par 
conséquent, la semence est Jésus, la Parole implantée dans le cœur d’un homme ou 
une femme régénérés. Il est le chemin, la vie, la vérité. Si un homme a cette semence 
plantée en lui, il va produire des fruits. Il connaîtra le Mystère de Dieu, car Jésus, 
nous révèle l’apôtre Paul, est « le mystère de piété ». 

Comme Paul l’a aussi déclaré : « Christ en vous, l’espérance de la gloire. » En 
d’autres termes, la semence en vous, si vous êtes un véritable chrétien, c’est Jésus 
Lui-même ! 

La semence n’est pas la multitude du peuple d’Israël physique 

Paul est allé loin pour s’assurer que les chrétiens véritables ne soit pas séduits par 
la fausse doctrine, particulièrement celle répandue par ceux qui propagent des « fables 
juives » en ce qui regarde la semence. Paul alla jusqu’à faire ressortir que la semence 
est unique, c’est-à-dire, Jésus, et que ce n’est pas la multitude de la nation juive.  

« Or, les promesses ont été faites à Abraham et à sa postérité. Il n’est pas dit : Et à 
ses postérités, comme s’il s’agissait de plusieurs ; mais comme d’une seule : Et à 
ta postérité, qui est Christ » (Galates 3:16). 

Que ce passage est beau ! Dieu promit à Abraham l’héritage éternel d’une Cité 
céleste où le Dieu tout-puissant habite sur Son trône. Dieu dit au patriarche que ces 
bénédictions arriveraient par « ta semence ». Et qui est « ta semence », la semence 
d’Abraham ? Paul explique que ce ne sont pas les « nombreuses gens » composant 
physiquement la nation temporelle d’Israël. La semence est plutôt unique, « une 
seule » — c’est-à-dire, Jésus-Christ. 

Cette promesse de bénédiction est Jésus-Christ et Abraham reçut cette promesse et 
cette bénédiction. Quel plus grand cadeau un homme peut-il recevoir que Jésus-
Christ ? 

La semence, ce sont les enfants de Dieu par la foi en Jésus-Christ 

En plus, tous ceux qui sont de Christ — qui ont foi en Lui — sont de la semence 
qui est l’Esprit de Christ : « Car vous êtes tous enfants de Dieu par la foi en Jésus-
Christ » (Galates 3:26). Cela signifie les Juifs comme les Gentils — s’ils connaissent 
Christ comme Seigneur et Sauveur, ils sont Sa semence et, par extension surnaturelle, 
aussi la semence d’Abraham. 

« Et si vous êtes de Christ, vous êtes donc la postérité d’Abraham, et les héritiers 
selon la promesse » (Galates 3:29). 

Je vous mets au défi : demandez à un chrétien judaïsant – un évangélique 
nationaliste pro Israël qui a été séduit à croire en la doctrine des « Juifs comme Peuple 
Élu de Dieu » – si les chrétiens gentils sont de la semence d’Abraham. Il répondra 
sans aucun doute : « Non ! Un Gentil ne peut pas être de la semence d’Abraham, seuls 
les Juifs le peuvent. C’est une question de race, pas de foi. » Ensuite, lisez-lui Galates 
3:29 et il quittera les lieux pronto. Les Judaïsants ne veulent rien savoir de cette 
Écriture. Ils ne peuvent catégoriquement pas la comprendre. 
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La doctrine de Christ : la bienheureuse espérance de gloire 

Non, la semence n’est pas l’argent. Ce n’est pas la chair ou la race. Ce n’est 
certainement pas le produit d’un rite sexuel, comme le prétendent les maçons. 

La semence est véritablement la Parole de Dieu, la semence est Jésus-Christ dans 
le cœur d’une personne née de nouveau. C’est la doctrine de Christ, l’espérance de 
tout vrai chrétien. Par conséquent, nous lisons, dans 1 Pierre 1:18-25 : 

« Sachant que vous avez été rachetés de la vaine manière de vivre que vous aviez 
héritée de vos pères, non par des choses périssables, comme l’argent et l’or, mais 
par un précieux sang, comme d’un Agneau sans défaut et sans tache, Christ, 
destiné déjà avant la création du monde, et manifesté dans les derniers temps à 
cause de vous, qui, par lui, croyez en Dieu, qui l’a ressuscité des morts, et l’a 
glorifié, afin que votre foi et votre espérance fussent en Dieu. Ayant purifié vos 
âmes, en obéissant à la vérité, par l’Esprit, pour avoir un amour fraternel et sans 
hypocrisie, aimez-vous avec constance les uns les autres d’un cœur pur, étant 
régénérés, non par une semence corruptible, mais par une semence incorruptible, 
par la parole de Dieu, qui vit et qui demeure éternellement. Car toute chair est 
comme l’herbe, et toute la gloire de l’homme comme la fleur de l’herbe ; l’herbe 
sèche, et sa fleur tombe ; mais la parole du Seigneur demeure éternellement; et 
c’est cette parole dont la bonne nouvelle vous a été annoncée. 

Cher ami de la vérité, êtes-vous né de nouveau de la semence incorruptible ? 
Reconnaissez-vous Jésus-Christ comme Seigneur et Sauveur ? Êtes-vous sauvé par la 
grâce de Dieu plutôt que par la race ? Si oui, vous êtes une créature éternelle qui, 
ressuscitée par la Parole de Dieu, « vit et qui demeure éternellement ». 
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CHAPITRE 14 

Les Saintes Écritures sont claires quant au fait que les 
chrétiens, pas les Juifs, seront bénis et posséderont la terre 

À qui la bénédiction ? 
« Abraham est notre père à tous, » dit Paul, dans Galates. Comment cet homme a-t-

il acquis une distinction aussi merveilleuse ? Les Écritures nous disent qu’il a obéi à 
Dieu, mais ce n’est pas pour cette raison qu’il fut tant béni. On nous dit qu’il « crut à 
l’Éternel, qui lui imputa cela à justice ».  

Abraham avait la foi. Il crut. Quel grand exemple pour vous et moi. Jetons un coup 
d’œil sur l’histoire classique d’Abraham : 

« Et l’Éternel avait dit à Abram : Va-t’en hors de ton pays, et de ta parenté, et de 
la maison de ton père, vers le pays que je te montrerai … Et je bénirai ceux qui te 
béniront, et je maudirai ceux qui te maudiront ; et toutes les familles de la terre 
seront bénies en toi » (Genèse 12:1, 3). 

Et ainsi, Abraham quitta Ur, sa résidence en Chaldée, et il voyagea jusqu’au pays 
que Dieu allait lui montrer. 

Qui possédera le pays ? 

« Et l’Éternel dit à Abram … Lève donc les yeux, et regarde du lieu où tu es, 
vers le Nord, vers le Midi, vers l’Orient et vers l’Occident. Car, tout le pays 
que tu vois, je te le donnerai, à toi et à ta postérité pour toujours » (Genèse 
13:14-15). 

Nous voyons donc Abraham suivre la direction indiquée par Dieu et Celui-ci lui 
montra un grand pays qui deviendrait la possession de sa semence.  

Presque à chaque jour, me semble-t-il, je reçois une lettre ou un courriel de critique 
d’une personne sincère – mais souvent scripturairement illettrée – qui essaie de me 
convaincre que si je bénis les Juifs, Dieu me bénira ; mais si je ne le fais pas, Dieu me 
maudira. Ils proclament que c’est selon les Écritures. 

Or, je veux être gentil envers ces gens mal guidés, donc je leur réponds en leur 
demandant s’ils pourraient, s’il vous plaît, me citer le verset biblique exact qu’ils 
utilisent avec autorité pour dire que je devrais bénir les Juifs ou être maudit. J’entends 
rarement parler d’eux par après. Pourquoi ? Eh bien, parce que ce qu’ils disent ne se 
trouve nulle part dans la Bible. 

Le passage qui dit cela est Genèse 12:3 qui déclare :  

« Et je bénirai ceux qui te béniront, et je maudirai ceux qui te maudiront ; et toutes 
les familles de la terre seront bénies en toi. » 
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Veuillez noter que la bénédiction ou la malédiction se réfère spécifiquement à 
Abraham et non aux « Juifs ». Les Juifs n’existaient pas en ce temps-là ! 

En fait, le mot « juif » ne se trouve nulle part dans le livre de la Genèse et en aucun 
endroit dans toute la Bible y a-t-il un quelconque avertissement de la part de Dieu 
qu’Il nous bénira si nous bénissons les Juifs. 

(Note : dans le livre des Actes, nous voyons qu’une offrande fut acceptée des saints 
pour l’Église chrétienne de Jérusalem à cause des difficultés économiques sévissant 
dans la cité. L’offrande alla aux chrétiens, pas aux Juifs non sauvés !) 

Donc, quant aux rédacteurs de lettres qui exigent que je bénisse tout spécialement 
les Juifs, il n’y a aucune Écriture qui vous soutienne. En fait, vous abusez de la Parole 
de Dieu et vous l’utilisez mal ; vous devriez immédiatement arrêter cet outrage. 

Les chrétiens sionistes croient aux fables juives 

C’est déjà assez grave qu’il y ait tant de ces chrétiens judaïsants pro sionistes qui 
abusent de Genèse 12, or, il y en a même qui s’en fichent. Certains vont jusqu’à 
m’informer que les bénédictions d’Abraham ne sont réservées qu’aux Juifs et que les 
chrétiens en sont exclus ! Ils disent que Dieu aime particulièrement les « Juifs », plus 
que tous les autres peuples. Et ils clament que cette bénédiction va aux Juifs parce 
qu’eux seuls sont la « semence d’Abraham ».  

Je pardonne leur hérésie à ces âmes mal guidées, mais je crois qu’il m’incombe de 
corriger les « fables juives » qu’ils disséminent partout. 

D’abord, je réitère encore une fois que ces déclarations d’exclusivité juives n’ont 
absolument aucune base scripturaire. Au contraire de ces illettrés bibliques qui 
déclarent erronément que ce sont les Juifs qui doivent recevoir la bénédiction sans 
pouvoir trouver cela nulle part dans les Écritures, je peux citer les versets exacts qui 
nous disent qui est la semence d’Abraham, pouvant ainsi recevoir et la promesse et la 
bénédiction. Dans Galates 3:7-29, nous lisons : 

« Sachez donc, que ceux qui ont la foi, sont les enfants d’Abraham… 

« Afin que la bénédiction d’Abraham se répandît sur les Gentils par Jésus-Christ, 
et que nous reçussions par la foi l’Esprit qui avait été promis… 

« Or, les promesses ont été faites à Abraham et à sa postérité. Il n’est pas dit : Et à 
ses postérités, comme s’il s’agissait de plusieurs ; mais comme d’une seule : Et à 
ta postérité, qui est Christ… 

« Il n’y a plus ni Juif ni Grec ; il n’y a plus ni esclave ni libre ; il n’y a plus ni 
homme ni femme ; car vous êtes tous un en Jésus-Christ… 

« Et si vous êtes de Christ, vous êtes donc la postérité d’Abraham, et les héritiers 
selon la promesse. » 
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Ô, comme nous avons un Dieu merveilleux à servir, qui nettoie toutes les toiles 
d’araignée de confusion que produisent Satan et ses disciples humains. Les Écritures 
disent – et c’est irréfutable – que vous n’êtes pas la semence d’Abraham parce que 
vous êtes Juif, mais parce que vous avez Jésus comme Seigneur et Sauveur.  

Donc, laissez-moi, s’il vous plaît, éclairer les judaïsants et les sionistes sur la clarté 
et la perfection de la Parole de Dieu. Les Écritures nous disent que les chrétiens (Juif 
comme Gentil, la race n’ayant aucun rapport) sont la semence même d’Abraham et 
sont héritiers de la promesse que Dieu a faite à Abraham. Par conséquent : 

Quiconque bénira les chrétiens sera béni par Dieu et quiconque maudira les 
chrétiens sera maudit par Dieu. 

Ah oui, c’est fort différent des fabrications dont les Juifs ont convaincu trop de 
chrétiens confus et bibliquement illettrés. Ces personnes sincères prennent pour 
acquis qu’en référence à la « semence » d’Abraham, la Bible parlait de la semence 
physique, ou de la lignée sanguine d’Abraham. Ce devait être les gens qui se disent 
maintenant « Juifs », n’est-ce pas ? 

Mais, euh… ce sont les gens que Jean le Baptiste et Jésus identifièrent tous deux 
comme des « vipères ». Jésus a dit aux « Juifs » : « Le père dont vous êtes issus, c’est 
le diable, et vous voulez accomplir les désirs de votre père » (Jean 8:44). 

Chers amis, réfléchissez… réfléchissez : Dieu nous aurait-Il instruit à bénir le 
peuple même qu’Il a appelé « vipères » et qu’Il identifie comme étant les enfants du 
diable ?! 

Et pour empirer encore les choses, nous découvrons que la nouvelle science de 
l’ADN prouve que ces gens, qui se disent Juifs mais qui n’en sont pas, sont en réalité 
des Khazars ! Donc, ce ne sont pas du tout les Juifs de l’époque de Jésus. C’est 
déroutant, n’est-ce pas ? 

Mais rappelez-vous, Dieu n’est pas l’auteur de la confusion. Sa Parole nous fournit 
des réponses claires et convaincantes. Voilà pourquoi la Bible comporte, en fait, son 
propre dictionnaire. C’est vrai, comme l’explique Gail Riplinger dans son excellent 
livre, The Language of the King James Bible (La langue de la Bible du roi Jacques), 
la Version biblique autorisée de la King James contient son propre dictionnaire 
encastré. 

En conséquence, la Parole de Dieu mentionne en premier la « semence » 
d’Abraham dans Genèse ; ensuite, Dieu explique qui est la semence – Il définit le mot 
« semence » dans plusieurs endroits clé, incluant Galates 3. Il est extrêmement 
important que nous consultions « tout le conseil » de Dieu, comme l’atteste cet 
important exemple. 

Le pays est donné à la semence d’Abraham 

Finalement, nos amis confus et bibliquement mêlés du camp des judaïsants pro 
sionistes veulent nous faire accepter que Dieu a donné aux « Juifs » le pays élargi 
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d’Israël en tant que possession permanente. Mais, hélas, ils sont incapables de 
produire un seul verset prouvant cette fausseté. Pas un. 

En contraste, nous découvrons dans Genèse 13 que c’est à la semence d’Abraham 
qu’est promise la terre qu’Abraham a vue. Dieu dit à Abraham : « tout le pays que tu 
vois, je te le donnerai, à toi et à ta postérité pour toujours » (v. 15). 

J’ai déjà montré l’enseignement que la « semence », ce n’est pas les « Juifs » en 
tant que race ou nation. La semence d’Abraham, ce sont ceux qui ont foi en Jésus et 
Lui appartiennent. Ils sont tirés de toutes les nations de la terre et c’est pourquoi Dieu 
a promis à Abraham que 1) il deviendrait le « père d’une multitude de nations », et 2) 
« en toi (Abraham) toutes les familles de la terre seront bénies ». 

Dieu tient Ses promesses 

En vérité, Dieu a tenu ces promesses. La semence d’Abraham, c’est Jésus et ceux 
qui croient en Lui. En fait, par cette « semence », le monde entier en est venu à 
connaître le magnifique Évangile du Royaume. Par Jésus et l’évangélisme (la Grande 
Mission) de la semence d’Abraham, les chrétiens, tout le monde est béni ! Peut-on le 
réfuter ? 

Parce que les chrétiens sont la semence d’Abraham, alors, c’est eux, pas les 
« Juifs », qui posséderont le pays, car les Écritures disent que c’est la semence qui le 
possédera. Les passages de Genèse 13 ne mentionnent pas les Juifs. Non, on ne se 
réfère qu’à la semence et, selon Galates 3:29, la semence est ceux qui ont foi en Jésus-
Christ. 

Non seulement les chrétiens, la semence, posséderont-ils la portion terrestre limitée 
que l’on appelle Israël, mais ils vont aussi hériter de toute la terre et y régneront. 

« Car à celui qui aura vaincu, et qui pratiquera mes œuvres jusqu’à la fin, je lui 
donnerai puissance sur les nations. Il les gouvernera avec un sceptre de fer » 
(Apocalypse 2:26-27). 

Le monde entier est béni en Jésus 

Maintenant, la Bible dit que la semence d’Abraham bénira « toutes les familles de 
la terre ». De quelle façon ? Par la prédication de l’Évangile du Royaume ! Oui, en 
disant à quelqu’un comment il peut recevoir Jésus comme Sauveur personnel, nous 
bénissons immensément cette personne et enrichissons énormément sa vie. 

Les Juifs bénissent-ils les gens ? Ou les Khazars ? Évidemment pas. Par leur 
religion, ils amènent esclavage et misère dans la vie des gens. 

Les chrétiens sionistes évangélisent rarement les Juifs. Bon nombre croient que les 
Juifs ont leur propre alliance avec Dieu. Donc, aucune bénédiction possible. 

Mais quand les judaïsants et les sionistes parlent de « bénir les Juifs », ils veulent 
habituellement dire qu’ils veulent que nous soutenions les Juifs en Israël qui volent de 
plus en plus de terrain aux Palestiniens, aux Libanais et aux autres Arabes. 
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Ils disent que bénir les Juifs signifient également de les armer jusqu’aux dents avec 
des avions militaires, des bombes, des tanks et autres matériels afin qu’Israël soit le 
« gros chien de garde » militaire au Proche-Orient. 

Les judaïsants et les sionistes veulent aussi que nous continuions à envoyer des 
milliards et des milliards de dollars des payeurs de taxe américains en Israël, même si 
Israël est une nation socialiste et raciste, une théocratie religieuse qui discrimine les 
chrétiens et les gens qui ne sont pas juifs. 

Jamais – je répète – jamais ai-je entendu un judaïsant ou un « chrétien » sioniste 
enseigner que la meilleure façon de « bénir les Juifs » est de leur donner Jésus ! C’est 
malade ! Les judaïsants et les sionistes se préoccupent fort peu de l’âme des Juifs 
perdus, non sauvés. La plupart ne sont pas intéressés à témoigner envers les Juifs. En 
fait, beaucoup de judaïsants et de sionistes refusent d’évangéliser en donnant comme 
explication qu’ils ne veulent pas « offenser » les Juifs. 

En effet, les judaïsants et les sionistes refusent de porter la Grande Mission de 
Jésus-Christ. Ils sont de toute évidence confus en ce qui concerne la définition du mot 
« bénédiction ». 

Voulez-vous vraiment bénir les Juifs ? 

Si vous et moi voulons « bénir les Juifs », la meilleure manière de le faire n’est pas 
d’endosser les traitements brutaux d’Israël envers les Palestiniens et les Arabes. Nous 
n’avons pas béni les Juifs en faisant de leur minuscule nation, Israël, le quatrième plus 
puissant pouvoir militaire du monde, avec des bombes nucléaires et des sous-marins 
nucléaires porteurs de missiles, ni ne faisons l’œuvre de Dieu en remplissant 
annuellement les coffres de cet Israël socialiste de milliards de dollars d’aide 
étrangère pour que les milliardaires juifs puissent construire des gratte-ciel, des hôtels 
et des stations balnéaires sur les plages méditerranéennes. 

 

Pendant que les Palestiniens des alentours vivent dans la 
pauvreté et la misère noire, les citoyens israéliens 

jouissent d’une vie luxurieuse sur le bord de la 
Méditerranée. 
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Le meilleur moyen – le seul qui reste – pour nous de bénir Israël et les Juifs est de 
leur prêcher le Royaume de Dieu. Dites-leur la brutale vérité, comme l’a fait Jésus – 
qu’ils se dirigent vers la géhenne parce qu’ils méprisent le Christ et Le haïssent. Mais 
Dieu les aime et leur pardonnera s’ils se repentent. 

La conspiration des Juifs contre Dieu échoue 

Comme je l’ai expliqué, ceux qui disent orgueilleusement qu’ils ont Abraham pour 
père et refusent d’adorer Jésus-Christ en tant que leur Seigneur et Sauveur se rebellent 
contre Dieu. Ceux qui se disent Juifs et ne le sont pas, sont la Synagogue de Satan 
(Apocalypse 2:9 et 3:9). La nouvelle science de l’ADN prouve de manière concluante 
que presque tous les gens qui, aujourd’hui, se déclarent Juifs ne sont pas du tout Juifs. 
Ce sont des Khazars. Mais, qu’ils soient Khazars ou Juifs, ils seront jugés et s’ils 
refusent d’accepter Jésus-Christ, ils recevront leur juste châtiment dans la géhenne 
éternelle. Ce qui est également vrai pour les Gentils qui rejettent Christ et refusent de 
Le servir. 

La Synagogue de Satan échouera, même si les gens qui la composent ont comploté 
et planifié pendant des siècles une grande conspiration pour détruire Christ et Son 
Église. Comme nous le lisons dans Apocalypse 11:15 : 

« Or, le septième ange sonna de la trompette, et de grandes voix se firent entendre 
dans le ciel, qui disaient : Les royaumes du monde sont soumis à notre Seigneur et 
à son Christ, et il régnera aux siècles des siècles. » 
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CHAPITRE 15 

Les prophètes de l’Ancien Testament ne cherchaient pas une 
Jérusalem terrestre 

Les Juifs et les judaïsants se sont fait 
une idole de la nation d’Israël  

Les Écritures nous disent qu’Abraham ne recherchait pas un temple ou une cité 
construite de mains d’homme, mais une cité céleste construite par Dieu. La Bible 
déclare qu’Abraham désirait une cité promise par Dieu : « Car il attendait la cité qui 
a des fondements, dont Dieu est l’architecte et le fondateur » (Hébreux 11:10).: 

Abraham et tous les prophètes de l’Ancien Testament se considéraient étrangers et 
pèlerins sur la terre.  « Mais maintenant ils en désirent une meilleure [cité], c'est-à-
dire une céleste ; c’est pourquoi Dieu … leur a préparé une cité » (Hébreux 11:13-
16). 

Aujourd’hui, les Juifs sionistes (les Khazars) et les judaïsants évangéliques portent 
la Jérusalem terrestre aux nues. C’est devenu une idole. Ils vénèrent la cité et 
l’appellent « sainte » de façon blasphématoire. Mais Abraham ne serait pas d’accord. 
Il ne cherchait pas une cité terrestre, mais une cité céleste. Paul l’a exprimé ainsi : 
« Car nous n’avons point ici-bas de cité permanente, mais nous cherchons celle qui 
est à venir » (Hébreux 13:14). 

Les judaïsants sont résolus à aider les Juifs sionistes agressivement radicaux et 
l’armée d’Israël à oppresser les Palestiniens et à « reprendre le pays ». En réalité, 
Dieu a promis le pays à la semence d’Abraham – des hommes et des femmes de 
toutes races et de toutes nations, qui ont foi en Jésus-Christ – et non pas aux Juifs qui 
Le rejettent, ni aux musulmans arabes. Les chrétiens sont la semence et ils hériteront 
de toutes choses (Galates 3:29). 

Paul : « Nous n’avons point ici-bas de cité permanente » 

Mais les chrétiens, quoique devant hériter de tout, ne recherchent pas une Cité et 
un Royaume terrestres. Malheureusement, les judaïsants pseudo-chrétiens viennent en 
aide aux Juifs terrestres pour que ceux-ci se saisissent de chaque grain de poussière du 
Moyen-Orient qu’ils peuvent pour y installer un puissant État juif. Les sionistes 
désirent un royaume charnel, ici-bas sur terre, mais, comme Jésus l’a dit à Pilate : 
« Mon Royaume n’est pas de ce monde. » Le peuple de Dieu cherche au contraire la 
rédemption au ciel et comprend pleinement que, comme l’a écrit Paul, nous n’avons 
pas de cité permanente ici-bas sur terre. 

En conséquence, la Bible enseigne clairement que les croyants chrétiens, le Peuple 
Élu de Dieu, tiré de toutes les races et les nations terrestres, n’ont pas de citoyenneté 
permanente en aucune nation sur terre et ne sont pas liés à la Jérusalem terrestre, ni à 
aucune autre cité de la terre. Paul a dit que les chrétiens sont citoyens de la Jérusalem 
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céleste, la Sainte Cité de Dieu, Voilà la seule demeure de la semence d’Abraham, 
ceux qui appartiennent à Christ. 

Jésus a prophétisé que la Jérusalem et Israël terrestres demeureraient déserts 
jusqu’à Son retour (Matthieu 23:37-39). Désert signifie dénué de valeur, bon à rien 
sous perspective spirituelle. 

Jésus : Je ne suis pas de ce monde » 

Jésus savait très bien que les Juifs étaient des matérialistes poltrons et que, dans 
leurs enseignements irréligieux — communs au judaïsme d’aujourd’hui — ils 
déclaraient avidement qu’éventuellement, le royaume juif dominerait la planète terre. 
Les Juifs croient que, lorsque cela arrivera, toutes les richesses des Gentils (i.e., les 
goyim – le bétail) seraient à eux. Leur manie de pouvoir et de richesses mondaines 
indique clairement que les Juifs sont les disciples bercés d’illusions de Satan. Par 
conséquent, Jésus dit carrément aux Juifs :  

« Vous ne connaissez ni moi, ni mon Père … Je m’en vais, et vous me chercherez, 
et vous mourrez dans votre péché ; vous ne pouvez venir où je vais … Vous êtes 
d’en bas ; moi, je suis d’en haut. Vous êtes de ce monde ; moi, je ne suis pas de ce 
monde. 

« C’est pourquoi je vous ai dit, que vous mourrez dans vos péchés ; car si vous ne 
croyez pas ce que je suis, vous mourrez dans vos péchés » (Jean 8:19-24). 

Faire l’Œuvre de Dieu en assistant Satan ? 

J’ai rencontré de nombreux chrétiens qui, ignorants des Écritures, mais croyant 
leurs enseignants, estiment qu’ils font l’œuvre de Dieu en aidant les Juifs (y compris 
les Juifs khazars qui forment la majorité du monde juif) à construire un royaume 
terrestre (i.e. mondain). Ils considèrent souvent le sionisme comme la plus importante 
œuvre qu’un chrétien puisse faire et ils imaginent que Dieu les bénira pour leur 
assistance envers les Juifs afin que ceux-ci saisissent les territoires palestiniens et s’y 
maintiennent. Ils sont séduits de manière tellement charnelle qu’ils croient réellement 
que Dieu leur donnera des bénédictions matérielles s’ils aident Israël et les Juifs à 
atteindre leurs buts terrestres sataniques. C’est une forme très trompeuse « d’évangile 
de prospérité ». 

Les chrétiens sionistes espèrent des récompenses matérielles 

Tombés sous la séduction du mensonge de « l’évangile de prospérité », de 
nombreux « chrétiens » judaïsants sionistes donnent en effet de l’argent aux rabbins 
juifs orthodoxes et aux radicaux pour les aider à reconstruire le Temple à Jérusalem ! 
Et cela même si l’apôtre Paul a dit que le Fils de la Perdition, la bête 666, emploiera 
ce lieu impie, un Temple rebâti, pour commettre le sacrilège de se déclarer au-dessus 
de Dieu (2 Thessaloniciens 2). 
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La Jérusalem terrestre est Sodome et Égypte 

En vérité, la Jérusalem terrestre est identifiée, dans les Écritures prophétiques, non 
pas comme un endroit saint, mais comme une cité méchante et vile. Dieu l’appelle 
même spirituellement « Sodome et Égypte » (Apocalypse 11:8-9). L’apôtre Paul a 
écrit que la Jérusalem terrestre et son peuple sont « esclaves » de Satan. De plus, Paul 
a prévenu que les Juifs qui continuent sous l’Ancienne Alliance sont, spirituellement 
parlant, les descendants d’Agar, la servante (l’esclave), et de son fils, Ismaël (Galates 
4:21-31). 

Paul met l’emphase sur le fait que les chrétiens sont libres et citoyens de la 
Jérusalem céleste qui est au-dessus. Ainsi, les croyants chrétiens sont l’héritage et la 
semence du fils de Sarah, Isaac, alors que les Juifs qui restent collés à la vieille 
alliance désuète et maintenant inexistante sont spirituellement apparentés à Agar, la 
femme esclave, et son fils Ismaël. 

« Dites-moi, vous qui voulez être sous la loi, n’entendez-vous point la loi ? Car il 
est écrit, qu’Abraham eut deux fils ; l’un de l’esclave, et l’autre de la femme libre. 
Mais celui de l’esclave naquit selon la chair ; et celui de la femme libre naquit en 
vertu de la promesse. Ces choses sont allégoriques ; car ces deux femmes sont 
deux alliances, l’une du mont Sina, qui enfante des esclaves, et c’est Agar. Car 
Agar signifie le mont Sina, en Arabie, et elle correspond à la Jérusalem d’à 
présent, qui est, en effet, esclave avec ses enfants ; mais la Jérusalem d’en haut 
est libre, et c’est elle qui est la mère de nous tous. Car il est écrit : Réjouis-toi, 
stérile, toi qui n’enfantais point, éclate et pousse des cris, toi qui n’as pas été en 
travail d’enfant ; car les enfants de la délaissée seront plus nombreux que ceux de 
la femme qui avait l’époux. Pour nous, frères, nous sommes les enfants de la 
promesse, de même qu’Isaac. Mais, comme alors, celui qui était né selon la chair 
persécutait celui qui était né selon l’Esprit, il en est de même maintenant. Mais que 
dit l'Écriture ? Chasse l’esclave et son fils ; car le fils de l’esclave ne sera point 
héritier avec le fils de la femme libre. Or, frères, nous sommes les enfants, non de 
l’esclave, mais de la femme libre. » (Galates 4:21-31). 

Combien de pasteurs avez-vous entendu prêcher cette vérité que les Juifs, et 
Jérusalem dans le Proche-Orient, sont les enfants spirituels de la femme esclave, 
Agar, et de son fils Ismaël ? Et prenez également en considération que l’esclave 
Agar et son fils furent chassés dans le désert ! 

De la même manière, Paul explique que les Juifs qui rejettent Christ sont 
« chassés » du Royaume de Dieu. « … car le fils de l’esclave ne sera point héritier 
avec le fils de la femme libre » (Galates 4:30). Ainsi, les Juifs qui rejettent Christ 
demeurent en esclavage à Satan et, s’ils ne se repentent pas, ils iront dans le feu de la 
géhenne de la damnation. 

Jésus a prophétisé que la Jérusalem terrestre serait déserte 

Pensez-y. Paul a enseigné que le peuple juif de la Jérusalem terrestre sont en 
esclavage et donc, « chassés » du Royaume de Dieu. Apocalypse 11:8 dit que la 
Jérusalem terrestre est « Sodome et Égypte ». Jésus confirma de façon absolue ces 
Écritures par Sa propre prophétie en ce qui regarde Jérusalem et son peuple, les Juifs 
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physiques. Vous pouvez le lire dans Matthieu 23:37-39 où Jésus prophétisa que, à 
cause de leurs meurtres sanguinaires, leur vile méchanceté, leurs crimes contre les 
prophètes et leur rejet du Fils de Dieu, la Jérusalem terrestre et Israël seraient rendus 
déserts jusqu’à ce que Lui, le Christ, revienne. 

En esclavage, chassés, déserts – c’est ce que la Sainte Bible dit de la destinée 
prophétique de la Jérusalem terrestre et de ses habitants. Seul un petit reste – les 
quelques-uns qui se repentent et ont foi en Jésus – seront sauvés. 

Mais les sionistes et les judaïsants refusent d’accepter les jugements de Dieu. Ils 
sont plutôt déterminés à ériger un Empire judaïque sur terre et ils oeuvrent à 
construire une Grande Cité de Jérusalem en vue de la domination juive, dès 
maintenant, aujourd’hui même, avant le retour de Jésus. 

Mettant presque Dieu au défi de les arrêter, les sionistes et les judaïsants se rendent 
au point d’enseigner la doctrine pernicieuse disant que tous ceux qui aident les Juifs à 
construire leur empire terrestre seront bénis par Dieu. Est-ce que Dieu va réellement 
nous bénir, vous et moi, si nous contribuons à établir une nation et une cité qu’Il juge 
Lui-même être « Sodome et Égypte » ? Récompensera-t-Il les chrétiens hérétiques qui 
donnent leur aide et leur réconfort à ceux qui Le haïssent et refusent de servir Son 
Fils, Jésus-Christ ? 

Sorcellerie : les chrétiens sionistes, principaux assistants du diable 

Les chrétiens sionistes sont devenus, involontairement dans la plupart des cas, des 
évangélistes de la sorcellerie à cause de cette doctrine satanique et maudite (Galates 
1) et ils triment littéralement dur pour aider à construire l’Empire judaïque terrestre 
qui portera aux nues l’Antichrist qui s’en vient (2 Thessaloniciens 2), lui rendant 
possible de blasphémer Dieu et Son héritage. Les chrétiens sionistes sont les 
principaux assistants du diable. 

Dieu rejette un temple, un trône et un royaume terrestres 

Les rabbins juifs talmudiques doivent jubiler en voyant la stupidité des chrétiens 
sionistes. « Oh, comme on les séduit facilement, » disent sans doute les rabbins en 
parlant des judaïsants et « comme ils sont spirituellement ineptes ». « Ben tiens, » 
s’étranglent-ils de rire, « les idiots de chrétiens sionistes sont tellement contents de 
nous aider à construire le Temple juif à Jérusalem et à mettre sur pied un royaume juif 
qu’ils ne respectent et ne croient même pas ce qu’enseigne leur propre Nouveau 
Testament ! » Car Étienne, le martyr, a prêché de façon éloquente : 

« Toutefois le Très-Haut n’habite point dans des temples faits par la main des 
hommes, comme le prophète le dit : Le ciel est mon trône, et la terre le 
marchepied de mes pieds. Quelle maison me bâtirez-vous, dit le Seigneur, ou 
quel sera le lieu de mon repos ? » (Actes 7:48-49). 

Vous avez saisi ? Seul le ciel est le trône de Dieu. En fait, la terre – y compris la 
cité terrestre de Jérusalem – n’est que Son marchepied !  



101 
 

Tragique à dire, mais les chrétiens sionistes politiquement corrects d’aujourd’hui 
sont réellement coincés. Ils ont tellement exalté et déifié la race juive et la nation 
temporelle d’Israël au Proche-Orient que, pour être cohérents, ils sont forcés de tenter 
de réprimander le Christ Lui-même ! C’est Jésus qui dit sans ménagement aux Juifs : 
« Le père dont vous êtes issus, c’est le diable, et vous voulez accomplir les désirs de 
votre père. Il a été meurtrier dès le commencement, et il n’a point persisté dans la 
vérité, parce qu’il n’y a pas de vérité en lui. Lorsqu’il dit le mensonge, il parle de son 
propre fonds ; car il est menteur, et le père du mensonge » (Jean 8:44). 

Contradiction étrange et monstrueuse, les chrétiens sionistes judaïsants 
d’aujourd’hui renversent ce que Jésus a déclaré. Or, on dit que les Juifs, en tant que 
race dans son entier, sont saints. Et ce, même si les Juifs continuent de rejeter Christ 
en allant jusqu’à l’appeler « bâtard » dans le Talmud, leur livre de loi juive. Donc, 
selon les chrétiens judaïsants, c’est Jésus qui a menti au sujet des Juifs et pas 
l’inverse ! Les judaïsants chrétiens doivent secrètement mépriser les paroles de Jésus 
concernant les Juifs et leur destin. 

Les chrétiens possèdent la promesse 

Ce que nous découvrons dans les Écritures, alors, c’est que la citoyenneté au sein 
de l’Israël céleste de Dieu, ainsi que la promesse et l’héritage d’Abraham, 
appartiennent aux chrétiens et à personne d’autre. La semence d’Abraham ne se 
définit pas par le lieu de naissance physique, par la race, par l’origine nationale ou les 
liens de parenté physique. Le Peuple Élu de Dieu est Un en Jésus-Christ par le moyen 
d’un miracle ou changement spirituel qui fait de nous une « créature entièrement 
nouvelle » (Jean 3:3 ; Galates 3:16, 26-29). La chair ou la race ne profitent en rien à 
l’homme, car la personne sauvée devient spirituellement une « nouvelle créature » en 
Dieu (1 Pierre 1:23 ; 2:9). 

La conclusion de toute l’affaire est celle-ci : que les suprématistes juifs et gentils 
contribuent à la confusion et au chaos en ces derniers jours. Leurs folles doctrines 
sont malsaines, dangereuses, fantasques, racialement bigotes et non scripturaires. 
L’ « Israël de Dieu » est la nation spirituelle qui possède la bénédiction de Dieu. Cette 
merveilleuse bénédiction ne se fonde pas sur l’ADN ou la chair. L’Israël de Dieu est 
plutôt la « nation sainte » de Dieu ; ce peuple (les chrétiens) est Son héritage 
spirituellement né de nouveau. Tous ceux qui appartiennent à Christ, choisis au sein 
de nombreuses nations, deviennent Un. En tant que tel, ils sont citoyens de la 
véritable Sion, résidents de cette cité bien-aimée, la Jérusalem céleste ; conjointement, 
ils composent « l’Israël de Dieu » – une nation sainte. 

En résumé, Dieu ne fait acception de personne. « Quiconque croit » peut naître de 
nouveau en Jésus-Christ, notre Sauveur, et héritera de la promesse d’Abraham 
(Galates 3:26-29). DIEU N’EST PAS RACISTE ! 
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CHAPITRE 16 

De nombreux chrétiens sionistes et judaïsants sont 
convaincus que l’évangile d’Israël est plus grand que Jésus 

et que les Juifs n’ont pas besoin d’être évangélisés 

Plus grand que Jésus 
« Mais je crains que, comme le serpent séduisit Eve par sa ruse, vos pensées ne se 

corrompent aussi en se détournant de la simplicité qui est en Christ. Car, s’il venait 
quelqu’un qui vous prêchât un autre Jésus que celui que nous vous avons prêché, ou 
un autre Esprit que celui que vous avez reçu, ou un autre évangile que celui que vous 

avez embrassé, vous le supporteriez fort bien. » 

Apôtre Paul 
(2 Corinthiens 11:3-4) 

Dans une récente vidéo de youtube qui s’est répandue comme un virus, on 
demanda à cinq ou six jeunes chrétiens de dix-huit à vingt ans, qui assistaient à un 
congrès national de la jeunesse évangélique : « Combien d’entre vous aiment 
Israël ? » Ils levèrent tous la main. « Combien d’entre vous combattraient et 
mourraient pour la nation Israël ? » leur demanda-t-on ensuite. Encore là, toutes les 
mains se levèrent rapidement. « Et si Israël entrait en guerre contre les États-Unis, qui 
choisirait d’aller et de combattre pour Israël contre votre propre pays, les États-
Unis ? » Une fois encore, toutes les mains (sauf une) se levèrent, mais toutefois, sans 
le même enthousiasme. Un des jeunes leva lentement la main, puis la rabaissa, pour la 
relever encore et la rabaisser. Il semblait plutôt décontenancé et incapable de prendre 
une décision ferme. Finalement, après avoir regardé autour de lui pour constater que 
toutes les autres mains étaient levées, lui aussi, avec réticence — et lentement — leva 
également la main. 

Vous avez ici, captée dans une brève vidéo évangélique, l’image de l’Église 
chrétienne d’aujourd’hui tout entière, car, en vérité, les parents de ces jeunes gens 
sont peut-être encore plus pro sionistes, pro Israël et pro Juifs. 

La propagande pro sioniste dont on a nourri ces jeunes gens les a convaincus 
qu’Israël ne peut avoir tort et, si jamais cela arrive, cela ne fait rien. Ils croient qu’ils 
vont être bénis s’ils épaulent les Juifs, même si cela veut dire de trahir leur propre 
pays. 

Le Président Clinton a promis de combattre avec les forces de défenses 
israéliennes 

C’est la même philosophie exprimée par l’ancien Président Clinton dans un 
discours donné devant les chefs d’organisations juives, il y a quelques années. « Si 
jamais Israël est menacé par ses ennemis, je promets que je joindrai la ligne de front 
avec les forces de défense israéliennes et que je combattrai pour Israël. » 
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Ce qui rend la chose fascinante et surprenante, c’est que, jeune homme, Bill 
Clinton s’enfuit des États-Unis vers la Grande-Bretagne pour échapper au service 
militaire des Forces armées américaines. Trouillard insoumis en ce qui concerne les 
États-Unis, l’homme qui devint Président du pays même qu’il abandonna de façon si 
cavalière, promettait maintenant une dévotion éternelle à la nation étrangère d’Israël, 
proclamant sa volonté de mourir pour ce pays. 

Rahm Emanuel, ancien chef d’état-major à la Maison Blanche et maintenant Maire 
de Chicago, une de nos plus grandes villes, refusa de servir dans un uniforme 
américain dans les deux Guerres du Golfe. À la place, étant de double citoyenneté, il 
choisit de joindre et de servir les Forces de défense israéliennes. 

Les églises et congrégations évangéliques d’aujourd’hui — qu’elles soient 
baptistes du sud, pentecôtistes ou qu’elles portent ou non un nom de dénomination — 
se campent solidement derrière Israël. De même que nos politiciens et leaders 
gouvernementaux. Tout ce que demande Israël est correct aux yeux des masses 
évangéliques. Israël ne peut avoir tort. En outre, les Juifs, en tant que groupe ethnique, 
en tant que race, sont, d’après ce que croient ces chrétiens, « le Peuple Élu de Dieu », 
pour toujours et sans révocation possible. Où que vivent les Juifs, en Israël ou aux 
États-Unis, ou même, disons, en Roumanie, en Bulgarie, en Argentine ou au Japon —
il ou elle est « Élu(e) » par Dieu, unique, spécial(e), à favoriser et à bénir en toutes 
choses et de toutes les manières. 

Israël aussi, comme nation, est composé des Élus de Dieu ; il est « la prunelle des 
yeux de Dieu » ; il est béni et favorisé. C’est une très, très bonne affaire que d’être 
Juif ou de provenir d’Israël, et c’est le point de vue irrésistible de millions 
d’évangéliques. Et ces gens-là ne sont pas tièdes dans leur soutien envers Israël, 
envers les Juifs et pour tout ce qui est juif — ils en ont les yeux hagards. 

Israël : plus grand que les États-Unis et plus grand que Jésus ? 

Le chrétien évangélique moyen a été bombardé toute sa vie par la propagande 
religieuse et politique pro sioniste. Pourtant, c’est encore un choc que d’entendre de 
jeunes gens tellement hypnotisés par le dogme israélien que, de leur propre aveu, ils 
trahiraient littéralement leur pays et se tourneraient contre lui si le choix se montrait. 
Pour eux, l’État d’apartheid juif d’Israël est plus grand que la république américaine 
constitutionnelle ! Mais, comme nous allons le découvrir, il y a pire, bien pire que 
cela. Pour un nombre croissant de chrétiens évangéliques, Israël est plus grand que 
Jésus ! 
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Les forces armées d’Israël, financées par les États-Unis, a commis des crimes haineux contre les 
Palestiniens et contre d’autres races. 

Remarquez ces jeunes gens sur youtube. Eh bien, ils disent qu’ils combattraient et 
mourraient pour Israël et ce, sans même savoir ce pourquoi ils combattraient. En fait, 
ces « Israël-avant-tout », si on en venait à une guerre sanglante entre Israël et 
l’Amérique, déserteraient le pays qui leur a donné naissance et qui les a gardés si 
fidèlement et si tendrement toutes ces années, les baignant dans le luxe et les inondant 
de prospérité et de promesses. Oh oui, ils se détourneraient du drapeau bleu-blanc-
rouge et de son peuple en un instant, et se rallieraient au drapeau avec l’étoile à six 
pointes de Satan et commenceraient de manière enthousiaste à gaspiller (i.e. tuer) des 
Américains. Ils tueraient des Américains pour Israël en pensant servir Dieu, ce qui 
serait en réalité un accomplissement de la prophétie. Comme l’a prédit Jésus : 
« …l'heure même vient où quiconque vous fera mourir croira rendre un culte à 
Dieu » (Jean 16:2). 

Un paquet d’Américains – la majorité – n’ont aucune idée de l’intensité de 
l’engagement inflexible et dur comme l’acier des évangéliques envers Israël et la 
juiverie mondiale. Il y a quelques années, je fus invité à prendre la parole à 
Springfield, au Missouri, à un congrès sur la prophétie organisé par un des plus 
connus enseignants prophétiques de l’Assemblée de Dieu, le Dr David Allen Lewis. 
Sioniste pure laine, Lewis proclame que Jésus est maintenant, au ciel, un homme juif 
dans un corps juif. C’est bien ça, Jésus est un Juif de chair et de sang, au ciel. Lewis 
porte une barbe à la rabbin juif. En plus de moi et de quelques autres orateurs 
chrétiens, Lewis invita également au congrès le « représentant des affaires 
religieuses » de l’Ambassade d’Israël à Washington, DC, et un général de l’Armée 
d’Israël. 

Mon discours s’avéra des plus controversés parce que j’y mis l’emphase sur le fait 
que la nation d’Israël n’est pas très sage de s’en remettre à ses propres forces armées 
ou même au gouvernement américain pour son salut. « Le seul espoir d’Israël, » 
soulignai-je, « est la puissance salvatrice de Jésus, le Messie d’Israël et du monde 
entier. » 

En livrant ces lignes, que je pensais inspirantes — et qui sont certainement vraies 
— je notai la réaction plutôt froide que j’obtins de  l’audience et particulièrement des 
deux VIP d’Israël, le représentant de l’ambassade et le général israélien. De sombres 
expressions interdites couvrirent le visage de ces deux Israéliens. Ils quittèrent 
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discrètement l’auditorium et évitèrent de me donner la main. Ce soir-là, durant un 
souper pré-arrangé donné dans un joli local de restaurant, le Dr Lewis, évangéliste pro 
sioniste de l’Assemblée de Dieu et promoteur du congrès, s’assit avec moi et Wanda 
ainsi qu’un pasteur local et son épouse. Pensif, Lewis me posa une question. « Quel 
est, d’après vous, le problème numéro un dans l’Église chrétienne, aujourd’hui ? » 
interrogea-t-il. 

Réfléchissant un moment, je suggérai que la défaillance des hommes et des 
femmes chrétien(ne)s à lire et à étudier leur Bible fréquemment et avec régularité était 
possiblement le plus grand problème de l’Église parce que, comme le dit la Parole de 
Dieu : « Mon peuple périt par manque de connaissance. » 

« Non ! » répondit mon hôte, le Dr Lewis, en colère. « Le problème numéro un de 
l’Église d’aujourd’hui, c’est l’antisémitisme. » 

« L’antisémitisme ? » demandai-je. « Je suis surpris, » lui dis-je, « parce que la 
majorité des églises et congrégations évangéliques sont très pro Israël. Le sionisme est 
fortement adopté par les chrétiens de partout. Pourriez-vous me donner un exemple de 
ce que vous croyez être de l’antisémitisme dans une église d’aujourd’hui ? » 

Le Dr Lewis affirma qu’il pouvait ; ensuite, il suggéra que les chrétiens qui 
s’opposent et manifestent contre le film hollywoodien, La dernière tentation du 
Christ, sont « antisémites ». 

Or, je m’oppose personnellement à ce film horrible parce qu’il blasphème mon 
Seigneur Jésus, faisant de Lui le portrait d’un Sauveur factice, un homme qui eut des 
relations sexuelles avec Marie-Madeleine et demeurait avec elle. Ce film, basé sur le 
complot d’un franc-maçon et sataniste, l’écrivain grec Nicholas Kazantsakis, tord les 
Écritures de manière écœurante en diffamant Jésus le Messie. Et, en effet, de 
nombreux chrétiens s’y opposent, y compris des leaders comme le pasteur Jerry 
Falwell, le télévangéliste Pat Robertson, le Dr James Dobson de Focus on the Family, 
et bien d’autres. Et à juste titre ! 

Le Dr Lewis soutenait toutefois que tout ceux qui s’opposent au film le font 
simplement parce qu’ils haïssent le Juif à la tête des Studios Universal, un certain M. 
Wasserman. Or, c’était une notion ridicule de la part de Lewis. Pour un, je doute que 
beaucoup de chrétiens sachent qui est le président des Studios Universal. 
Certainement pas un sur mille n’a même entendu le nom de « Wasserman » de toute 
sa vie. 

Mais Lewis insistait. L’antisémitisme prévaut dans toute l’Église chrétienne et 
l’objection contre le film La dernière tentation du Christ le prouve sans l’ombre d’un 
doute ! 

Je suppose que, vu mon penchant à être trouble-fête, honnête cependant, et étant 
atterré par l’assertion inconvenante et injuste de Lewis disant que les hommes et les 
femmes s’opposant à la diffamation de mon Seigneur et Sauveur sont antisémites et 
haïssent les Juifs, je dis soudain, tranquillement, mais fermement, « David, vous 
m’apparaissez comme celui qui est raciste. N’êtes-vous un suprématiste des Juifs, 
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quelqu’un qui exalte et met les Juifs au-dessus de toutes les autres races et de tous les 
peuples ? » 

« Oui, je le suppose, » réagit-il, d’un ton neutre. Son visage s’épanouit d’une 
expression suffisante de satisfaction. L’homme était fier de dire « Oui, je suis un 
raciste, un suprématiste des Juifs. » 

On m’appelle antisémite 

Le reste de la soirée fut assez agréable. Mais dès mon retour à Austin, au Texas, 
ma base de départ, un ami me téléphona. « Es-tu au courant, » me demanda-t-il, « que 
le Dr David Allen Lewis est à la radio, ce soir, et qu’il te qualifie d’antisémite ? Il dit 
que, par tes commentaires, tu as embarrassé deux VIP israéliens qui assistaient à son 
congrès. » 

Fasciné, je sortis les notes que j’avais utilisées pour mon message à Springfield et 
je les révisai. Alors, ça me frappa : en effet, dans l’esprit des chrétiens sionistes 
radicaux et de leurs invités israéliens, j’avais fait « ce qui ne se fait pas ». En vérité, 
j’avais mentionné le nom de « Jésus », en étant même audacieux au point de dire que 
« Jésus est le meilleur et le seul espoir d’Israël ». 

Étant nouveau dans le ministère chrétien — venu dans cette sphère de l’œuvre 
après avoir passé près d’un quart de siècle dans les Forces armées américaines, puis 
quelques années comme consultant hightech et écrivain — je n’étais pas pleinement 
au fait que les leaders évangéliques chrétiens d’aujourd’hui ne mentionnent jamais, 
mais alors jamais, le nom de Jésus dans une affaire où il y a plusieurs religions. Et 
certainement pas quand des Juifs sont présents. Ils disent que c’est « offensant ». 
J’avais brisé cette loi non écrite. J’avais dit le nom défendu (chut ! pas si fort !) —
« Jésus » ! J’étais un antisémite à leurs yeux pour avoir fait cela. 

Et je figure que mon opposition à la production blasphématoire, La dernière 
tentation de Jésus, me marqua davantage comme haineux des Juifs et antisémite. 
Stupide, stupide Texe ! 

Depuis cette occasion propice, où je découvris que je suis un antisémite, j’ai 
continué à offenser les Juifs en mentionnant le nom innommable (enfin, c’est ce qu’ils 
disent) et j’ai démontré ma « stupidité » encore et encore. Oui, je suis – horreur ! – un 
« antisémite récidiviste ». 

Averti de ne pas prêcher contre Israël 

Depuis lors, j’ai sans cesse fait l’expérience de la conduite pro sioniste, pour moi 
extrêmement étrange et mystérieuse, des leaders chrétiens en ce qui a trait à leur 
respect et leur admiration infaillibles d’Israël, des Juifs et du judaïsme, la religion des 
Juifs. Des pasteurs évangéliques et des laïcs m’ont averti à de nombreuses reprises de 
ne jamais dire un seul mot négatif contre Israël, les Juifs et le judaïsme, de peur que 
Dieu me maudisse comme punition. Parce que je fais ce que je veux en dépit de ces 
avertissements et de ces réprimandes chaque jour, mon courrier témoigne que je suis 
sous cette soi-disant malédiction. 
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« Ton destin repose sur ta position face à Israël » 

Un certain leader de l’Église de Dieu, le pasteur Joseph Chambers du Ministère de 
Paw Creek, en Caroline du Nord, écrivit, dans sa publication, End Times and 
Victorious Living (Les temps de la fin et la vie de victoire), que j’irais sûrement en 
enfer parce que je ne louange pas et que je ne favorise pas avec enthousiasme Israël et 
son peuple par rapport à tous les autres. Il insista en disant que, lorsqu’une personne 
meurt, elle se présente devant le trône de Dieu — il s’agit du Jugement du Grand 
Trône Blanc — et on lui pose une seule question : « Qu’as-tu fait en ce qui regarde 
mon peuple, Israël ? » 

Dans Christian Zionism – Roadmap to Armageddon (Sionisme chrétien – en route 
pour Armageddon), volume exceptionnellement bien raisonné et documenté 
dénonçant les faussetés et les dangers du sionisme chrétien (et que je ne pense pas être 
réellement « chrétien »), Stephen Sizer, vicaire de l’Église du Christ, dans le Surrey, 
en Angleterre, et Directeur de la Société Biblique Internationale (UK), démontre que 
l’attitude sioniste peu orthodoxe du Dr Chambers — et sa mauvaise lecture des 
Écritures — n’est pas du tout rare parmi les légions croissantes des « troupes de 
choc » de judaïsants voulant « combattre et mourir » pour Israël, mais pas pour 
l’Amérique. Il note les enseignements de Derek Prince, populaire chez les chrétiens 
sionistes, et dont le livre, Last Word on the Middle East (Dernier mot sur le Moyen-
Orient), prévient que « lorsque Dieu viendra juger les nations, Il les jugera par leur 
réaction en regard du rassemblement d’Israël ». 

Cela nous amène au niveau suivant. Chambers, Prince et leur espèce disent que le 
destin éternel d’une personne évolue autour de la question à savoir si oui ou non elle 
adopte le sionisme et soutient Israël avec zèle. Prince et ses associés proclament que 
des nations entières sont en jeu et que tous ceux qui s’opposent au « rassemblement 
d’Israël », c’est-à-dire le retour des Juifs dans les territoires palestiniens, ainsi que la 
conquête et le nettoyage ethnique de ceux-ci, se dirigent vers l’enfer et la damnation – 
ils seront jugés et trouvés coupables par Dieu tout-puissant. 

M.R. DeHaan est pleinement d’accord. Dans son livre classique de judaïsant, 
Daniel the Prophet (Le prophète Daniel), DeHaan insiste :  

« La solution aux maladies de ce monde ne tient que dans une seule formule : 
amener le Peuple de l’Alliance de Dieu [la juiverie mondiale] dans la Terre Sainte 
de Dieu … il n’y aura de paix en ce monde que lorsque le peuple et la terre seront à 
nouveau réunis … La clé de la paix durable est le pays d’Israël et l’Israël du 
pays… » 

Or, cela est étrange, car presque tous les autres leaders sionistes chrétiens disent 
que le « temps de détresse de Jacob », temps de guerre, de carnage et de tribulation 
sans parallèle, suivra le « retour » d’Israël. Mais puisque la majorité des Juifs 
ashkénazes (les Khazars) qui ont émigré en Israël n’y ont jamais vécu auparavant, 
comment peuvent-ils y retourner ? De plus, on enseigne couramment qu’à 
Armageddon, deux tiers de tous les Juifs retournés seront massacrés. L’avenir des 
Juifs « de retour » est sombre, si ces enseignants de la prophétie ont raison. 
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Dans tous les cas, DeHaan, comme les autres, est convaincu que quiconque 
s’oppose au « retour » des Juifs sur la terre d’Israël (née Palestine), ou même ne les 
assiste pas dans leur retour, aura à en répondre à Dieu. David Brickner, de 
l’organisme Juifs pour Jésus, claironne que ceux qui s’alignent contre Israël « seront 
jugés et livrés à l’abîme » (Future Hope, p. 108). 

Notre espérance à venir : Jésus ou Israël ? 

Stephen Sizer fait le commentaire suivant : 

« L’implication est claire : alors que les églises historiques croient que le jugement 
se fondra sur la manière dont les gens ont réagi aux déclarations de Jésus, les 
dispensationalistes [i.e. les chrétiens sionistes et judaïsants] semblent faire d’Israël 
le facteur décisif. Comment les peuples et les nations ont réagi aux réclamations 
territoriales d’Israël et s’ils ont assisté ou résisté à l’émigration juive en Palestine, 
voilà ce qui détermine, en tout ou en partie, leur destin éternel. 

« Cette déduction est logiquement tirée de la prémisse (des chrétiens/sionistes) 
qu’Israël jouit d’une alliance, d’un but et d’un destin séparés et supérieurs sur terre. 
Pour l’église, ils demeurent le « Peuple Élu de Dieu ». [Christian Zionism –  Road 
to Armageddon, p. 201] 

Sizer frappe dans le mille. Les chrétiens sionistes croient que l’Ancienne Alliance 
que Dieu « a passée exclusivement avec Israël » est bien supérieure et casse la 
Nouvelle Alliance que Jésus a passée avec le monde entier. Bien sûr, dans la lettre de 
Paul aux Hébreux, il appelle catégoriquement la Nouvelle Alliance une alliance 
« meilleure » et montre que l’Ancienne Alliance convenue avec Israël était, non 
seulement imparfaite, mais « désuète et prêt de disparaître ». Mais quand les zélotes 
sionistes ont-ils commencé à lire les Écritures ? En outre, ils tiennent 
orgueilleusement les livres de l’Ancien Testament pour supérieurs à ceux du Nouveau 
Testament – si ce n’est pas le cas, alors pourquoi congédient-ils si rudement et de 
façon si inappropriée à peu près tout ce que Paul a écrit dans ses lettres aux Hébreux, 
aux Romains, aux Galates et aux Colossiens ? 

Paul mit continuellement l’emphase sur Jésus et la croix, tandis que les sionistes le 
font avec Israël et la race juive. Sizer est dès lors forcé de conclure avec réticence que, 
pour les hérétiques sionistes — c’est ce qu’ils sont, des hérétiques — « Jésus est 
dévalué, le salut et le jugement redéfinis, et Israël sacralisé (c’est-à-dire, rendu une 
idole religieuse). 

Sizer conclut plus loin : « En fait, on pourrait arguer que, si Israël est réellement la 
mesure et le médiateur de la paix ultime, alors �bénir” Israël est devenu, pour 
plusieurs chrétiens sionistes, du moins, synonyme de croire simplement en Jésus, et 
même plus important. C’est le nouvel Évangile. » 

Rappelez-vous de la vielle publicité « T’as du lait » ? Eh bien, avec les sionistes, 
c’est « T’as Israël ? », parce que, si on l’a, on est fixé pour l’éternité. Vous êtes en 
chemin pour le ciel. Là, vous vivrez dans l’harmonie et dans l’amour avec tous les 
Juifs qui ont jamais vécu, parce que les Juifs ne vont pas en enfer ! Leur Talmud dit 
que c’est impossible aux Juifs parce que leur race entière est sainte. 
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Tout Juif ayant jamais vécu va au ciel 

Arno Froese, fondateur de Midnight Call et du Ministère des Amis d’Israël, m’a 
déjà dit pour vrai, sans aucune trace d’humour dans sa déclaration, qu’au jour du 
Jugement, tous les Juifs ayant vécu sur terre seront ressuscités des morts et seront 
automatiquement rachetés en masse. Leur statut précédent est immatériel : meurtrier, 
violeur, adultère, sodomite, satyre de petits enfants, même celui qui hait Jésus, cela ne 
compte pas. 

D’après Froese, cette bonne affaire ne s’applique qu’aux Juifs. Ils obtiennent une 
passe gratuite juste à cause de leur sang. Les Gentils doivent payer leur droit de 
passage et seront jugés pour chacun de leurs péchés. La plupart auront à souffrir la 
damnation éternelle, mais pas les Juifs. Ils sont favorisés et bénis, ainsi, ils vons tous 
au ciel. 

Les enseignements pro sionistes fanatiques de Froese me font hocher la tête, 
considérant leur pompeuse prémisse carrément raciste. On se demande combien de 
Juifs Froese a-t-il envoyé en enfer en leur disant qu’ils n’ont pas besoin de se 
convertir, qu’ils verront tous Jésus dans la vie future automatiquement après qu’ils 
seront miraculeusement nés de nouveau et rachetés. 

Je soupçonne qu’Arno Froese de la Caroline du Nord n’a aucune idée que, dans 
leur Talmud, les rabbins juifs enseignent aux congrégations de leurs synagogues qu’il 
n’y a pas de ciel et que la planète Terre deviendra un jour un Paradis et une Utopie 
juive. Oui, et leur Talmud et leur kabbale tendent, pour le futur de la juiverie 
mondiale, vers un monde parfait, ici-même sur terre, dans lequel les Juifs régneront et 
dirigeront, seront riches et jouiront de toutes sortes d’activités charnelles et, 
incidemment, mettront la majorité des Gentils à mort, pour faire bonne mesure. 

L’hébreu : une langue céleste ? 

Froese se montre plus extrême dans sa philosophie sioniste que bien d’autres 
chrétiens sionistes. Il ne fait pas confiance aux versions anglaises de la Bible. Il 
proclame que seules les Bibles écrites en hébreu sont parfaites parce que l’hébreu est 
une langue céleste et parfaite. La Bible ne peut être traduite avec précision par les 
hommes dans d’autres langues imparfaites. John Hagee a, lui aussi, amené l’idée que 
l’hébreu est une langue céleste. Hagee va jusqu’à dire que même Dieu et les anges 
parlent hébreu au ciel. C’est une notion de dingue parce que les plus grands scientistes 
en linguistique du monde ont prouvé que toutes les langues humaines sont des 
dérivatifs et des combinaisons d’autres langues, existantes et éteintes, et qu’il n’existe 
pas de langue « pure », du moins sur terre. 

Mais ce qui fait la croyance et l’enseignement d’Arno Froese et de John Hagee — 
que les Écritures de langue hébraïque soient les seules dignes de confiance et précises 
— c’est que tout le Nouveau Testament a été écrit et nous est parvenu en langue 
grecque. Évidemment, les Juifs et Israël haïssaient les rédacteurs des Évangiles et des 
autres livres du Nouveau Testament et leur firent la guerre. Ils ne voulaient en aucun 
cas les publier en hébreu. En fait, en notre ère, certains rabbins juifs orthodoxes 
encouragent les Juifs dévots à brûler toutes les copies du Nouveau Testament qui 
entrent en leur possession et des récits ont été publiés dans les nouvelles montrant des 
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communautés juives entières, villes et villages, se rassemblant pour faire des feux où 
ils brûlaient des Nouveaux Testaments. 

On en vient à l’inévitable conclusion que Froese rabaisse et manque de respect 
envers la vérité biblique telle que donnée au monde par Dieu dans Son Nouveau 
Testament. Une grande part de Sa Parole provient des admonitions de Jésus et des 
apôtres à aller par tout le monde – toutes les nations, incluant Israël – et à prêcher 
l’Évangile, la croix de Jésus et le Royaume de Dieu. La Bible enseigne que Jésus-
Christ est la fondation, la pierre angulaire, la tête et le Roi. 

Le christianisme n’a aucune valeur pour les Juifs 

C’est la Grande Mission dont Arno Froese et les autres sionistes ne tiennent pas 
compte et la raison pour laquelle Froese dispute — comme il me l’a déclaré privément 
lors d’un congrès sur la Prophétie, à Niagara Falls, New York — « Le christianisme 
n’a aucune valeur à offrir aux Juifs. Nous ne devons pas prêcher aux Juifs. » 

Le christianisme n’a « aucune valeur » à offrir aux Juifs ? Nous offrons Jésus — 
les vrais chrétiens, moi inclus, n’avons pas honte de Jésus et de l’Évangile parce que, 
comme il est dit dans Romains, c’est « la puissance pour le salut ». 

Ce message sioniste qu’épousent Froese et les supporteurs extrémistes du sionisme 
d’Israël nous arrive du fond de l’enfer. C’est un évangile de ruine et de mort pour les 
Juifs. Il s’agit d’une philosophie monstrueuse qui, sous des allures de philosémitisme 
(pro Juiverie), est, en fait, un dogme destiné à nourrir la haine des Juifs. C’est une 
philosophie antisémite jusqu’à la moelle, qui exclue les Juifs de la merveilleuse 
opportunité du salut éternel et même de la joie d’avoir Jésus dans son cœur. Quelle 
misère un tel dogme n’apporte-t-il pas aux Juifs ! Satan aime les chrétiens sionistes. 

Incidemment, je demandai à Arno Froese ce qu’il pensait des groupes de Juifs 
chrétiens, comme Jews for Jesus, dont la mission se centre fortement sur 
l’évangélisation des Juifs par des Juifs sauvés. « Un groupement horrible, » répondit-
il. 

Finalement, juste pour l’intérêt de la chose, je questionnai Froese sur les passages 
d’Apocalypse 2 et 3 mettant en garde contre les crimes antichrétiens et les actes 
impies de la « Synagogue de Satan ». 

« Oh, ne relevez pas ces passages scripturaires, » conseilla-t-il. N’entrez pas là-
dedans. Personne ne sait réellement ce que cela veut dire. Cela s’applique 
probablement à des groupes de faux chrétiens, pas aux Juifs. 

Réponse très prévisible de la part d’un judaïsant sioniste qui refuse de croire que 
des Juifs peuvent être de Satan, sans tenir compte d’une déclaration du contraire par 
Jésus, dans Matthieu (« Le père dont vous êtes issus, c’est le diable… »). En vérité, 
comme je l’ai démontré, Froese affirme que le Nouveau Testament est imparfait de 
manière impossible et qu’on ne peut donc pas s’y fier parce qu’il n’a pas été écrit en 
hébreu par ses auteurs, mais en grec, la langue commune de l’époque. 
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Donc, quant à la Grande Mission, pour Froese et ses nombreux homologues, nous 
devrions simplement adopter une bête et niaise approche en nous exclamant : « la 
Grande Mission ?... Quelle Grande Mission ? » 

Pourquoi prêcher aux Juifs, comme l’ont déjà fait Jésus, Pierre, Jacques et d’autres 
saints hommes de Dieu ? Le salut des Juifs est assuré, garanti, pré-arrangé. Ils sont 
arrivés au bout de leurs peines. Ne perdez pas votre temps à les amener à Jésus. 
Passez votre chemin. 

Dans la religion moderne des chrétiens sionistes, le pays mythique du Saint Israël 
domine tellement le paysage que des millions d’évangéliques ne comprennent plus 
pourquoi, dans Matthieu 23, Jésus a prophétisé la chute et la destruction de Jérusalem 
et d’Israël — évènement arrivé exactement tel qu’Il l’avait prédit, en 70 après J.-C. 

De nombreux évangéliques n’arrivent pas à comprendre non plus pourquoi Pierre 
et les autres furent un jour amenés devant le Sanhédrin où les chefs rabbins leur 
ordonnèrent d’arrêter de prêcher Jésus. (Pierre répondit : « Nous devons obéir à Dieu 
plutôt qu’aux hommes » et retourna aussitôt prêcher Jésus aux Juifs.) 

D’ailleurs, pourquoi le premier martyr chrétien, Étienne, prêcha-t-il aux Juifs ? 
Après tout, cela les mit si en colère et les ameuta tellement qu’ils l’attaquèrent et le 
tuèrent ! Pourquoi donna-t-il sa vie pour ce que de nombreux chrétiens sionistes 
évangéliques considèrent aujourd’hui une cause inutile – prêcher Jésus à ses 
compagnons juifs ? 

En effet, si Lewis, Froese, Hagee et d’innombrables autres judaïsants ont raison et 
que l’évangile d’Israël est plus grand que l’Évangile de Jésus, alors, le Christ, notre 
Seigneur Lui-même, était parfaitement fou de mourir volontiers sur la croix. Pourquoi 
faire ? Pour sauver des Juifs qui n’ont pas besoin de salut !  

Est-ce que l’Israël physique et charnel est plus grand que l’Église ? 

Dans son livre excellent, Le sionisme chrétien – en route pour Armageddon, 
Stephen Sizer se plaint des principes des sionistes et des judaïsants, « Israël est élevé à 
un statut au-dessus de l’Église … Israël remplacera l’Église sur terre … des nations 
entières seront bénies au travers de leur association et leur support pour Israël… » 

Sizer souligne que, « cette vision est entièrement en désaccord avec le Nouveau 
Testament … qui rend le choix conditionnel à la foi en Jésus. » 

Dans le « Nouvel » Évangile à croissance rapide du sionisme chrétien, rapporte-t-
il, « les promesses de Jésus et des rédacteurs du Nouveau Testament sont 
généralement ignorées et l’État d’Israël est sacralisé (monté sur un piédestal, élevé et 
révéré comme une idole religieuse suprême), en tant que couronnement des desseins 
de Dieu sur terre à la place de l’œuvre étonnante de Christ et de Son Église rachetée 
… La sacralisation du sionisme subordonne en fin de compte la croix … et le point 
focal évangélique des chrétiens sionistes est tourné vers un Royaume juif restauré 
plutôt que sur le corps de Christ, et sur l’état contemporain d’Israël au lieu de la croix 
de Christ. » 
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Un autre esprit et un autre évangile 

Nous voilà donc face à ce dont l’apôtre Paul nous avait mis en garde : un « autre 
esprit » et un « autre évangile » (voir 2 Corinthiens 11:3-4) qui se déguisent en sainte 
vérité, mais qui, en fait, dégrade horriblement et rabaisse Jésus-Christ tout en élevant 
les choses de la terre (l’Israël charnel et la tribu ou la race physique des Juifs) à un 
statut supérieur d’idolâtrie et de superstition mythique. 

Il est significatif que Paul ait averti l’Église que, si quelqu’un venait prêcher ce 
nouvel évangile, il devrait être rejeté sévèrement et la simplicité de l’Évangile de 
Jésus toujours rappelée et étreinte. 

Sizer souligne également que les dogmes sionistes des Juifs, disant qu’ils n’ont pas 
besoin du Nouveau Testament et sont même couverts par lui tout en demeurant sous 
les restrictions et le confinement de l’Ancien Testament et de la loi, sont tellement 
étrangers au chrétien véritable et traditionnel qu’ils sont à la fois absurdes et 
empreints d’apostasie. Paul, auteur du livre aux Hébreux, donna l’avertissement que 
retourner aux ombres de l’Ancien Testament équivaut à de l’apostasie, car, à leur 
perte, ils crucifient à nouveau le Fils de Dieu et Le soumettent à la disgrâce publique. 
Par conséquent, Sizer répudie le sionisme nationaliste et regrette amèrement le fait 
que cette apostasie soit malheureusement devenue dominante et même envahissante 
chez les églises, les ministères et les dénominations évangéliques. 

Les sionistes élèvent Israël, pas Jésus 

Il y a au milieu de nous une apostasie et une hérésie qui font rage. Un changement 
fondamental a eu lieu dans les dernières brèves décennies, changement qui a fait des 
dommages sévères et qui continue de causer des ravages à la foi chrétienne et à son 
message rédempteur. Jésus a dit : « …quand j’aurai été élevé de la terre, j’attirerai 
tous les hommes à moi » [Jean 12:32]. Les sionistes n’ont pas élevé Jésus, mais la 
juiverie mondiale et Israël. Leur message d’Israël alpha et omega a pris d’assaut de 
nombreuses églises et a détourné des dizaines de millions de personnes du message 
profond et vivifiant de Jésus et de la croix. 

Pour les chrétiens sionistes, l’évangile d’Israël est plus grand que l’Évangile de 
Jésus. 
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CHAPITRE 17 

Le christianisme n’a pas de racine juive 
« Je suis l’Alpha et l’Oméga, le premier et le dernier. » 

 (Apocalypse 1:11) 

La plupart des églises et des ministères chrétiens d’aujourd’hui possèdent un 
« Énoncé de doctrines », déclaration dans laquelle les fondateurs ou les membres font 
la liste de leurs croyances essentielles en les expliquant peut-être de manière élaborée. 
Les grandes dénominations — les Baptistes du Sud, les Méthodistes, les Luthériens, 
les Presbytériens, les Adventistes du septième jour, etc. — possèdent des volumes et 
des livres entiers consacrés à l’explication des croyances et des dogmes du 
groupement. Mais même les plus petites organisations ont au moins un article ou une 
brochure, ou peut-être un résumé d’une page des croyances de fonds de 
l’organisation. 

Il est intéressant de noter qu’un nombre croissant d’églises chrétiennes et de 
ministères évangéliques déclarent leur soi-disant « racines juives » en y mettant 
l’emphase. Certains déclarent carrément que le but de leur groupement est de 
« retourner aux racines juives du christianisme ». 

Retourner ? Franchement, ayant fouillé à maintes reprises les Écritures, je ne vois 
pas que le christianisme ait déjà eu de « racines juives ». Il est sûr qu’aujourd’hui, le 
christianisme est aussi loin du judaïsme que le blanc l’est du noir, ou que le mâle l’est 
d’une femelle. Évidemment, il y a ceux dont la nature sinistre et perverse cherche 
avec enthousiasme à mélanger le blanc et le noir et dont le but est d’intégrer les bouts 
du spectre mâle et femelle. 

Notre culture maçonnique régnante et le Zeitgeist (Esprit) de notre époque, basés 
qu’ils sont sur l’universalisme et le relativisme, font cette erreur terrible et, ce faisant, 
déclenchent dans la société des psychopathologies diaboliques et le nihilisme. 

En vérité, le judaïsme et le christianisme occupent des points très différents du 
spectre de la réalité et, pour cette raison, un terme comme judéo-christianisme est à la 
fois un oxymore et, lorsqu’implanté vraiment, produit une abominable combinaison. 

Jésus est venu du ciel 

On nous dit souvent que Jésus était juif et que, par conséquent, le christianisme est 
d’origine juive. Or, bien que Jésus soit d’abord venu en chair chez les Juifs et que la 
porteuse (Marie) de l’enfant Christ fut de la tribu de Juda, Jésus, Lui, n’était pas et 
n’est pas juif. En fait, Jésus est un homme hors du temps. Il n’a pas d’âge, pas de 
naissance, pas de pays de citoyenneté terrestre, et, quoiqu’Il soit roi, Ses sujets ne 
doivent allégeance et loyauté à aucune nation ou aucun royaume terrestre distinct. 

Bien que les Évangiles donnent la lignée sanguine de Jésus, effectivement, ils le 
font pour que nous, de simples être humains, puissions situer la venue de Jésus et sa 
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parenté natale dans le contexte du modèle humain. En fait, Jésus n’est pas venu de 
Son « père » terrestre, du sperme de Joseph, ou de Sa mère, de l’ovule de Marie. Il n’y 
eut pas de conception humaine. Les Écritures disent plutôt que le Saint-Esprit 
enveloppa Marie et que la « semence » fut implantée en elle par Dieu : « car ce qui a 
été conçu en elle est du Saint-Esprit » (Matthieu 1:20). 

Nous lisons ailleurs : 

« Or, la naissance de Jésus-Christ arriva ainsi : Marie, sa mère, ayant été fiancée 
à Joseph, se trouva enceinte par la vertu du Saint-Esprit, avant qu’ils eussent été 
ensemble » (v. 18). 

Joseph, l’époux de Marie, apprit d’un ange de Dieu le rôle de Marie dans la 
naissance du Christ. L’ange lui apparut dans un rêve et lui fit savoir que Marie était 
enceinte, non d’un homme, mais par la vertu du Saint-Esprit ; c’est-à-dire, l’Esprit de 
Dieu : 

« Et elle enfantera un fils, et tu lui donneras le nom de JÉSUS (Sauveur) ; car c’est 
lui qui sauvera son peuple de leurs péchés. Or, tout cela arriva, afin que 
s’accomplît ce que le Seigneur avait dit en ces termes par le prophète : Voici, la 
vierge sera enceinte, et elle enfantera un fils, et on le nommera EMMANUEL, ce 
qui signifie : DIEU AVEC NOUS. Quand Joseph fut réveillé de son sommeil, il fit 
comme l’ange du Seigneur lui avait commandé, et il prit sa femme. Mais il ne la 
connut point jusqu’à ce qu’elle eût enfanté son fils premier-né, et il lui donna le 
nom de JÉSUS » (Matthieu 1:21-25). 

Dans l’Évangile de Jean, on nous dit que Jésus ne fut pas d’abord créé sur terre, 
mais qu’Il était avec Dieu dès le commencement : 

« Au commencement était la Parole, la Parole était avec Dieu, et la Parole était 
Dieu. Elle était au commencement avec Dieu » (Jean 1:1-2). 

Non seulement cela, mais la Bible révèle que Jésus, la Parole, qui était dès le 
commencement avec Dieu, fut Celui qui créa toutes choses. Oui, vous m’avez bien 
compris. Jésus, qui est un avec Dieu et qui est Dieu, créa l’univers, y compris notre 
galaxie, notre planète et ses formes de vie. Comme nous le lisons dans 1 Jean 5:7 : 

« Car il y en a trois qui rendent témoignage dans le ciel, le Père, la Parole, et le 
Saint-Esprit, et ces trois-là sont un. » 

Donc, le Saint-Esprit est un avec Jésus, le Fils de Dieu, et Dieu le Père. C’est Lui 
qui enveloppa la vierge Marie et rendit possible le miracle de Jésus venu en chair en 
tant que Dieu : 

« Et la Parole a été faite chair, et a habité parmi nous, pleine de grâce et de vérité, 
et nous avons contemplé sa gloire, une gloire comme celle du Fils unique venu du 
Père » (Jean 1:14). 
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Jésus n’est pas un Juif au ciel 

Lorsque vous et moi entendons un homme ou une femme, se disant chrétien(ne), 
émettre un mensonge et dire que Jésus était juif, nous devrions gentiment et poliment, 
mais avec fermeté, le ou la corriger. J’ai même vu des pasteurs et des évangélistes 
chrétiens m’assurer que Jésus est en ce moment au ciel dans un corps de Juif. C,est un 
blasphème que de dire que le Fils de Dieu est un Juif et, de ce fait, de n’importe quel 
ADN humain. 

Lorsque quelqu’un dit cela, ce qu’il fait, c’est de tenter de dépouiller Dieu et Son 
Fils de leur majesté et de leur gloire et, pour un, je suis enragé par un tel diabolisme, 
même quand l’autre parti est sincère. 

Il n’est pas correct de rabaisser Dieu à notre niveau mortel. Examinez le 
témoignage de l’apôtre Jean que l’on trouve dans Apocalypse 1:9-18 : 

« Moi Jean, votre frère et qui ai part avec vous à la tribulation et au règne, et à la 
patience de Jésus-Christ, j’étais dans l’île appelée Patmos, pour la parole de Dieu, 
et pour le témoignage de Jésus-Christ. Je fus ravi en esprit, le jour du Seigneur, et 
j’entendis derrière moi une grande voix, comme celle d’une trompette, qui disait : 
Je suis l’Alpha et l’Oméga, le premier et le dernier ; ce que tu vois, écris-le dans 
un livre et l’envoie aux sept Églises qui sont en Asie, à Éphèse, à Smyrne, à 
Pergame, à Thyatire, à Sardes, à Philadelphie et à Laodicée. Alors je me retournai 
pour voir d’où venait la voix qui me parlait ; et m’étant retourné, je vis sept 
chandeliers d’or ; et, au milieu des sept chandeliers quelqu’un de semblable au 
Fils de l’homme, vêtu d’une longue robe, et ceint sur la poitrine d’une ceinture 
d’or. Sa tête et ses cheveux étaient blancs, comme de la laine blanche, comme la 
neige, et ses yeux comme une flamme de feu ; ses pieds, semblables à un cuivre 
très fin, étaient embrasés comme par une fournaise, et sa voix était comme la voix 
des grosses eaux. Il avait dans sa main droite sept étoiles ; une épée aiguë à deux 
tranchants sortait de sa bouche, et son visage resplendissait comme le soleil dans 
sa force. Or, quand je le vis, je tombai à ses pieds comme mort, et il mit sa main 
droite sur moi, en me disant : Ne crains point ; c’est moi qui suis le premier et le 
dernier, celui qui est vivant ; et j’ai été mort, et voici je suis vivant aux siècles des 
siècles, Amen ; et j’ai les clefs de l’enfer et de la mort. » 

Pour vous, est-ce la description d’un simple homme, qu’il soit Juif ou Gentil ? Des 
années auparavant, Jean avait arpenté les rues poussiéreuses des cités et des villes 
avec Jésus, lors de Sa venue en chair pour accomplir Sa mission. Le disciple Jean 
avait posé sa tête sur la poitrine de Jésus. Qui connaissait ou eut reconnu Jésus 
ressuscité mieux que Jean ? Pourtant, à Patmos, regardant le magnifique visage devant 
lui, Jean fut si confus et saisi qu’il écrivit : 

« Or, quand je le vis, je tombai à ses pieds comme mort. » 

Jésus vint du « pays des Gentils » 

Or, beaucoup de Juifs manquent de respect envers Jésus et refusent de Le 
considérer comme leur Messie prophétisé parce que Jésus n’est pas né à Jérusalem. Il 
vint de l’humble cité de Nazareth et était Galiléen. Les Écritures notent que la Galilée 
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était connue des Juifs comme le « pays des Gentils ». Le Messie pouvait-Il venir du 
pays des Gentils ? Non ! Pas selon les rabbins dogmatiques. 

Les Écritures disent aussi que Joseph fut instruit par l’ange du Seigneur de nommer 
le Christ �Jésus”, « car c’est lui qui sauvera son peuple de leurs péchés. » 

Méditez là-dessus. Jésus sauvera Son peuple « de leurs péchés ». Qui est « Son 
peuple » ? Jésus était et est encore omniscient. Il connaît toutes choses avant qu’elles 
n’arrivent. Il est vrai qu’Il prêcha d’abord aux Juifs qu’on disait « les Siens », mais 
étaient-ils « Son peuple » ? 

Un jour, alors qu’Il prêchait à la foule, Ses disciples notèrent que Sa mère et Ses 
frères étaient venus et voulaient Lui parler. Il le dire à Jésus et voici l’étonnante 
réponse du Seigneur : 

« Mais il répondit et dit à celui qui lui avait parlé : Qui est ma mère, et qui sont 
mes frères ? Et étendant sa main sur ses disciples, il dit : Voici ma mère et mes 
frères. Car quiconque fait la volonté de mon Père qui est aux cieux, c’est celui-là 
qui est mon frère, et ma sœur, et ma mère » (Matthieu 12:48-50). 

Nous avons ici en conséquence un principe divin que Jésus exposa Lui-même : 
quiconque fait la volonté de Dieu est le frère, la sœur et la mère de Jésus. Si nous 
croyons en Jésus-Christ et Lui appartenons, alors, nous sommes Ses enfants, Sa 
famille, nous pouvons nous adressez à Lui en disant : « Abba, Père ». 

Nous sommes fils et filles 

Tous ceux qui sont spirituellement de Jésus deviennent également les fils et les 
filles de Dieu et nous sommes concitoyens de cette Cité Sainte de la Jérusalem 
céleste, la Cité de Dieu. Nous, seulement et uniquement, sommes l’Élection, les Élus 
de Dieu. Pierre dit que la miséricorde de Dieu et la résurrection des morts de Son Fils, 
Jésus-Christ, sont telles que nous qui avons la foi en sommes les récipiendaires. 

« Béni soit le Dieu et Père de notre Seigneur Jésus-Christ, qui, selon sa grande 
miséricorde, nous a fait renaître, pour une espérance vivante par la résurrection 
de Jésus-Christ d’entre les morts, pour un héritage incorruptible, sans tache, 
inaltérable, et réservé dans les cieux pour nous » (1 Pierre 1:3-4). 

« Mais vous, vous êtes la race élue, la sacrificature royale, la nation sainte, le 
peuple acquis, pour annoncer les vertus de celui qui vous a appelés des ténèbres à 
sa merveilleuse lumière ; vous qui autrefois n’étiez point un peuple, mais qui êtes 
maintenant le peuple de Dieu ; vous qui n’aviez point obtenu miséricorde, mais qui 
maintenant avez obtenu miséricorde » (1 Pierre 2:9-10). 

Le mot « race », dans la version d’Ostervald de la Bible, signifie progéniture, 
groupe ethnique, nation, ou peuple. Oui, les chrétiens sont le Peuple Élu de Dieu, Sa 
nation. 

Or, être les « Élus de Dieu » n’a rien à voir avec des « racines juives ». Cela me 
rend vraiment malade de venir en contact avec des « chrétiens » qui pensent avec 
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suffisance qu’ils sont supérieurs aux autres chrétiens parce que, se vantent-ils, « ils 
ont fait un pèlerinage dans la nation d’Israël ». Certains chrétiens mesurent leur degré 
de spiritualité en fonction de la fréquence de leurs visites à Jérusalem, ou si oui ou 
non ils observent les Jours Saints juifs et les fêtes juives. 

Les soi-disant chrétiens messianiques sont particulièrement portés vers cette folle 
vantardise et bon nombre vont à ce qu’on décrit comme des « synagogues 
chrétiennes » pour y danser et observer les coutumes et rituels juifs. Ils vont même 
jusqu’à appeler leurs ministres « rabbins », en dépit du fait que Jésus ait interdit de le 
faire, car le mot « rabbin » signifie maître et n’est réservé qu’à Dieu. 

C’est à se demander si ce type de judaïsants croit qu’en agissant en juif, ils seront 
davantage bénis que les autres chrétiens. 

Les nés de nouveau sont « héritiers de la promesse » 

L’apôtre Paul nous a enseigné avec justesse que tous ceux qui appartiennent au 
Peuple Élu de Dieu sont héritiers selon la promesse faite à Abraham. En fait, nous 
sommes la semence même d’Abraham et il en est ainsi parce que nous sommes nés de 
nouveau (Jean 3:3) en Christ Jésus. Notre lignée sanguine, notre race spécifique, 
physique ou terrestre, ou bien notre pratique de la juiverie, tout cela n’a aucune 
importance — soit Juif, soit Grec (Gentils), tous sont un par la foi. 

« Car vous êtes tous enfants de Dieu par la foi en Jésus-Christ. Car vous tous qui 
avez été baptisés en Christ, vous avez revêtu Christ. Il n’y a plus ni Juif ni Grec ; il 
n’y a plus ni esclave ni libre ; il n’y a plus ni homme ni femme ; car vous êtes tous 
un en Jésus-Christ. Et si vous êtes de Christ, vous êtes donc la postérité 
d’Abraham, et les héritiers selon la promesse » (Galates 3:26-29). 

Évangile judaïque maudit et ensorcelé 

Alors, où sont les « racines juives » du christianisme ? En écrivant à l’Église de 
Galatie, en Grèce, Paul enseigna que toute chose n’était pour lui que de la « fiente » 
(du fertilisant), sauf la croix de Jésus. Tout autre évangile — et il parlait de la loi et de 
la religion judaïque — était un évangile « anathème » (Galates 1:8-9), et ceux qui 
pratiquent un évangile anathème [ou maudit] sont « ensorcelés » (Galates 3:1). 

Paul connaissait l’hérésie des Juifs et il savait que certains tentaient de ramener les 
Gentils sauvés vers l’esclavage du judaïsme en mêlant leurs « racines juives » avec 
l’Évangile reçu de la croix de Jésus. Paul déclara sans ménagement que cela était 
« anathème » et « ensorcelant ». 

Dans Hébreux, Paul explique de façon magnifique que l’Ancien Testament donné 
à Moïse et aux prophètes est « devenu ancien et a vieilli » : 

« En effet, si la première alliance avait été sans défaut, il n’y aurait pas eu lieu 
d’en établir une seconde. Car en leur adressant des reproches, Dieu dit aux Juifs : 
Voici, les jours viendront, dit le Seigneur, que je traiterai une alliance nouvelle 
avec la maison d’Israël, et avec la maison de Juda ; non une alliance comme celle 
que je fis avec leurs pères, au jour où les prenant par la main, je les tirai du pays 
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d’Égypte ; car ils n’ont pas persévéré dans mon alliance, et je les ai abandonnés, 
dit le Seigneur. Or, voici l’alliance que je traiterai avec la maison d’Israël, après 
ces jours-là, dit le Seigneur, je mettrai mes lois dans leur esprit, et je les écrirai 
sur leur cœur. Je serai leur Dieu, et ils seront mon peuple ; et aucun n’enseignera 
plus ni son prochain ni son frère, en disant : Connais le Seigneur ; parce que tous 
me connaîtront, depuis le plus petit d’entre eux jusqu’au plus grand ; parce que je 
serai apaisé à l’égard de leurs injustices, et que je ne me souviendrai plus de leurs 
péchés, ni de leurs iniquités. En parlant d’une alliance nouvelle, il déclare 
ancienne la première ; or, ce qui est devenu ancien et a vieilli est près de 
disparaître » (Hébreux 8:7-13). 

Avec la venue de Jésus, l’humanité fut mise devant une « meilleure alliance ». 
Jésus devint le centre, le point focal de toute louange et de tout culte. Plus jamais le 
sacrifice sanguin des taureaux et des boucs n’allait suffire : 

« …Est entré une seule fois dans le saint des saints, non avec le sang des boucs et 
des veaux, mais avec son propre sang, ayant obtenu une rédemption éternelle. Car 
si le sang des taureaux et des boucs, et la cendre de la génisse, qu’on répand sur 
ceux qui sont souillés, les sanctifie quant à la pureté de la chair, combien plus le 
sang de Christ, qui, par l’Esprit éternel, s’est offert à Dieu, lui-même, sans tache, 
purifiera-t-il votre conscience des œuvres mortes, afin que vous serviez le Dieu 
vivant ! C’est pourquoi il est Médiateur d’une nouvelle alliance, afin que, la mort 
intervenant pour l’expiation des péchés commis sous la première alliance, ceux qui 
sont appelés, reçoivent la promesse de l’héritage éternel … De même aussi Christ, 
ayant été offert une fois pour ôter les péchés de plusieurs, apparaîtra une seconde 
fois sans péché à ceux qui l’attendent pour le salut » (Hébreux 9:12-15, 28). 

 

La religion judaïque est appelée « la religion 
la plus horrible du monde ». 
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La Nouvelle Alliance est inscrite dans le cœur des hommes, et les fêtes juives et les 
jours saints et la vénération de la cité terrestre de Jérusalem ne sont ni obligatoire, ni 
même des composantes nécessaires de cette Nouvelle Alliance (voir Romains 14), car 
Christ a rendu parfaits ceux qu’Il a sanctifiés : 

« Car, par une seule oblation il a rendu parfaits pour toujours ceux qui sont 
sanctifiés. Et le Saint-Esprit nous le témoigne aussi ; car, après avoir dit d’abord : 
Voici l’alliance que je traiterai avec eux après ces jours-là, dit le Seigneur : je 
mettrai mes lois dans leurs cœurs, et je les écrirai dans leurs entendements ; il 
ajoute : Et je ne me souviendrai plus de leurs péchés ni de leurs iniquités » 
(Hébreux 10:14-17). 

« Mais maintenant ils en désirent une meilleure [patrie], c’est-à-dire une céleste; 
c’est pourquoi Dieu ne dédaigne pas d’être appelé leur Dieu ; car il leur a préparé 
une cité » (Hébreux 11:16). 

Roi des Juifs ? 

Regardant à Jésus, le chef et le consommateur de notre foi, nous pouvons nous 
poser la question : Jésus vint-Il en chair dans l’intention d’être couronné Roi des 
Juifs » ? La réponse est claire : Non, ce n’est pas ce qu’Il fit ! 

Quand Ponce Pilate, le gouverneur romain, Lui demanda, «Es-tu un roi ? », Jésus 
répondit que oui, Il était roi, mais « Mon royaume n’est pas de ce monde ». 

Un jour, alors que Jésus était dans le désert depuis quarante jours, Satan vint à Lui 
et Lui montra une vision de tous les grands royaumes de la terre. L’Adversaire dit à 
Jésus que, s’Il Se prosternait et l’adorait, lui, Satan, tout ce monde serait à Lui. Ce à 
quoi Jésus répondit : « Tu ne tenteras pas le Seigneur ton Dieu ». 

Oui, Jésus est Roi et Ses sujets sont les anges, tous les hôtes des cieux, et chaque 
être humain qu’Il a adopté en tant que Son fils et Sa fille, par le moyen de la foi. Le 
Royaume de Jésus est réel et ne se compare à aucun royaume terrestre. Et les Juifs se 
sont vus offrir ce Royaume-là — pas le piteux royaume terrestre qu’ils convoitent, 
mais le magnifique Royaume du Dieu Tout-Puissant. Ils refusèrent. Au lieu de ça, ils 
allèrent si loin dans leur méchanceté qu’ils crucifièrent le Fils même de Dieu. 

Maintenant, lisez le jugement de Jésus sur les Juifs en ce qui regarde le Royaume 
de Dieu : 

« Et Jésus leur dit : N’avez-vous jamais lu dans les Écritures ces paroles : La 
pierre que ceux qui bâtissaient ont rejetée est devenue la principale pierre de 
l’angle ; ceci a été fait par le Seigneur, et c’est une chose merveilleuse à nos 
yeux ? C’est pourquoi je vous dis que le royaume de Dieu vous sera ôté, et qu’il 
sera donné à une nation qui en rendra les fruits. Celui qui tombera sur cette pierre 
sera brisé ; et celui sur qui elle tombera, elle l’écrasera. Et quand les principaux 
sacrificateurs et les pharisiens eurent entendu ces paraboles, ils reconnurent qu’il 
parlait d’eux ; et ils cherchaient à se saisir de lui ; mais ils craignirent le peuple, 
parce qu’il regardait Jésus comme un prophète » (Matthieu 21:42-46).  
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Le Royaume ôté aux Juifs 

Oh, que la pilule est dure à avaler pour les Juifs et leurs amis chrétiens judaïsants 
dans leurs églises évangéliques. Le Royaume est ôté aux Juifs et la Maison d’Israël 
est « rendue déserte » (voir Matthieu 23:39). Il est donné à une autre nation « qui en 
rendra les fruits ». 

Cette nation juste, comme nous l’avons appris, est composée de tous ceux – des 
Juifs et des Gentils – qui appartiennent à Christ. Oui, même un « reste » de Juifs sera 
sauvé ; s’ils croient à l’Évangile et ont foi en Jésus, ils seront « entés » de nouveau : 
« Et ainsi, tout Israël (Juifs et Gentils) sera sauvé ». 

Cela se réfère toutefois à « l’Israël de Dieu » ; c’est la description de Paul dans 
Galates 6. Il est vrai que les Écritures disent que « le salut vient des Juifs », mais cela 
veut simplement dire que c’est par l’intermédiaire de cette nation que Dieu jugea bon 
d’inaugurer le Royaume de Dieu par la foi en Son Fils, Jésus. 

Les Juifs, en tant qu’habitants de la terre – comme vous et moi le sommes aussi – 
ne peuvent sauver ; leur religion du judaïsme provient, en fait, du fond de l’enfer et 
Jésus dit donc aux Pharisiens : « Le père dont vous êtes issus, c’est le diable » (Jean 
8:44). 

Cependant, nous sommes reconnaissants envers Dieu pour les prophètes et les 
disciples qui étaient d’Israël et qui nous démontrèrent leur foi comme exemple. De 
cette façon, le salut est des Juifs. Mais gardez en tête que la nation juive, la Maison 
d’Israël, fut celle qui tua et persécuta les prophètes et les saints ; alors soyez prudents 
et modestes dans vos louanges. Ce ne sont que des hommes et des femmes qui, 
comme nous tous, ont besoin de Jésus en vue de leur salut. 

Comment éclaircir la confusion ? 

Je reconnais que de nombreux chrétiens sont confus en regard de cette question. Ils 
sont confus à cause de la propagande et des mensonges enseignés par leurs pasteurs et 
théologiens pseudo-chrétiens. Chers amis, il est bien mieux, pour vous et moi, 
d’étudier la Parole de Dieu par nous-mêmes. Laissons le Saint-Esprit être notre 
prédicateur et notre instructeur et nous ne pourrons errer. 

Ne nous laissons pas avoir par les judaïsants. Les rabbins orthodoxes emploient ces 
enseignants séduits pour semer la confusion et l’erreur dans l’Église chrétienne. 

Jésus doit être notre point central, et non pas la nation terrestre moderne d’Israël. 
N’élevez pas les Juifs à un haut statut. Élevez Dieu et Son Fils, Jésus, à la première 
place dans votre vie. Jésus est « le Chemin, la Vérité et la Vie ». Il est la « Lumière du 
monde » et notre Sauveur et Seigneur.  

Je vous laisse deux étonnantes Écritures à méditer. Lorsque quelqu’un arrive et 
tente de vous détourner en mettant l’emphase sur vos soi-disant « racines juives », il 
est bon de lui rappeler ces deux passages. 
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Premièrement, que Jésus est éternel, qu’Il était avec Dieu dès le commencement et 
qu’Il a déclaré à tous : « Je suis l’Alpha et l’Oméga, le premier et le dernier… » 
(Apocalypse 1:11). Deuxièmement, que Jésus-Christ est venu en chair en tant 
« qu’Emmanuel, Dieu avec nous », il y a deux mille ans, étant né d’une vierge dans la 
petite cité de Bethléem. Il est, « l’Agneau qui a été immolé dès la fondation du 
monde » (Apocalypse 13:8). 

Ça, chers amis, c’est époustouflant, n’est-ce pas ? Possible que le cerveau humain 
ne soit pas conçu pour sonder un pareil fait, mais l’homme ou la femme rempli(e) du 
Saint-Esprit peut certainement comprendre cette vérité glorieuse. Jésus n’avait pas de 
racines juives. Il vint du ciel, car Il est Alpha et Oméga, le premier et le dernier ; Il est 
l’Agneau immolé depuis la fondation du monde. 
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CHAPITRE 18 

La confusion abonde quand vous entrez dans le domaine du 
judaïsme, des Juifs et d’Israël 

Éclaircir toute la confusion 
Une femme nommée Sara m’a récemment écrit toute une épître. Après m’avoir 

accusé d’haïr les Juifs, d’être antisémite et autres noms choisis, Sara m’expliqua ce 
dont j’avais besoin pour rectifier ma situation. Je dois, me di-t-elle, « renouer avec 
mes racines hébraïques ». De plus, Sara soutenait que mon ministère devait mettre 
l’emphase sur la « judaïté du christianisme ». Je devais également m’activer dans la 
promotion des causes politiques israéliennes. 

Pour être honnête, et en tout respect pour Sara, je ne crois pas avoir de quelconques 
« racines hébraïques » avec lesquelles renouer. Étant une sorte de « Heinz 57 » de 
génotype racial, les seules racines ancestrales que je peux retracer remontent à 
l’Écosse. Mais je n’ai que faire de retourner à mes racines écossaises, donc, je vais 
m’accrocher à mes racines américaines, merci. 

Quant à mettre l’emphase sur la « judaïté » du christianisme, cela me semble un 
peu bizarre. Jésus nous a confié Sa Grande Mission d’aller par tout le monde et de 
prêcher l’Évangile. Galates 3:29 nous dit que, indépendamment de la race ou de 
l’origine nationale, « si vous êtes de Christ, vous êtes donc la postérité d’Abraham, et 
les héritiers selon la promesse. » Donc, je suis la semence d’Abraham en vertu du fait 
que j’appartiens à Christ par la foi. Ce qu’il y a de merveilleux dans la foi chrétienne, 
c’est qu’elle est pour tout le monde. Qui le veut peut venir. 

Bien sûr, j’aime les livres de l’Ancien Testament parce leurs prophéties indiquent 
la puissance de Dieu et la gloire de Jésus. Et il y a en elles très peu concernant les 
« Juifs » ou la « judaïté ». Ici, à Power of Prophecy, nous mettons l’emphase sur la 
« Jésuïté » et non sur la « judaïté ». Il est notre point central, notre but final et notre 
guide. 

Sara me suggéra plus loin quelques façons d’accentuer « mes racines juives ». Un, 
je devrais régulièrement encourager les gens à « prier pour la paix à Jérusalem ». Je 
pourrais aussi entamer mon émission de radio par le son d’un shofar, avoir un 
chanteur juif psalmodiant un chant hébreu, et encourager les chrétiens à voyager en 
Terre Sainte. 

Et Sara me dit que je ne dois particulièrement jamais, jamais critiquer la nation 
moderne d’Israël et son peuple, les Juifs. Car ce faisant, souligne emphatiquement 
Sara, cela met « une atmosphère funèbre sur mon ministère », parce que Dieu me 
maudira pour ne pas avoir béni continuellement les Juifs. 

La lettre de Sara n’a rien d’exceptionnel ; j’ai vu pire. Prenez celle de Ted, par 
exemple. Lui aussi dit que je suis antisémite. Il me qualifie de « menteur » parce que 
j’ai déclaré que le Talmud juif est impie, un ramassis de tradition d’hommes. Ce n’est 
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pas vrai, dit Ted ; en fait, Jésus lisait souvent le Talmud dans les synagogues et Ses 
apôtres aussi. 

Je suspectai qu’il confondait le Talmud avec l’Ancien Testament que Jésus lisait 
effectivement dans les synagogues. L’enseignement du Talmud, aujourd’hui le livre le 
plus saint des Juifs et tenu pour plus fiable et meilleur que l’Ancien Testament, est 
diamétralement opposé aux principes avancés dans l’Ancien Testament. Et, alors que 
les livres de l’Ancien Testament sont écrits par des saints hommes de Dieu par Son 
inspiration et sont donc la Parole de Dieu, les livres du Talmud furent rédigés par des 
rabbins juifs et certains d’entre eux furent remarquablement méchants et sinistres, 
sans mentionner leur style de vie diabolique. 

Je voulais vraiment écrire à Ted et lui faire savoir qu’il n’y avait pas de Talmud 
imprimé à l’époque de Jésus, mais j’imaginai que cela n’aurait fait que l’agacer 
davantage. 

La plupart de ceux qui m’écrivent prétendent que les « Juifs sont le Peuple Élu de 
Dieu » et le seront éternellement, peu importe ce qu’ils disent ou font, et peu importe 
quels crimes commet un Juif. Prenez Kelly, par exemple, qui m’a écrit et qui racolait 
les Juifs. Tel que l’avance Kelly, les Juifs sont déjà pardonnés avant même qu’ils 
commettent un péché, contrairement à ce qui nous arrive à nous, simples Gentils. Ils 
n’ont jamais à demander pardon, ajoute Kelly, leur alliance les couvre du berceau à la 
tombe. 

Wow ! Ça c’est une bonne affaire, n’est-ce pas ? Pardonnés pour toujours dès la 
naissance. 

Je retournai le e-mail de Kelly et lui demandai si elle et moi, nous convertissant au 
judaïsme, nous aurions droit à la même couverture. 

La réponse de Kelly fut intéressante. Elle me dit n’avoir jamais pensé à cela avant, 
mais, convertis au judaïsme, il est probable que nous ne serions pas couverts par 
l’Alliance Éternelle parce que, se figurait-elle, « c’est une affaire de sang. On doit 
naître de parents juifs. » 

Une réponse naturelle de moi aurait été de lui demander si un seul parent naturel 
juif ferait l’affaire, et si oui, est-ce que cela doit être le père ou la mère, mais je 
décidai que ce serait trop effronté et injuste de ma part. En outre, ç’aurait été une 
grande perte de mon temps. 

À ma grande surprise, une semaine plus tard, Kelly m’envoya un autre courriel 
pour m’informer qu’elle avait parlé au téléphone avec un rabbin de la ville où elle 
demeure, à Seattle, et il lui dit que si un Gentil se convertissait au judaïsme, il ou elle 
deviendrait un « vrai Juif ». La conversion au judaïsme lui octroierait le « salut 
permanent ». Kelly a même discuté de la chose avec son pasteur, un type de la Bible 
Church, qui lui dit que le rabbin avait raison et que, en suivant les lois de Moïse, le 
Gentil converti au judaïsme serait sauvé. 
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D’après Kelly, le pasteur l’avisa aussi que, dans le Nouveau Testament, Paul dit 
que « Tout Israël sera sauvé ». Le pasteur dit que cela signifiait tout Israël, incluant 
les convertis au judaïsme, peu importe leurs péchés ou leur condition spirituelle. 

Intéressant ; si ce pasteur a raison (mais il a tort), l’inclusion – c’est-à-dire, la 
conversion – dans la religion du judaïsme donne automatiquement à un homme ou 
une femme l’absolution spirituelle ainsi que la citoyenneté dans la nation d’Israël. 

Eh bien, les rabbins juifs orthodoxes, qui déterminent pour le gouvernement 
israélien qui peut être citoyen et qui ne le peut pas, ne seraient pas d’accord avec ça. 
De plus, comment la religion de quelqu’un peut-elle lui permettre de devenir membre, 
ou citoyen, d’une nation ? Est-ce qu’un Éthiopien qui se convertit au christianisme 
peut par ce moyen se déclarer citoyen américain, puisque l’Amérique, dit-on, est une 
« nation chrétienne » ? Est-ce que le fait qu’il y ait de nombreuses gens, aujourd’hui, 
décrivant Israël comme un « État juif » confère la citoyenneté aux Juifs de partout, y 
compris aux convertis à la religion juive ? L’artiste Sammy Davis Jr, se convertit au 
judaïsme. Ainsi que Marylin Monroe. Furent-ils la semence d’Abraham, ses 
descendants ? Furent-ils des citoyens d’Israël ? Leurs biographies disent que non, ils 
demeurèrent américains. 

Les courriels de Kelly se continuèrent. Je ne pouvais qu’admirer sa ténacité à 
vouloir résoudre cette affaire épineuse. Elle confia dans un de ses e-mails que certains 
de ses amis lui ont dit qu’être membre d’une synagogue messianique — vous savez, 
une de ces nouvelles congrégations chrétiennes au culte sioniste, où le pasteur est 
appelé « rabbin », où l’on s’engage dans des danses rituelles davidiques, où l’on 
observe toutes les fêtes juives, et où on porte des yarmulkes et des châles, etc. — 
confère à quelqu’un son salut éternel. 

Cette possibilité de se voir garantir la vie éternelle en étant membre d’une 
« synagogue chrétienne » revêtait de l’importance pour Kelly parce que, en tant que 
stricte pentecôtiste, elle était persuadée qu’un chrétien pouvait perdre son salut s’il 
péchait « trop ». Mais peut-être que ses péchés ne lui seraient pas comptés si elle se 
joignait à une synagogue messianique. 

Je lui demandai alors (ironiquement) si c’était possible qu’un meilleur moyen 
« d’acquérir » son salut éternel ne serait pas de renoncer entièrement à sa foi 
chrétienne et de se convertir au type juif traditionnel du judaïsme. De cette façon elle 
deviendrait à la foi juive et citoyenne d’Israël. Elle avait exprimé son « amour sans 
borne pour Israël » dans ses courriels précédents, donc, je savais qu’elle préférait 
Israël à toute autre nation, incluant son Amérique natale. 

Kelly avoua que ce serait un problème. Elle aimait Jésus, vous savez, et ne pouvait 
Le laisser tomber. Évidemment non, ai-je réagi, mais peut-être pouvez-vous vous 
convertir au judaïsme et amener Jésus avec vous. Kelley téléphona alors au rabbin et 
le lui demanda, et il dit, « Absolument pas. Il n’y a pas de Jésus dans le judaïsme et il 
n’y en aura jamais ! » (Le rabbin dit vrai.) 

Revenons à l’option de la synagogue messianique où est allé Kelly. Elle me confia 
que, lors de sa visite à la congrégation, elle tomba en amour avec la danse, la musique 
hébraïque, les prières en hébreu. Avec tout. Ça, dit-elle, ce sont les authentiques 
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christianisme et judaïsme combinés, et le meilleur, c’était que finalement, bien qu’elle 
soit une Gentille (d’héritage et de sang anglais depuis des siècles dans sa généalogie), 
elle peut maintenant exprimer ses « racines hébraïques ». Ce devait être, dit-elle, 
l’émotion que la première Église chrétienne ressentait. (Pas tout à fait, Kelly, pas dans 
les Églises de Grèce, disons, ou de Rome, ou de Turquie.) 

L’engouement de Kelly pour les « choses juives » et son désir d’observer tous et 
chacun des grands jours saints juifs et des fêtes juives — Rosh Hashanah, Sukkoth, la 
Pâque et ainsi de suite — sont partagés par de nombreuses personnes qui m’écrivent. 
Beaucoup m’ont averti que, si je n’observe pas ces jours saints, je ne puis être un 
véritable chrétien solide. Certains me disent carrément que je vais aller en enfer si je 
ne les observe pas. C’est un péché que de ne pas le faire. 

 

Les congrégations de prétendus « chrétiens messianiques » ramènent 
les gens ignorants sous la Loi. 

Pour l’amour, Seigneur Jésus, je souhaiterais que ces gaillards lisent réellement Ta 
Parole. Je suis sûr que ça les éclairerait. Voici ce que Paul a écrit dans Colossiens 2 : 

« Je dis ceci, afin que personne ne vous abuse par des discours séduisants … Ainsi, 
comme vous avez reçu le Seigneur Jésus-Christ, marchez avec lui … Prenez garde 
que personne ne vous séduise par la philosophie et par de vaines tromperies, selon 
la tradition des hommes … et non selon Christ … Et vous avez toute plénitude en 
lui … Que personne donc ne vous condamne au sujet du manger ou du boire, ou au 
sujet d’un jour de fête, ou de nouvelle lune, ou de sabbats ; c’était l’ombre des 
choses qui devaient venir, mais le corps en est en Christ. » 

Cela n’éclaircit-il pas les choses pour quiconque ? 

Pas un jour ne passe sans qu’on me rappelle Genèse 12:3 qui déclare, claironne 
invariablement le correspondant, par écrit ou par téléphone, que celui qui bénit les 
Juifs, Dieu le bénira. Étrange, parce que j’ai lu et relu ce passage bien des fois et, en 
réalité, il ne change pas. Les Juifs n’y sont pas mentionnés du tout ! Ce que cela dit 
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vraiment, c’est que quiconque bénit Abraham sera béni et quiconque maudit Abraham 
sera maudit. 

Galates 3:29 dit que la semence d’Abraham, ce sont tous ceux qui appartiennent à 
Jésus, Juifs ou Gentils ! De plus, Abraham était babylonien, d’Ur, en Chaldée, pas 
juif. 

Ce terrible choix d’apparence concernant le judaïsme, les Juifs, Israël et ainsi de 
suite, semble embrouiller de nombreux chrétiens, de nos jours. Pat Robertson, 
fondateur de The 700 Club, déclara dans un show télévisé que les Juifs peuvent entrer 
au ciel s’ils suivent la Loi à la perfection. (Pas vrai : Paul nous a enseigné qu’une 
personne ne peut être sauvée et entrer au ciel en observant la loi, que cela ne peut se 
faire que par la foi en Jésus.) 

Le célèbre évangéliste et champion des croisades, Billy Graham, a déclaré à la 
télévision (dans Hour of Power, de Robert Schuller) que les Juifs sincères ont déjà 
Jésus dans leur cœur, qu’ils le sachent ou non, et qu’ils aient lu ou non la Sainte Bible. 
C’était évidemment sa propre interprétation des Écritures, mais quels passages des 
Écritures enseignent exactement cela ? Je n’arrive pas à en trouver. 

L’assertion de Graham me fit demander pourquoi il se donnait tout d’abord la 
peine de prêcher. Je téléphonai au siège de son ministère, à Minneapolis, pour poser la 
question et ils m’avisèrent gentiment que Billy Graham ne « fait pas la distinction 
d’une religion particulière pour chercher à faire des convertis de cette religion ». 
Mais, pour ce qui est d’aller chercher les Juifs en général, demandai-je, des Juifs qui, 
disons, décident d’aller à une croisade de Billy Graham et déterminent de marcher 
dans l’allée afin de prendre une « décision pour Christ », comme l’établit Graham ? 

Eh bien, me dit la gentille assistante du Ministère Billy Graham, dans ce cas, 
« nous renvoyons la personne au rabbin de sa ville ». Et si la personne n’a pas de 
rabbin, demandai-je ? Alors, dit l’aide de Graham, « nous fournissons les noms et 
adresses de synagogues locales et des rabbins vers où aller cette personne ». 

Quelque peu apoplectique en retenant un cri perçant et un hurlement de 
mécontentement, je réussis à sortir ces mots, « Euh… cette synagogue ou ce rabbin ne 
diront-ils pas à cette personne qu’elle n’a pas besoin de Jésus et que, de toute 
manière, Jésus, dans le Talmud des Juifs, est un « blasphémateur », un « fornicateur », 
un « menteur » qui brûle en ce moment en enfer, ainsi qu’un traitre aux Juifs ? 

« C’est une possibilité, » agréa la fonctionnaire de Billy Graham. « Nous aurons 
tout de même fait notre part. C’est tout ce que nous pouvons faire en tant que 
chrétiens. Que pouvons-nous d’autre ? » 

Bonne question. En tant que chrétiens, qu’est-ce que Billy Graham et son 
Ministère devraient faire lorsqu’un Juif dit, « je veux prendre une décision pour 
Christ » ? Doit-on immédiatement référer cette personne à une synagogue et à un 
rabbin qui ne croit pas au Christ et qui méprise probablement le Christ ? 
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Sept choses à savoir 

Eh bien, cher lecteur(trice), j’aimerais passer quelques commentaires sur ces 
situations quelque peu confuses et y répandre la lumière et de la profondeur. La 
meilleure façon de le faire est d’aller voir dans les Écritures, car en elles nous 
trouvons la vérité inébranlable et inchangeable. En fait, on découvre dans les Écritures 
les clés même de l’Évangile. 

Avant de commencer, puis-je vous demander si, comme moi, vous sentez qu’il y a 
une confusion massive dans la chrétienté d’aujourd’hui à propos de ces questions ? 
Soulevez le sujet des Juifs, de leur religion et de la nation d’Israël, et tout semble se 
déchaîner. L’opinion et les croyances des gens sont en dehors de la mappe. C’est le 
diable, et non pas Dieu, qui est l’auteur de la confusion, donc, essayons d’éclairer 
toute cette confusion diabolique. 

Premièrement, le salut est par la grâce, non par l’obéissance aux lois juives. 
« Sachant que l’homme est justifié non par les œuvres de la loi, mais par la foi en 
Jésus-Christ, nous avons nous-mêmes cru en Jésus-Christ, afin d’être justifiés par la 
foi en Christ, et non par les œuvres de la loi, parce que nulle chair ne sera justifiée 
par les œuvres de la loi » (Galates 2:16). 

Deuxièmement, dans le plan de salut de Dieu, il n’y a pas de distinction de race, 
d’ethnicité ou de sang « Il n’y a plus ni Juif ni Grec ; il n’y a plus ni esclave ni libre ; 
il n’y a plus ni homme ni femme ; car vous êtes tous un en Jésus-Christ. Et si vous 
êtes de Christ, vous êtes donc la postérité d’Abraham, et les héritiers selon la 
promesse » (Galates 3:29-29). 

Troisièmement, centrez-vous sur Jésus-Christ et sur Lui seulement ; adorez-Le tous 
les jours, 24 heures par jour, 7 jours par semaine. Le sabbat devait être un jour où 
l’homme se reposait en Dieu – un jour de repos, Jésus est notre repos, en Lui nous 
trouvons la paix. Ce n’est pas la question de savoir quel jour. Se centrer sur un jour 
particulier dévie l’homme de Celui que le jour doit honorer – le Seigneur Jésus. 
« Celui-ci estime un jour supérieur à un autre ; celui-là estime tous les jours égaux ; 
que chacun soit pleinement persuadé en son esprit. Celui qui observe les jours, les 
observe, à cause du Seigneur ; et de même celui qui ne les observe pas, ne les observe 
pas, à cause du Seigneur ; celui qui mange de tout, mange, à cause du Seigneur, car il 
rend grâces à Dieu ; et celui qui ne mange pas de tout, ne mange pas à cause du 
Seigneur, et il en rend aussi grâces à Dieu » (Romains 14:5-6). 

S’il vous plaît, rappelez-vous également que Jésus a dit qu’Il est le Seigneur du 
sabbat. Ce n’est pas le contraire : « Et vous avez toute plénitude en lui, qui est le chef 
de toute principauté et puissance … Il a effacé ce qui était contre nous, l’obligation 
des ordonnances qui s’élevait contre nous ; et il l’a entièrement annulée, en 
l’attachant à la croix … Que personne donc ne vous condamne au sujet du manger ou 
du boire, ou au sujet d’un jour de fête, ou de nouvelle lune, ou de sabbats » 
(Colossiens 2:10-16). 

Quatrièmement, Dieu se moque pas mal de votre support ou non d’Israël, ou de 
quelque pays que ce soit, ou encore de votre citoyenneté terrestre, ou bien de votre 
conquête d’une nation donnée. Paul a dit : « Quant à moi, qu’il ne m’arrive pas de me 
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glorifier en autre chose qu’en la croix de notre Seigneur Jésus-Christ, par laquelle le 
monde est crucifié pour moi, et moi pour le monde » (Galates 6:14). 

Par conséquent, vous n’avez pas de crédit – ou de démérite – de la part de Dieu 
pour avoir adopté et élevé Jérusalem, Israël ou les États-Unis. Les prophètes et les 
saints hommes de Dieu confessèrent n’être seulement que des « étrangers et 
voyageurs sur la terre … ils en désirent une meilleure [patrie], c’est-à-dire une céleste 
… Mais vous vous êtes approchés de la montagne de Sion, de la cité du Dieu vivant, 
de la Jérusalem céleste … Car nous n’avons point ici-bas de cité permanente, mais 
nous cherchons celle qui est à venir » Hébreux 11, 12, 13). 

Cinquièmement, la foi en Jésus-Christ, magnanimement offerte à tous, est 
suffisante et elle n’a rien à voir avec le fait qu’on adopte ou non la culture juive (ou 
américaine, ou mexicaine, etc.) ou qu’on retourne à des « racines hébraïques », ou 
qu’on s’accroche à quelque chose de charnel appelée « judaïté » et, donc, nous devons 
étreindre Jésus et Son salut, et obéir au Saint-Esprit que Dieu place dès lors dans notre 
cœur. « N’aimez point le monde, ni les choses qui sont dans le monde. Si quelqu’un 
aime le monde, l’amour du Père n’est point en lui ; car tout ce qui est dans le monde, 
la convoitise de la chair, la convoitise des yeux, et l’orgueil de la vie, ne vient point 
du Père, mais du monde. Et le monde passe, et sa convoitise; mais celui qui fait la 
volonté de Dieu, demeure éternellement » (1 Jean 2:15-17). 

Sixièmement, l’Ancienne Alliance qui fut offerte aux Juifs fut brisée par ceux-ci et 
n’existe plus. S’ils l’avaient gardée, elle existerait encore aujourd’hui, mais ce n’est 
pas le cas (Hébreux 8 et 9). Jésus est porteur d’une « nouvelle et meilleure alliance ». 

« …Il est Médiateur d’une alliance plus excellente, et qui a été établie sur de 
meilleures promesses. En effet, si la première alliance avait été sans défaut, il n’y 
aurait pas eu lieu d’en établir une seconde. Car en leur adressant des reproches, 
Dieu dit aux Juifs : Voici, les jours viendront, dit le Seigneur, que je traiterai une 
alliance nouvelle avec la maison d’Israël, et avec la maison de Juda ; non une 
alliance comme celle que je fis avec leurs pères … car ils n’ont pas persévéré dans 
mon alliance » (Hébreux 8:5-9). 

« En parlant d’une alliance nouvelle, il déclare ancienne la première ; or, ce qui 
est devenu ancien et a vieilli est près de disparaître … Uniquement par des viandes et 
des breuvages, et diverses ablutions, et des cérémonies charnelles, imposées 
seulement jusqu’au temps du renouvellement [la venue de Jésus !]. Mais Christ, étant 
venu comme souverain Sacrificateur des biens à venir, ayant passé par un tabernacle 
plus grand et plus parfait … C’est pourquoi il est Médiateur d’une nouvelle alliance, 
afin que … ceux qui sont appelés, reçoivent la promesse de l’héritage éternel » 
(Hébreux 8:13, 9:10-15). 

Septièmement et finalement, il n’est pas possible à un croyant au judaïsme qui 
rejette Jésus en tant que Seigneur et Sauveur d’être sauvé ou d’aller au ciel. 

La foi en Jésus, voilà tout ce qui est nécessaire pour entrer au ciel et si un Juif (ou 
un Gentil) n’a pas Jésus, le Fils de Dieu, il n’a pas non plus Dieu le Père : « Et voici le 
témoignage, c’est que Dieu nous a donné la vie éternelle ; et cette vie est dans son 
Fils. Qui a le Fils, a la vie; qui n’a point le Fils de Dieu, n’a point la vie. »  
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« Nous savons aussi que le Fils de Dieu est venu, et il nous a donné l’intelligence 
pour connaître le Véritable ; et nous sommes en ce Véritable, en son Fils Jésus-
Christ. C’est lui qui est le Dieu véritable, et la vie éternelle (1 Jean 5:11-12 et 20). 

La confusion est-elle dissipée ? 

J’espère vraiment que tous ceux qui étaient confus au sujet des Juifs, du judaïsme, 
d’Israël, de la « judaïté », des « racines hébraïques », des jours saints juifs et du salut 
éternel ont maintenant l’esprit clair et sans partage. Mais je dois admettre : je ne 
retiens pas mon souffle. Il semble que la plupart des gens ne se soucient pas 
réellement de ce que dit vraiment la Parole de Dieu. 

S’il vous plaît, rappelez-vous toujours de ce que Paul dit – de ne jamais oublier la 
« simplicité de l’Évangile », Christ et Sa crucifixion pour nos péchés. Ne vous laissez 
pas mener en esclavage par ce que les Écritures appellent « ces faibles et misérables 
rudiments »(Galates 4:9-11), qui ne sont que du style et de la culture plutôt que de la 
substance. 

Je suppose que certains préfèrent me qualifier de noms dérisoires, comme 
« haïsseur de Juifs », ou « antisémite ». C’est correct, je peux le supporter. C’aura 
valu la peine si je puis avoir aidé, ne serait-ce qu’une âme confuse à s’éclaircir 
l’esprit. Et j’ajouterais : si vous demeurez confus et perplexe vis-à-vis les choses 
graves dont nous avons discuté, je vous conseille d’oublier tous ce que je vous ai dit 
et ce que vous ont dit tous les autres. Oui, jetez tout ça dans la Mer de l’Oubli et ne 
vous rappelez que du seul mot qui compte : Jésus. 

Est-ce clair ? 
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APPENDICE 1 

Les Juifs, la Khazarie 
et le vœu du Kol Nidre 

Par Benjamin Freedman 

Ces commentaires furent écrits par Benjamin Freedman 
dans une lettre adressée au Dr David Goldstein, LLD, de 
Boston, en date du 10 octobre 1954. Ils sont imprimés ici 
en partie. La lettre entière est publiée dans un livre, Facts 
Are Facts. Benjamin Freedman, juif et ancien 
propriétaire de la Compagnie des Savons Woodbury, 
dépensa la plus grande partie de sa fortune à dénoncer 
l’usurpatrice tyrannie juive.  

 

Benjamin Freedman 

Vous serez probablement aussi étonné que le furent les 150 000 000 de chrétiens 
de notre pays lorsque je lançai, il y a quelques années, une onde de choc sur la nation 
grâce à la première publication des faits que divulguèrent mes nombreuses années de 
recherches sur l’origine et l’histoire des « Juifs » (prétendus ou autoproclamés) 
d’Europe de l’Est. Mes longues années de recherches intensives ont établi, sans 
l’ombre d’un doute, et contrairement à la croyance généralement acceptée et soutenue 
par les chrétiens, que les « Juifs » (prétendus ou autoproclamés) de l’Europe de l’Est, 
ne furent jamais, à n’importe quelle époque de leur histoire en Europe de l’Est, les 
légendaires « dix tribus perdues » de la tradition biblique. Le fait historique est 
irréfutable. 

D’incessantes recherches ont établi, avec autant de véracité, que les « Juifs » 
(prétendus ou autoproclamés) d’Europe de l’Est ne purent jamais, à aucune époque de 
leur histoire, être considérés avec justesse comme les descendants en ligne directe des 
légendaires « dix tribus perdues » de la tradition biblique. Les « Juifs » (prétendus ou 
autoproclamés) d’Europe de l’Est et de l’histoire moderne ne peuvent légitimement se 
réclamer d’un seul ancêtre ayant déjà posé le pied sur le sol de la Palestine pendant 
l’ère de l’histoire biblique. Des recherches révèlent aussi que les « Juifs » (prétendus 
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ou autoproclamés) d’Europe de l’Est n’ont jamais été « sémites », ne sont pas 
« sémites » aujourd’hui et ne peuvent non plus être vus comme « sémites » dans 
quelque époque future que ce soit et par quelque effort d’imagination que ce soit. Des 
recherches approfondies rejettent également de manière irrévocable et comme étant 
une fabrication fantaisiste la croyance généralement acceptée par les chrétiens que les 
« Juifs » (prétendus ou autoproclamés) d’Europe de l’Est sont le légendaire « Peuple 
Élu » que publicise avec tant d’énergie en chaire le clergé chrétien. 

Peut-être pourriez-vous m’expliquer, mon cher Dr Goldstein, la raison et la 
manière dont l’origine et l’histoire des Khazars et du Royaume de la Khazarie furent 
si bien cachés à la face du monde pendant tant de siècles ? Quelle force secrète et 
mystérieuse a été capable, durant tout ce temps, de conserver l’origine et l’histoire des 
Khazars et du Royaume de la Khazarie hors des livres d’histoire et des classes 
d’enseignement d’histoire partout dans le monde ? L’origine et l’histoire des Khazars 
et du Royaume de Khazarie sont assurément des faits incontestables et établissent 
aussi sans l’ombre d’un doute l’origine et l’histoire des « Juifs » (prétendus ou 
autoproclamés) d’Europe de l’Est. 

L’origine et l’histoire des Khazars et du Royaume de Khazarie et leur relation avec 
l’origine et les débuts de l’histoire des « Juifs » (prétendus ou autoproclamés) 
d’Europe de l’Est fut un des secrets les mieux gardés jusqu’à ce qu’une large publicité 
ait été faite ces récentes années à mes recherches sur le sujet. Ne pensez-vous pas, 
mon cher Dr Goldstein, qu’il est grand temps que l’on sorte toute l’affaire du sac ? 

En l’année 1948, au Pentagone, à Washington, je m’adressai à une grande 
assemblée des plus hauts officiers de l’Armée américaine dans la succursale G2 des 
renseignements militaires concernant la situation géopolitique explosive en Europe de 
l’Est et au Moyen-Orient. À ce moment-là comme aujourd’hui, cette région du monde 
constituait une menace potentielle à la paix mondiale et à la sécurité de notre pays. Je 
leur expliquai en détail l’origine des Khazars et du Royaume de la Khazarie. J’avais le 
sentiment, comme je l’ai encore actuellement, que, sans une connaissance claire et 
complète du sujet, il est presque impossible de comprendre ou d’évaluer 
convenablement ce qui s’est passé depuis 1917, l’année de la Révolution bolchevique 
en Russie. Là réside la « clé » du problème. 

À la conclusion de ma conférence, un très alerte lieutenant-colonel présent à la 
rencontre m’informa qu’il dirigeait le département d’histoire de l’une des institutions 
d’enseignement supérieur les plus grandes et les plus réputées du système d’éducation 
aux États-Unis. Y enseignant l’histoire depuis seize ans, il avait récemment été 
rappelé à Washington pour prolongation de son service militaire. À mon grand 
étonnement, il m’informa qu’au cours de toute sa carrière d’enseignant d’histoire, il 
n’avait jamais entendu le mot « khazar » avant que je ne l’aie prononcé à ce moment-
là. Cela vous donne une idée, mon cher Dr Goldstein, du succès de cette puissance 
secrète et mystérieuse à comploter pour « censurer » l’origine et l’histoire des 
Khazars et du Royaume de la Khazarie afin de cacher au monde, et particulièrement 
les chrétiens, la véritable origine et l’histoire des « Juifs » (prétendus ou 
autoproclamés) d’Europe de l’Est. 

Entre le dixième et le treizième siècles, la conquête russe des Khazars, si peu 
connus de l’histoire, semblait apparemment avoir mis fin pour toujours à l’existence 
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du royaume souverain de 800 000 milles carrés [1 300 000 km2] des « Juifs » 
(prétendus ou autoproclamés) d’Europe de l’Est, connu à cet époque comme le 
Royaume des Khazars, fait ignoré de l’histoire. Les historiens et les théologiens 
reconnaissent maintenant que ce développement politique fut la raison de 
« l’important changement de formulation du �Kol Nidre” » par Meir ben Samuel, au 
onzième siècle, et pour la décision adoptée par les « Juifs » (prétendus ou 
autoproclamés) que « la Loi de révocation par avance ne fut pas rendue publique ». 
Saurez-vous vous montrer patient envers moi alors que je passe ici en revue, le plus 
brièvement possible, l’histoire de l’émergence et de la disparition politique d’une 
nation des pages de l’histoire ? 

Avant le dixième siècle, le Royaume des Khazars avait déjà été réduit par les 
conquêtes russes à une étendue d’environ 800 000 milles carrés [1 300 000 km2]. 
Comme vous l’observerez sur cette carte reproduite à partir de l’Encyclopédie juive, 
le territoire des Khazars du dixième siècle était de loin le plus grand de toute 
l’Europe. La population du Royaume était composée d’une majorité de Khazars 
additionnée des restes de la population des vingt-cinq nations agricoles paisibles qui 
avaient habité quelques 1 000 000 de milles carrés [1 600 000 km2] avant leur 
conquête par les envahisseurs khazars. Au premier siècle avant J.-C., les Khazars 
envahirent l’Europe de l’Est en provenance de leur mère-patrie d’Asie. Les Khazars 
envahirent l’est de l’Europe en passant entre la partie nord de la Mer Caspienne et la 
partie sud des Monts de l’Oural. 

Les Khazars n’étaient pas « sémites », mais une nation asiatique/mongoloïde. Les 
anthropologues modernes les classifient dans la race des turco-finnois. Depuis une 
époque immémoriale, la patrie des Khazars fut au cœur de l’Asie. Il s’agissait d’un 
peuple fort guerrier. Les Khazars furent finalement chassés d’Asie par les nations 
asiatiques avec lesquelles ils étaient continuellement en guerre. Les Khazars 
envahirent l’est de l’Europe afin d’échapper à de plus amples défaites en Asie. Les 
très belliqueux Khazars n’éprouvèrent aucune difficulté à soumettre et à conquérir les 
vingt-cinq nations agricoles paisibles qui occupaient approximativement 1 000 000 de 
milles carrés [1 600 000 km2] de l’Europe de l’Est. En une période relativement 
courte, les Khazars constituèrent le plus grand et le plus puissant royaume d’Europe, 
et sans doute le plus riche. 

Les Khazars étaient un peuple païen lorsqu’ils envahirent l’Europe de l’Est. Leur 
pratique religieuse était un mélange de culte phallique et d’autres formes de cultes 
idolâtres exercées en Asie par les nations païennes. Cette forme de culte se perpétua 
jusqu’au septième siècle. Les ignobles excès sexuels que se permettaient les Khazars 
comme forme de culte religieux se traduisirent en une dégénérescence morale que le 
roi des Khazars ne pouvait plus tolérer. Au septième siècle, le Roi Bulan, dirigeant de 
l’époque du Royaume de Khazarie, décida d’abolir la pratique du culte phallique et 
toute autre forme de culte idolâtre, et de faire d’une des trois religions monothéistes, 
qu’il connaissait peu, la nouvelle religion d’état. Après une séance d’histoire avec les 
représentants des trois religions monothéistes, le Roi Bulan rejeta le christianisme et 
l’islam et sélectionna, comme future religion d’état, le « talmudisme », connu et 
pratiqué aujourd’hui sous le nom de « judaïsme ». Cet événement est bien documenté 
dans l’histoire. 
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Le Roi Bulan et ses 4 000 nobles inféodés furent promptement convertis par les 
rabbins importés de Babylone pour le cas. Le culte phallique et les autres formes de 
culte d’idolâtrie furent dès lors interdits. Les rois de Khazarie invitèrent un grand 
nombre de rabbins à venir ouvrir des synagogues et des écoles pour instruire la 
population dans la nouvelle forme de culte religieux, maintenant religion d’état. Les 
Khazars convertis furent la première population de « Juifs » (prétendus ou 
autoproclamés) d’Europe de l’Est. Les « Juifs » (prétendus ou autoproclamés) 
d’Europe de l’Est, surgis après la conversion des Khazars, ne sont que les descendants 
des Khazars convertis au « talmudisme », ou, comme on l’appelle maintenant, le 
« judaïsme », suite à la conversion de masse de la population khazare. 

Après la conversion du Roi Bulan, personne, sauf un « Juif » (prétendu ou 
autoproclamé) ne pouvait occuper le trône de Khazarie. Le Royaume de Khazarie 
devint une quasi-théocratie. Les dirigeants religieux étaient également administrateurs 
civils. Ils imposèrent leurs enseignements du Talmud à la population comme leur 
guide de vie. Les idéologies du Talmud devinrent l’axe des attitudes et activités 
politiques, culturelles, économiques et sociales de tout le Royaume de Khazarie. Le 
Talmud pourvoyait aux lois civiles et religieuses. 

Vous trouveriez fort intéressant, mon cher Dr Goldstein, si vous en avez la 
patience, de me permettre de vous citer le volume IV, des pages 1 à 5, de 
l’Encyclopédie Juive. Celle-ci se réfère aux Khazars en les appelant « Chazars ». Les 
deux orthographes sont optionnelles, selon les plus hautes autorités. Les deux se 
prononcent de la même manière. Que ce soit « Khazars » ou « Chazars », on les 
prononce comme la première syllabe de « costume » en y ajoutant « Czar » à la fin. 
On le prononce correctement « cos(tume)-czar ». L’Encyclopédie Juive parle des 
Khazars pendant cinq pages, mais je vais sauter quelques passages : 

« CHAZARS : Peuple d’origine turque dont la vie et l’histoire s’entremêlent aux 
tout débuts de l’histoire des Juifs de Russie … chassés par les tribus nomades 
des steppes et par leurs propres désirs de pillage et de vengeance … Dans la 
dernière moitié du sixième siècle, les Chazars se déplacèrent vers l’ouest … Le 
royaume des Chazars était fermement établi dans la plus grande partie du sud de 
la Russie avant la fondation de la monarchie russe par les Varègues (885) … À 
cette époque, le royaume des Chazars était au sommet de sa puissance et en guerre 
continuelle … À la fin du huitième siècle … le chagan (roi) des Chazars et sa 
noblesse, ainsi qu’un grand nombre de son peuple, adoptèrent la religion juive 
… Dans tout le domaine des Chazars, lors de la période entre le septième et le 
dixième siècles, la population juive a dû être considérable … autour du neuvième 
siècle, il semble que tous les Chazars étaient juifs et fraîchement convertis au 
judaïsme … C’est un des successeurs de Bulan, un nommé Abdias, qui régénéra le 
royaume et renforça la religion juive. Il invita des érudits juifs à s’installer dans 
ses territoires et à fonder des synagogues et des écoles. Le peuple fut instruit dans 
la Bible, la Mishna et le Talmud, ainsi que dans le �divin service des hazzanim” 
… Dans leurs écrits, les Chazars utilisèrent l’alphabet hébreu … La langue 
chazare prévalut … Abdias fut succédé par son fils Isaac ; Isaac par son fils 
Moïse (ou Manassé II) ; ce dernier par son fils Nisi ; et Nisi par son fils Aarron II. 
Le Roi Joseph fut lui-même un fils d’Aarron et monta sur le trône en accord 
avec la loi des Chazars relative à la succession …Le roi possédait vingt-cinq 
épouses, toutes de sang royal, et soixante concubines, toutes renommées pour leur 
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beauté. Chacune dormait dans une tente séparée et était surveillée par un eunuque 
… Il semble que cela correspondit au début du déclin du royaume chazar … 
Les Varègues russes s’établirent à Kiev … jusqu’à la conquête finale des Chazars 
par les Russes … Après une dure bataille, les Russes conquirent les Chazars … 
Quatre ans plus tard, les Russes avaient conquis tous les territoires chazars à l’est 
de l’Azov … Beaucoup de membres de la famille royale chazare émigrèrent en 
Espagne … Certains se rendirent en Hongrie, mais la grande masse du peuple 
demeura dans son pays natal. » 

Le plus grand historien des origines et de l’histoire des « Juifs » d’Europe de l’Est 
(prétendus ou autoproclamés) fut le Professeur H. Graetz, lui-même « juif » (prétendu 
ou autoproclamé). Dans sa célèbre Histoire des Juifs, le Professeur Graetz indique 
que, lorsque les « Juifs » (prétendus ou autoproclamés) des autres pays entendirent 
parler des « Juifs » (prétendus ou autoproclamés) du royaume de Khazarie, ils crurent 
que ces convertis khazars étaient les « dix tribus perdues ». Ces rumeurs furent sans 
doute responsables de la légende croissante selon laquelle la Palestine était la « patrie 
ancestrale » des Khazars. À la page 141 de son Histoire des Juifs, le Professeur 
Graetz déclare : 

« Les Chazars pratiquaient une religion grossière, qui mélangeait sensualité et 
obscénité … Après Abdias se succédèrent une longue série de Chagans (rois) juifs, 
car, selon une loi fondamentale de l’état, seul un souverain juif était autorisé à 
monter sur le trône … Pendant longtemps, les Juifs des autres pays ignorèrent 
complètement la conversion au judaïsme de ce puissant royaume et, 
lorsqu’enfin une vague rumeur à cet effet leur parvint, ils se forgèrent l’opinion 
que la Chazarie était peuplée par les descendants de ces dix tribus. » 

Lorsqu’au premier siècle avant Jésus-Christ, les Khazars envahirent l’Europe de 
l’Est, leur langue maternelle était un dialecte asiatique que l’Encyclopédie juive 
désigne sous l’expression de « langues khazares ». Il s’agissait de dialectes asiatiques 
primitifs, sans alphabet ni aucune autre forme écrite. Quand le roi Bulan fut converti, 
au septième siècle, il décréta que les caractères hébreux qu’il avait vus dans le 
Talmud et dans d’autres documents hébreux soient dès lors adoptés comme alphabet 
du langage khazar. Les caractères hébreux furent donc utilisés pour transcrire 
phonétiquement la langue des Khazars. Les Khazars empruntèrent donc les lettres de 
la langue hébraïque afin de se doter d’un moyen pour transmettre leurs discours par 
écrit. L’adoption des caractères hébreux n’avait aucune implication raciale, politique 
ou religieuse. 

Les nations européennes occidentales non civilisées qui n’avaient pas d’alphabet 
pour transcrire leurs langues parlées choisirent l’alphabet latin dans des circonstances 
analogues. Après l’invasion de l’Europe occidentale par les Romains, la civilisation et 
la culture romaines furent introduites dans ces territoires non civilisés. Par 
conséquent, l’alphabet latin fut employé dans le français, l’espagnol, l’anglais, le 
suédois ainsi que par de nombreuses autres langues européennes. Complètement 
étrangères les unes aux autres, ces langues utilisent pourtant toutes le même alphabet. 
Les Romains apportèrent leur alphabet et leur culture à ces nations non civilisées 
exactement comme les rabbins apportèrent leur alphabet hébreu de Babylonie aux 
Khazars. 
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Depuis la victoire des Russes sur les Khazars et la disparition du royaume khazar, 
la langue des Khazars est connue sous le nom de « yiddish ». Pendant environ six 
siècles, les « Juifs » (prétendus ou autoproclamés) d’Europe de l’Est se désignèrent 
comme étant de nationalité « yiddish », alors qu’ils résidaient toujours dans leurs 
contrées natales d’Europe orientale. Ils s’identifièrent également comme des 
« Yiddishs ». Comme vous le savez, mon cher Dr Goldstein, il existe aujourd’hui à 
New York, un grand nombre de journaux « yiddishs », de théâtres « yiddishs » et 
beaucoup d’autres institutions culturelles pour les « Juifs d’Europe de l’Est qui sont 
publiquement désignées avec le mot « yiddish » dans leur titre. 

Avant qu’elle ne commence à être connue sous le nom de « langue yiddish », la 
langue maternelle des Khazars ajouta de nombreux mots à son ancien vocabulaire 
limité, au fur et à mesure que les circonstances le dictaient. Ces mots furent acquis des 
langues des nations voisines avec lesquelles ils entretenaient des relations politiques, 
sociales et commerciales. Toutes les langues augmentent leur vocabulaire de cette 
façon. Les Khazars adaptèrent à leurs besoins des mots issus de l’allemand, du slavon 
et du baltique. C’est cependant à l’allemand que les Khazars empruntèrent le plus 
grand nombre de mots. Les Allemands avaient une civilisation beaucoup plus 
développée que leurs voisins khazars et ceux-ci envoyèrent leurs enfants dans des 
écoles et des universités allemandes.  

La langue « yiddish » n’est toutefois pas un dialecte allemand. Beaucoup de gens 
le pensent uniquement parce que le « yiddish » a emprunté un très grand nombre de 
mots à l’allemand. Si le « yiddish » est un dialecte allemand, et acquis des Allemands, 
alors quelle était la langue parlée par les Khazars durant les 1 000 ans où ils vécurent 
en Europe de l’Est avant qu’ils n’acquièrent une certaine culture de la part des 
Allemands ? Les Khazars devaient bien posséder un langage quand ils envahirent l’est 
de l’Europe. Quelle était cette langue ? Quand l’auraient-ils abandonnée ? Comment 
la population khazare tout entière aurait-elle renoncé à sa langue pour en adopter 
soudainement une nouvelle ? L’idée est trop absurde pour en discuter. « Yiddish » est 
l’appellation moderne de l’ancienne langue maternelle des Khazars, avec addition, 
adoption et adaptation de nombreux termes allemands, slavons et baltes. 

Le « yiddish » ne doit pas être confondu avec l’hébreu à cause de leur utilisation 
commune des mêmes caractères alphabétiques. Il n’y a pas un seul mot « yiddish » 
dans l’ancien hébreu, de même qu’il n’y a pas un seul mot hébreu dans le « yiddish ». 
Comme je l’ai déjà déclaré, ces langues sont aussi différentes l’une de l’autre que le 
sont le suédois et l’espagnol, qui utilisent tous deux les mêmes caractères latins 
comme alphabet. Le « yiddish » constitue le dénominateur commun culturel de tous 
les « Juifs » (prétendus ou autoproclamés) en Europe de l’Est ou en provenance 
d’Europe de l’Est. Le « yiddish » sert les « Juifs » (prétendus ou autoproclamés) en 
Europe de l’Est ou en provenance d’Europe de l’Est de la même manière que l’anglais 
sert les populations des 48 états des États-Unis. La langue anglaise est le 
dénominateur commun culturel des 48 états, là où les Américains décident d’émigrer 
ou de s’installer. La langue anglaise constitue le lien les unissant les uns aux autres. Il 
en est de même de la langue « yiddish » et des « Juifs » (prétendus ou autoproclamés) 
partout dans le monde. 

Le « yiddish » remplit une autre fonction très utile aux « Juifs » (prétendus ou 
autoproclamés) répandus dans le monde. Grâce au « yiddish », les « Juifs » (prétendus 
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ou autoproclamés) possèdent ce dont aucune autre nation, aucun autre race, ni aucun 
autre groupe religieux ne peut se targuer. Approximativement 90 % des « Juifs » 
(prétendus ou autoproclamés) du monde, vivant actuellement dans 42 pays du globe, 
sont, soit des émigrés en provenance d’Europe de l’Est, soit des fils et filles d’émigrés 
en provenance de l’Europe de l’Est. Le « yiddish » leur est un langage commun à 
tous, qu’il soit leur langue maternelle ou leur langue seconde, selon leur lieu de 
naissance. C’est leur langue « internationale ». Quel que soit le pays dans le monde où 
ils s’installent, ils y retrouveront toujours des coreligionnaires parlant également 
« yiddish ». Le « yiddish » jouit d’autres avantages trop évidents pour les décrire ici. 
Le « yiddish » est la langue moderne d’une nation qui a perdu son existence comme 
nation. Le « yiddish » n’a jamais eu de connotation religieuse, même s’il emploie les 
caractères hébraïques comme alphabet. On ne doit pas le confondre avec des mots 
comme « juif ». Ce qu’il est pourtant beaucoup. 

Directement au nord du Royaume khazar, à l’époque où il était au sommet de sa 
puissance, vers l’an 820 de notre ère, un petit état slave s’installa sur la rive sud du 
Golfe de la Finlande, là où il se jette dans la Mer Baltique. Ce petit état fut créé par un 
groupe de Varègues venant de la péninsule scandinave du côté opposé de la Mer 
Baltique. La population de ce nouvel état était composée de nomades de race slave 
qui demeuraient dans cette région depuis le début de leur époque historique. A son 
origine, cette jeune nation était encore plus petite que notre état du Delaware. Ce 
nouveau-né parmi les états fut toutefois l’embryon d’où est sorti le grand Empire 
russe. Depuis 820 apr. J.-C., et en moins de 1 000 ans, cette nation artificielle a élargi 
ses frontières par d’incessantes conquêtes jusqu’à atteindre maintenant les 9 500 000 
milles carrés [15 300 000 km2] couvrant une partie de l’Europe et de l’Asie, soit plus 
de trois fois la surface des États-Unis continentales, et ce n’est pas terminé. 

Durant les dixième, onzième, douzième et treizième siècles, la nation russe, en 
pleine expansion, a progressivement avalé le Royaume khazar, son voisin direct au 
sud. La conquête du Royaume khazar par les Russes fournit à l’histoire l’explication 
de la présence, suivant le treizième siècle, d’une concentration importante de « Juifs » 
(prétendus ou autoproclamés) en Russie. Après la destruction du Royaume khazar, les 
nombreux« Juifs » (prétendus ou autoproclamés) d’Europe de l’Est ne furent plus 
connus comme des « Khazars », mais comme la population « yiddish » de tous ces 
pays. Et c’est encore ainsi qu’ils se désignent aujourd’hui. 

Au cours de ses nombreuses guerres avec ses voisins européens après le treizième 
siècle, la Russie fut obligée de céder aux vainqueurs des territoires importants ayant 
originalement fait partie du Royaume des Khazars. Ainsi, la Pologne, la Lituanie, la 
Galicie, la Hongrie, la Roumanie et l’Autriche furent acquis des territoires qui 
composaient antérieurement le Royaume khazar. Avec ces territoires, les pays 
héritèrent aussi d’un segment de la population des « Juifs » (prétendus ou 
autoproclamés) descendant des Khazars ayant occupé jadis lesdits territoires. Ces 
fréquents changements de frontières entre nations d’Europe de l’Est expliquent la 
présence actuelle de « Juifs » (prétendus ou autoproclamés) au sein de tous ces pays et 
dont les ancêtres remontent aux Khazars convertis. On ne peut douter que leur langue 
commune, leur culture commune, leur religion commune et leurs caractéristiques 
raciales communes les classifient comme descendants des Khazars qui avaient envahi 
l’Europe de l’Est au premier siècle av. J.-C. et s’étaient convertis au « talmudisme » 
au septième siècle. 
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Les « Juifs » (prétendus ou autoproclamés) de partout dans le monde et d’origine 
européenne de l’Est composent aujourd’hui plus de 90 % de la totalité de la 
population mondiale de « Juifs » (prétendus ou autoproclamés). Au septième siècle, la 
conversion du roi Bulan et de la nation khazare fut au « talmudisme » (ou au 
« judaïsme », comme on appelle aujourd’hui le « talmudisme ») ce que la conversion 
de Constantin et l’Europe occidentale a été au christianisme [lire : catholicisme]. Le 
christianisme était une petite croyance religieuse relativement peu importante, 
principalement pratiquée dans la région orientale de la Méditerranée, jusqu’au 
moment de la conversion à la foi chrétienne de l’importante population des pays 
païens de l’Europe occidentale, à la suite de la conversion de Constantin. Le 
« talmudisme », code civil et religieux des Pharisiens, aurait probablement cessé 
d’exister, à l’image de beaucoup d’autres crédos et cultes que pratiquaient les gens de 
cette région avant, pendant et après que le « pharisaïsme » eut assumé sa prééminente 
position parmi les crédos et cultes de l’époque de Jésus. Le « talmudisme », comme le 
« pharisaïsme » fut appelé plus tard, serait disparut avec tous ses autres crédos et 
cultes contemporains, n’eût été de la conversion des Khazars au « talmudisme » au 
septième siècle. À ce moment-là, le « talmudisme » était bien engagé sur la voie de 
son plus parfait oubli. 

En l’an 986 apr. J.-C., le prince de la Russie, Vladimir III, se convertit à la foi 
chrétienne afin d’épouser une princesse slavonne catholique d’un état souverain 
voisin. Le mariage ne pouvait s’exécuter autrement. Sur ce, Vladimir III fit aussi de sa 
foi nouvelle la religion d’état de la Russie, en remplacement de l’ancien culte païen 
jusque-là pratiqué en Russie depuis sa fondation, en l’an 820. Vladimir III et ses 
successeurs, étant les dirigeants de la Russie, tentèrent en vain de convertir leurs 
« Juifs » (prétendus ou autoproclamés), devenus sujets russes, à la religion d’état 
chrétienne de la Russie, et de les pousser à adopter les coutumes et la culture de la 
masse chrétienne russe à la population prédominante. Les « Juifs » (prétendus ou 
autoproclamés) de Russie repoussèrent et résistèrent vigoureusement à ce projet.  

Ils refusèrent d’adopter l’alphabet russe à la place des caractères hébreux employés 
dans leur langue « yiddish ». Ils résistèrent à la substitution de la langue russe au lieu 
du « yiddish » comme langue maternelle. Ils s’opposèrent à toute tentative visant à 
l’assimilation complète de leur ancienne nation khazare souveraine dans la nation 
russe. Ils prirent tous les moyens à leur disposition. Les nombreuses tensions qui en 
résultèrent produisirent des situations que l’histoire décrit par les termes : 
« massacres », « pogroms », « persécution », « discrimination », etc. 

En Russie, à cette période de l’histoire, il était de coutume, comme dans les autres 
pays chrétiens d’Europe, de prêter serment, faire vœu ou une promesse de loyauté 
envers les dirigeants, les nobles, les seigneurs féodaux et autres, au nom de Jésus-
Christ. C’est après la conquête des Khazars par les Russes que la formulation de la 
prière du « Kol Nidre » (Tous les vœux) fut considérée comme «  loi ». L’effet de 
cette « loi de révocation par avance » octroyait, à tous ceux qui la récitaient chaque 
année à la veille du Jour des Expiations, une dispensation divine de toutes les 
obligations contractées par « serments, vœux et engagements » faites ou prises dans 
l’année qui venait. La récitation de la prière du « Kol Nidre » (Tous les vœux) à la 
veille du Jour des Expiations libérait ces « Juifs » (prétendus ou autoproclamés) de 
toute obligation contractée par « serment, vœu ou engagement » lors des prochains 
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douze mois. Les « serments, vœux et engagements » faits ou pris par les « Juifs » 
(prétendus ou autoproclamés) étaient faits ou pris avec « ironie » pendant douze mois. 

La version remaniée de la prière du « Kol Nidre » (Tous les vœux) causa de 
sérieux problèmes aux « Juifs » (prétendus ou autoproclamés) lorsque sa formulation 
devint propriété publique. Apparemment, il ne demeura pas secret bien longtemps, 
bien que le Talmud déclare : « La loi de la révocation par avance n’a pas été rendue 
publique. » La version altérée de la prière du « Kol Nidre » (Tous les vœux) devint 
rapidement connu comme « le Vœu des Juifs ». et jeta de sérieux doutes sur les 
« serments, les vœux et les promesses » donnés aux chrétiens par les « Juifs » 
(prétendus ou autoproclamés). Les chrétiens se mirent bientôt à croire que les 
« serments, les vœux et les promesses » n’avaient aucune valeur lorsque faits par les 
« Juifs » (prétendus ou autoproclamés). Ce qui est à la base des soi-disant 
« discriminations » de la part des gouvernements, des nobles, des seigneurs féodaux et 
autres dirigeants qui exigeaient serment d’allégeance et de loyauté de tous ceux qui 
entraient à leur service. 

En 1844, une intelligente tentative visant à corriger cette situation fut entreprise par 
un groupe de rabbins allemands. Cette année-là, ils commandèrent un congrès 
international des rabbins à Brunswick, en Allemagne. Ils essayèrent d’éliminer 
complètement la prière du « Kol Nidre » (Tous les vœux) de la cérémonie du Jour des 
Expiations et de l’abolir de tout service religieux de leur religion. Ils avaient le 
sentiment que le prologue séculier des cérémonies du Jour des Expiations était dénué 
de toute connotation spirituelle et n’appartenait donc pas au rituel de la synagogue. 
Cependant, la majorité prépondérante des rabbins assistant au congrès à Brunswick 
provenait d’Europe de l’Est. Ils représentaient les congrégations de « Juifs » 
(prétendus ou autoproclamés) de langue yiddish, originaires des Khazars convertis 
d’Europe de l’Est. Ils insistèrent pour que la version remaniée de la prière du « kol 
Nidre » (Tous les vœux) soit retenue exactement telle que récitée au Jour des 
Expiations. Ils exigèrent qu’on permette qu’elle soit maintenue dans la forme qu’on la 
récitait en Europe de l’Est depuis qu’elle avait été changée six siècles auparavant par 
Meir ben Samuel. Les « Juifs » (prétendus ou autoproclamés) la récitent donc 
aujourd’hui exactement sous cette forme partout dans le monde. Est-ce que les 
quelques 150 000 000 de chrétiens aux États-Unis vont réagir différemment lorsqu’ils 
prendront conscience de ses implications insidieuses ? 

Jusqu’à quel point les implications, les insinuations et les allusions de ces soi-
disant mouvements « interreligieux » et de cette « fraternité de religions » sont-ils 
véritables, sous ces circonstances ? Ces prétendus mouvements se répandent dans le 
pays comme des feux de prairie. Si le Talmud est l’axe des attitudes et activités 
politiques, commerciales, culturelles et sociales des « Juifs » (prétendus ou 
autoproclamés) participants à ces deux soi-disant mouvements, quel degré de sincérité 
ont leurs « serments, leurs vœux et leurs promesses » pris et donnés en relation avec 
ces deux soi-disant mouvements par les « Juifs » (prétendus ou autoproclamés) ? Ce 
serait un geste sans pareil de « fraternité interreligieuse » si le Congrès National des 
Chrétiens et les Juifs réussissaient à expurger du Talmud tous les passages anti-Christ, 
anti-chrétien et anti-christianisme. À coup de nombreux millions de dollars, le 
Congrès National des Chrétiens et les Juifs sont parvenus à extirper du Nouveau 
Testament les passages que les « Juifs » (prétendus ou autoproclamés) considèrent 
offensants envers leur foi. Une grosse portion du montant fut suppléé par les « Juifs » 
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(prétendus ou autoproclamés). Les chrétiens devraient maintenant fournir les fonds 
pour expurger du Talmud les passages offensants envers la foi chrétienne. Autrement, 
la soi-disant « fraternité de religion » et autres mouvements « interreligieux » ne 
seront que moquerie. 
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APPENDICE 2 

Par Texe Marrs 

Les secrets sanguinaires de la 
Synagogue de Satan 

Un groupe, et un groupe seulement, est responsable de presque toutes les guerres et 
les bains de sang sur la surface de notre planète. Cette cabale malfaisante n’est pas 
nombreuse, mais, à l’image d’une pieuvre mortelle, elle étend ses tentacules pour 
agripper et étrangler une indicible multitude de victimes innocentes. Les initiés de 
chacune des sociétés secrètes et des organismes internationaux, du Conseil des 
Relations Étrangères et des Jésuites aux Bilderbergers, en passant par l’Ordre des 
Skull and Bones, tous obéissent aux dictats de ce groupe sinistre et ils tremblent en se 
présentant devant ses leaders. 

Le groupe cabaliste auquel je me réfère, c’est la Synagogue de Satan, une élite 
ancienne, mais toujours moderne, tellement puissante et si riche que même l’histoire 
du passé a été tordue, reformulée et révisée pour rencontrer sa version prioritaire de 
l’avenir totalitaire et lugubre de l’humanité. 

De nature religieuse et raciale, la Synagogue de Satan est, par essence, un culte 
monstrueux et satanique. Son grand conseil se constitue de Grands Prêtres de Lucifer ; 
ces hommes adorent littéralement la mort par la pratique de magie sexuelle et de 
rituels occultes de la nature la plus noire. 

Tristement, cette cabale luciférienne de grands prêtres est soutenue par plus de dix-
huit millions de gens autour du globe se qualifiant de « Juifs ». Plusieurs de ces 
personnes, un grand nombre, soutiennent la Synagogue de Satan avec fanatisme. Ils 
portent le nom de « sionistes ». Les autres ne donnent à la cabale qu’un support 
minimum, souvent nominal. 

Se vantant également d’être sionistes, un grand nombre de Gentils pleins de zèle se 
joignent à ces dix-huit millions de Juifs. Bien que, dans leur ensemble, les supporters 
gentils ignorent cruellement l’horrible but ultime de la Synagogue de Satan, leur 
soutien et leur service à la cause de Lucifer contribue à l’action de la fructueuse et 
incessante campagne globale de la Synagogue de Satan menant aux révolutions, aux 
guerres, à la famine, aux calamités financières et aux bains de sang. 

Étant donné le fait vérifié que l’élite des Grands Prêtres de Lucifer, comprenant la 
Synagogue de Satan et ses serviteurs, possèdent presque toutes les maisons de 
publication du monde, il est donc rare que soit imprimé un livre ou un volume ayant 
le courage et l’audace requise pour dénoncer la conspiration en cours de ce groupe 
monstrueux. 

Je suis, par conséquent, extrêmement heureux de recommander aux hommes et aux 
femmes réfléchis l’excellent volume écrit par le britannique Andrew Hitchcock, The 
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Synagogue of Satan. Vous y trouverez un guide historique utile, révélateur et précis 
concernant les crimes sinistres et les sombres événements ayant propulsé la 
Synagogue de Satan au bord du pouvoir mondial. 

Le terme Synagogue de Satan est d’origine biblique. Comme M. Hitchcock en fait 
la remarque, le Livre de l’Apocalypse de la Sainte Bible ne mâche pas ses mots. Dieu 
nous avertit du pouvoir épouvantable et diabolique qu’exercera, dans les derniers 
jours, l’entité identifiée comme la « Synagogue de Satan ». 

Ce qui est toutefois le plus fascinant, c’est que les Écritures nous disent clairement 
que les leaders malfaisants de cette entité ne sont même pas des Juifs ! Oui, ils se 
disent Juifs, et le monde les reconnaît en tant que Juifs, même en tant « qu’Israël », 
mais ils mentent ! Voyez ce que révèle la Parole de Dieu : 

« Je connais tes œuvres, et ta tribulation, et ta pauvreté, (quoique tu sois riche,) et 
les calomnies de ceux qui se disent Juifs, et ne le sont point, mais qui sont une 
synagogue de Satan » (Apocalypse 2:9). 

Ahurissant, n’est-ce pas ? Ces méchants agents du pouvoir mondial veulent nous 
faire croire qu’ils sont juifs, ils se vantent d’avoir Israël comme héritage. Mais, en 
réalité, ce ne sont que des menteurs blasphématoires. Alors, qu’est-ce qui se passe ? 

Vu que les maîtres de la Synagogue de Satan d’aujourd’hui exercent une influence 
si incroyable et si extraordinaire sur les médias, il va sans dire que le citoyen moyen 
du monde tombe facilement dans ce mensonge. Des gens de partout font confiance à 
ces grands leaders bienfaiteurs qui disent : « Nous sommes Juifs ». Et ils croient qu’ils 
sont effectivement Juifs. Pas étonnant que l’apôtre Paul nous ait averti que les 
disciples de Satan viennent déguisés en « ministres de justice » et en « anges de 
lumière ». 

Dans le cas des sous-fifres de la Synagogue de Satan, ils nous viennent déguisés en 
« Peuple Élu », en « Israël », en Race Unique sélectionnée par Dieu afin de produire 
dans le futur un Messie (pas Jésus !) pour l’éternité. « Nous sommes juifs ! » se 
vantent-ils fièrement, alors qu’en même temps, ils suggèrent que Dieu oblige les 
autres — c’est-à-dire, les races inférieures défectueuses — à les bénir, à suivre leur 
exemple, à s’agenouiller et à les servir en tant que « Peuple Élu de Dieu ». 

« Oui, » expliquent-ils avec arrogance, « nous sommes juifs et vous êtes des goyim 
(du bétail) et nous avons été choisis par décret divin pour vous diriger, vous et toute la 
planète. » 

Les chrétiens évangéliques ont accepté en grande partie, les croyant légitimes et 
provenant directement de Dieu, ces déclarations choquantes faites par les prétendants 
juifs à la suprématie raciale, et même à une Super Conscience Raciale. Les chrétiens 
évangéliques disent que c’est le lot des Gentils de plier, de se mettre à plat ventre 
devant les Juifs, ainsi que devant leur entité politique nouvellement formée, Israël, et 
de leur accorder un statut presque divin, sinon Dieu Se mettra en colère et Il maudira 
et punira ceux qui résistent aux Juifs et à leur pays artificiellement créé « d’Israël ». 
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Malheureusement, on ne peut trouver nulle part aujourd’hui, dans les églises 
chrétiennes établies, un pasteur ou un évangéliste possédant la sagesse spirituelle, ou 
même le simple bon sens, de demander la question cruciale : « Où est la Synagogue 
de Satan de laquelle Dieu nous met en garde dans le livre de l’Apocalypse ? » Et pas 
la moindre âme ne semble demander la question correspondante : « Qui donc sont ces 
méchants imposteurs dont Dieu nous dit qu’ils se diront « Juifs », mais n’en seront 
pas et mentiront ? » 

Une chose est sûre — ces imposteurs menteurs et faux-Juifs, la Bible les considère 
comme des vaisseaux dangereux et meurtriers entre les mains de leur seigneur 
infernal, Satan. Apocalypse 2:10 dit que la Synagogue de Satan mettra plusieurs 
chrétiens en prison et en tuera bien d’autres. Leur plan machiavélique pour conquérir 
le monde par le vol et la séduction amènera finalement une précaire « Heure de la 
Tentation » chez toute l’humanité (Apocalypse 3:10). Donc, pourquoi les pasteurs et 
les évangélistes modernes ne nous avertissent-ils pas de prendre garde aux imposteurs 
Juifs de la Synagogue de Satan ? 

Le mystère de ceux qui se disent Juifs, mais n’en sont pas et mentent, peu 
s’expliquer par le fait que de nombreux chercheurs fort respectés ont prouvé que les 
hommes occupant le premier tiers du pouvoir dans l’organisation de la Synagogue de 
Satan sont des « Juifs khazars », qu’on appelle également « Juifs ashkénazes ». Les 
Khazars étaient un peuple turco-mongoloïde ayant vécu il y a des siècles dans le 
Royaume de la Khazarie, pour se voir éventuellement intégrer dans l’Empire russe par 
les Tzars. Le Roi des Khazars força ses citoyens, sous peine de mort, à se convertir au 
judaïsme. Plus tard, après leur prise aux mains d’ennemis hostiles, les démographes et 
les historiens disent que les Khazars émigrèrent dans l’Est de l’Europe, 
particulièrement en Pologne, en Lituanie, en Roumanie et en Hongrie. 

Là, en Europe, les Khazars — disant être « Juifs » et pratiquant une forme 
mystique et païenne de judaïsme — se rassemblèrent en communautés en se séparant 
des gens des alentours qu’ils classifiaient de « Gentils ». En fait, les Juifs khazars 
étaient eux-mêmes des Gentils et, ayant adopté la religion raciste juive, ils 
considérèrent les autres Gentils comme des races inférieures. C’est leur Talmud qui 
leur enseignait cette infériorité raciale des Gentils  

L’Europe devint bientôt peuplée de gens qui se dirent juifs, ayant procédé à une 
acculturation juive, qui adoptèrent et pratiquèrent la Religion pharisaïque, judaïque 
babylonienne, mais qui ne furent pas de vrais Juifs. La plupart de ces gens-là n’ont 
pas une goutte de sang juif dans le corps et, pourtant, ils prétendent être « juifs ». 
Beaucoup croient sans doute à leur propre mensonge historique. D’autres connaissent 
la vérité, mais ils essaient de cacher leur véritable héritage non-juif pour gagner des 
avantages, car il est payant d’être juif. 

Jusqu’à aujourd’hui, les Juifs ashkénazes, héritiers de la lignée généalogique 
khazare, fuient les tests d’ADN. Ils ne veulent pas que des preuves soient produites 
démontrant qu’ils ne sont pas des Juifs. Ils continuent à mentir et dire qu’ils sont juifs. 

En effet, un nombre croissant d’études et d’analyses d’ADN ont été publiées dans 
la dernière décennie. En chaque cas, il a été établi scientifiquement qu’une vaste 
majorité des gens qui, aujourd’hui, se disent juifs n’ont que peu ou pas du tout d’ADN 
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en relation avec l’ancienne lignée des Israélites. Un chercheur a même rapporté que 
les Arabes et les Palestiniens détiennent probablement un plus grand pourcentage de 
l’ancien sang israélite coulant dans leurs veines que les « Juifs » modernes. 

C’est un peu comme si les descendants modernes d’Attila le Hun, de Gengis Khan 
ou de l’empereur du Japon de la Deuxième Guerre Mondiale, Hirohito, déclaraient 
faussement, sans la moindre preuve ou évidence pour soutenir leur prétention, qu’ils 
sont « juifs », et que le monde entier accepterait bêtement leurs proclamations de 
lignée de sang ridicules, juvéniles et sans fondement scientifique. 

Pourquoi ces imposteurs juifs persistent-ils à dire, face aux écrasantes preuves du 
contraire, qu’ils sont des « Juifs » ? Pourquoi prétendent-ils être de la lignée directe 
des patriarches d’Israël, Abraham, Moïse, Isaac, etc. ? 

La raison est claire : pour les avantages ! Quand fut formé l’Israël des temps 
modernes, en 1948, les Juifs ashkénazes/khazars s’emparèrent de tous les postes de 
leadership du nouveau pays. Des hommes, mentant et disant qu’ils étaient juifs sans 
l’être, reçurent bientôt des milliards de dollars en aide étrangère gratuite des payeurs 
de taxe américains et des centaines de millions de plus à titre de réparation de la part 
d’une Allemagne vaincue.  

De plus, ces imposteurs juifs recueillirent la sympathie et le soutien de milliards de 
dupes abusés de par le monde se sentant coupables et désirant aider les victimes de 
l’ holocauste juif — quoique bien peu de Khazars aient été victimes. 

En effet, voilà un Culte de personnalité et de race de masse, composé de faux 
« Juifs » qui prétendent avec enthousiasme qu’ils sont le Peuple Élu de Dieu, la 
« prunelle » de Ses yeux, mais, en réalité, ce sont des blasphémateurs contre Dieu, 
d’extraordinaires menteurs et des artistes de l’escroquerie mondiale ! Ils sont donc les 
habitants de l’infernale Synagogue de Satan, si bien exposée dans le livre d’Andrew 
Hitchcock. 

Partout où ceux qui se disent juifs ont choisi de résider dans le monde 
d’aujourd’hui, ils prospèrent et fleurissent. 

En Amérique, c’est doublement vrai. Dans son livre perspicace, The Power of 
Israel in the United States (Le pouvoir d’Israël aux États-Unis), le Professeur James 
Petras documente le contrôle atterrant exercé sur la politique étrangère et domestique 
des USA par le lobby juif et par Israël. Dans les données démographiques, les Juifs 
représentent seulement 2.2 % des Américains en âge de voter. Le fondement de leur 
pouvoir, dit Petras, c’est la richesse juive. En d’autres mots – l’Argent. 

« La base du pouvoir du Comité de soutien du lobby (juif) est enraciné dans une 
grande proportion chez les familles juives comptant parmi les familles les plus riches 
des États-Unis. Selon le magazine Forbes, 25 à 30 pourcent des milliardaires et 
multimillionnaires sont juifs. » 

Dû à leur volonté d’exercer ce Pouvoir de l’Argent pour faire avancer leur race 
propre et ses perspectives, écrit Petras, les Juifs ont créé une « tyrannie aux États-
Unis » — une tyrannie, nous avertit Petras, « qui a de graves conséquences pour la 
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paix et la guerre mondiales, la stabilité et l’instabilité du commerce mondial et 
l’avenir de la démocratie aux États-Unis. » 

Dans son livre, Petras démontre de façon convaincante la nature vile de l’indécente 
influence juive sur l’establishment politique américain. À cause des exigences juives 
continuelles, les États-Unis sont devenus le fondé de pouvoir militaire et économique 
d’Israël au Proche=Orient et sur tout le globe, commettant des actes de violence, de 
torture, d’assassinat, de terrorisme, de vol de ressources et de brutalité sur une grande 
échelle. Lorsque le Pouvoir juif nous dit de faire quelque chose, nous nous 
empressons de le faire. On va même jusqu’à l’horreur du génocide, si c’est à 
l’avantage des Juifs. 

En fait, les États-Unis sont devenus une colonie du Grand Israël. Nous, le peuple 
d’Amérique, agissons comme les gardes-du-corps, les combinards, les tueurs à gages 
globaux des Juifs. Conduits par les marionnettes/Gentils, nous faisons servilement ce 
que nous ordonnent les Maîtres de l’Argent juifs ; nous sommes des capos mondiaux. 
Pour le bien des intérêts juifs, nous nous occupons à convertir le monde entier en un 
seul camp de concentration géant. Nous sommes les gardes du camp et les bourreaux, 
les « Juifs », sont les commandants, et les gens de la planète Terre en sont les détenus. 
Au moindre caprice de la Synagogue de Satan, on affame les détenus, les faisant 
travailler à mort pour ensuite les éliminer. 

Les meilleurs et les plus brillants des Gentils sont récompensés avec des 
amusements choquants et des plaisirs lascifs et passagers. Jusqu’à ce que leur utilité 
soit épuisée et là, eux aussi sont amenés au bord du gouffre et meurent d’alcoolisme, 
d’artères bouchés, d’Alzheimer et d’autres maladies provoquées par les médicaments 
débilitants vendus par les géants pharmaceutiques appartenant aux Juifs. 

S’il vous plaît, gardez en tête que Dieu ne fait acception de personne et que les 
avantages raciaux ne jouent aucun rôle dans la Jérusalem céleste de Dieu. En vérité, 
contrairement aux doctrines de démons répandues par les menteurs évangéliques 
sionistes, Dieu ne fait aucune distinction de races quant au choix du peuple portant 
Son nom. Galates 3:28-29 dissipe de manière merveilleuse les notions sataniques de 
supériorité raciale. Dieu ne favorise pas ceux qui sont « Juifs » ou quelque autre race 
ou héritage ethnique. À la place, la Bible invite les hommes et les femmes de toute 
nation et de toute race sur terre à venir boire de l’eau de vie de Jésus : « Et si vous êtes 
de Christ, vous êtes donc la postérité d’Abraham, et les héritiers selon la promesse. » 

Paul explique à la perfection les applications spirituelles de ce principe vivifiant 
quand il déclare que, selon la Parole de Dieu, « ce ne sont pas les enfants de la chair 
qui sont enfants de Dieu; mais que ce sont les enfants de la promesse qui sont réputés 
être la postérité » (Romains 9:8). 

Quelle chose extraordinaire ! Indépendamment de la race ou de la lignée d’une 
personne, et en dépit de son physique humble et de ses origines géographiques, tout 
homme et toute femme peut être élevé au haut statut éternel des Élus de Dieu. 
Comment cet exploit incroyable peut-il se faire ? Par la foi en Jésus-Christ seulement, 
car c’est le don de Dieu, un don accordé, non pas par l’héritage racial d’un homme, 
mais par le trésor spirituel qui réside dans son cœur. 
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Malheureusement, je constate que beaucoup, en fait, la grande majorité des Juifs, 
croient aux mensonges de la Synagogue de Satan. Leur fierté nationale, raciale, 
xénophobe et fausse a vaincu beaucoup trop de Juifs. Les Juifs séculiers, ainsi que les 
« Juifs » religieux sont tombés dans le piège. Croyant les doctrines mensongères des 
rabbins, élaborées dans les saints livres du judaïsme, empoisonnés et infusés de 
racisme, soit le Talmud et les textes de la Kabbale, ceux qui se disent Juifs aiment 
souvent présumer qu’ils sont plus intelligents, meilleurs, plus spirituels, plus divins 
que leurs camarades Gentils. 

Ces « Juifs » peuvent être dans le secret ou alors loin de comprendre le plan et les 
desseins haineux des « Juifs » sataniques et « sabbatiens » de la Synagogue de Satan. 
Néanmoins, ils se sont laissé séduire par la flatterie. Donc, ils s’assoient, se livrent 
aux délices et se prélassent à la lumière de leur prétendue supériorité de lignée de 
sang. Ils acquiescent également aux concepts impériaux des bouchers qui dirigent le 
gouvernement fasciste du pays physique moderne d’Israël. Ils croient à cela, quand 
leurs rabbins leur disent qu’en tant qu’Élus de Dieu leur destin est de diriger le monde 
et d’acquérir toutes ses richesses. Ils donnent de l’argent aux politiciens et aux causes 
juives qui mènent à la violence et aux bains de sang des Palestiniens et des Arabes 
assiégés. Après tout, d’après eux, les Arabes ne sont-ils pas une race inférieure ? De 
nombreux rabbins s’empressent de classer les Arabes et les autres Gentils parmi les 
insectes, au mieux des goyim (bétail), destinés au tas de fiente de l’histoire. Longue 
vie à la race supérieure juive ! 

Il est vrai que ce n’est pas tous les Juifs qui expriment des points de vue aussi 
déviants. Pourtant, beaucoup de « Juifs » demeurent silencieux. Dans leur for 
intérieur, ils ont un besoin maladif des flatteries rabbiniques et talmudiques répandues 
sur eux. Ils réalisent aussi qu’ils y gagnent parce qu’ils sont « Juifs », donc, ils ne 
disent et ne font rien pour empêcher la Synagogue de Satan d’aller de l’avant. En 
vérité, les silencieux se font complices eux-mêmes. Omission ou commission, c’est la 
même chose. Et « ne pas décider » de faire le bien équivaut à décider de faire le mal. 

Dans tous les cas, la lâche inaction de la « Majorité Silencieuse » a toujours 
conféré pouvoir et références à la Minorité Active qui dirige. Selon une étude de 
l’Université de Médecine Johns-Hopkins publiée dans le très respecté journal médical 
Lancet, lors de la dernière guerre américaine contre les malheureux citoyens 
souffrants d’Irak, les Forces armées des USA ont massacré plus de 655 000 Irakiens. 
Cette épouvantable statistique ne concerne que les hommes, les femmes et les enfants 
innocents et non combattants. 

Mais attention ! – Ne sont pas coupables de ce génocide que les huiles et les 
leaders militaires de l’Administration. Chaque citoyen américain, par son inaction et 
son manque de protestation, est coupable de cette destruction et de ces meurtres. 

De la même manière, toute personne qui dit, « Je suis juif », et, de par son 
préjudice racial et sa bigoterie, tend à préférer sa soi-disant tribu ethnique (les Juifs) à 
toutes les autres en discriminant et maltraitant les prétendus Gentils (goyim) 
inférieurs, est coupable de ces crimes sataniques. C’est le cas spécialement de tous 
ceux se disant sionistes, tous ces gens sont coupables de faire partie et de soutenir la 
Synagogue de Satan. Cela comprend les banquiers juifs, les directeurs généraux 
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d’entreprises juives, les éducateurs juifs, les enseignants juifs, les personnalités juives 
des médias — tout le bazar de gens qui se disent « Juifs » ! 

Par extension, presque tous les Juifs sont de la Synagogue de Satan. Un Juifs dira, 
« Non, ça ne se peut pas. Je n’ai pas voté pour ces individus malfaisants. Je 
n’approuve pas leurs actions monstrueuses. Je ne fais que vivre ma vie quotidienne à 
la poursuite du bonheur et de la prospérité. » 

Ne soyez pas séduit. Vous avez tort. Vous êtes coupable. Vous pouvez garder le 
silence, mais votre inaction fait de vous un complice volontaire des crimes et des 
desseins de la Synagogue de Satan. Vous êtes un co-conspirateur, et vous payerez un 
jour le plein prix de vos crimes haineux commis soit par omission, soit par 
commission. 

Est-ce une « culpabilité collective » ? Oui, ça l’est en vérité, et, bien que l’homme 
puisse la désapprouver, Dieu l’a ordonnée. Vraiment, toute l’humanité est sous le 
coup d’une malédiction collective, due à la chute d’Adam et Ève dans le Jardin 
d’Éden. Voilà pourquoi l’homme a besoin d’un rédempteur pour le racheter et le 
délivrer de cette malédiction. Quant aux Juifs, Jésus Lui-même a déclaré 
solennellement cette prophétie : 

« Et vous comblez la mesure de vos pères. Serpents, race de vipères, comment 
éviterez-vous le châtiment de la géhenne ? … Afin que tout le sang innocent qui a 
été répandu sur la terre retombe sur vous … Voici, votre demeure va devenir 
déserte » (Matthieu 23:32-38). 

Que l’homme aime cela ou non, Jésus a placé une terrible malédiction collective 
sur les épaules des Juifs. Si, de sa propre bouche, un homme s’identifie en tant que 
Juifs, même s’il ment en le faisant, il se place imprudemment sous cette malédiction 
épouvantable. Il devient alors un rouage de la terrible machine inhumaine appelée la 
Synagogue de Satan. Pourtant, qu’il soit connu de chaque homme et de chaque 
femme, Juif et Gentil, qu’il leur est offert la liberté et le moyen d’échapper à la 
malédiction par la foi en Jésus-Christ, notre Seigneur. Une malédiction peut être 
collective ou individuelle, mais les bénédictions du salut et de la délivrance sont 
toujours tendues vers les individus. 

Donc, pour qu’on ne m’interprète pas mal, je formule le même avertissement et la 
même accusation aux Gentils. Vous, les Gentils qui soupçonnez et connaissez les 
façons de faire malsaines des leaders de la Synagogue de Satan et ne faites rien pour 
les arrêter — ou pire, qui agissez comme complices — vous êtes également coupables 
de leurs crimes. En conséquence, la Synagogue de Satan est composée, non seulement 
d’hommes et de femmes blasphémateurs et menteurs qui se disent Juifs, mais aussi de 
Gentils qui collaborent avec eux. Tous sont complices et servent Lucifer. 

Quel est le but ultime de la Synagogue de Satan ? Son but est de corrompre l’âme 
des hommes, détruire tous les gouvernements indépendants et rendre le monde 
esclave d’une dictature luciférienne conduite par leur propre Roi Despote. Dans le 
processus de cet effort, ils ont pour méthode de provoquer le chaos qu’ils font suivre 
de leur propre établissement bien planifié de l’ordre. Ordo ab chao. Par cycles 
perpétuellement joués sur la scène mondiale, ils causent des guerres et des révolutions 
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nourrissant le chao économique et l’instabilité sociale. Le chao leur sert de moteur du 
progrès jusqu’à ce que, éventuellement, l’humanité devienne tellement épuisée qu’on 
s’attend à ce que les gens de partout appellent désespérément une Autorité Mondiale 
pour amener l’ordre et la paix globale. Mais pour les infâmes qui se disent Juifs, il ne 
doit pas y avoir de paix. Seuls une police d’état et l’esclavage absolu de toute 
l’humanité les satisfera. 

Pourquoi ces infâmes sont-ils si déterminés à causer des ravages, des bains de sang 
et à démolir la terre pour entraîner leur « Utopie juive » à la vaine gloire et qu’ils 
attendent depuis si longtemps ? Je vous déclare droit dans les yeux, de manière claire 
et sans ambages que les pires parmi ces méchants pervers sont lucifériens. Les gens 
aux plus hautes positions de la Synagogue de Satan sont possédés par des démons. 
Leur complot a pris des proportions bibliques. Et il est également à caractère 
intergénérationnel. Les mêmes démons qui, hier encore, infestaient Mayer Rothschild, 
Napoléon, Marx et Lénine oeuvrent aujourd’hui dans la coquille humaine des 
disciples du 21e siècle. Depuis la séduction luciférienne du Jardin d’Éden et le 
meurtre d’Abel le juste par le Caïn de Satan, ces partisans de l’enfer ont trimé dur. 

Leurs plus récentes incarnations ont produit les horreurs des Première et Deuxième 
Guerres Mondiales, et la prétendue Guerre Froide avec ses nombreux conflits. 
Maintenant, au travers de leurs agressions et de leurs guerres au Moyen-Orient, ils 
menacent d’annihiler le monde en l’engouffrant dans le cauchemar nucléaire de la 
Troisième Guerre Mondiale. La mort et la misère n’auront de cesse que lors du Retour 
de Jésus-Christ. 

Sans interruption, la Synagogue va continuer de séduire, de diffamer, de tuer et de 
comploter jusqu’à ce que vienne la fin. Ils n’ont pas d’autre choix. Il y a de cela une 
période incommensurable, le démon et ses anges déchus ont roulé les dés, façon de 
parler, et ont perdu. Ils se sont bêtement rebellés et doivent maintenant subir la 
pénalité complète. Il en sera de même de tous ceux qui se sont alliés à la démoniaque 
Synagogue de Satan d’aujourd’hui.  

Un jour, tous ceux qui ont joint la Synagogue de Satan, y compris ceux qui tentent 
de se tenir à l’écart et choisissent de demeurer silencieux, seront forcés de ramper aux 
pieds mêmes de ceux que la Synagogue de Satan a si vicieusement et si cruellement 
volés, persécutés et tués. 

« Voici, je t’en donnerai de la synagogue de Satan, qui se disent Juifs, et qui ne le 
sont point, mais qui mentent; voici, je les ferai venir, afin qu’ils se prosternent à 
tes pieds, et qu’ils connaissent que je t’ai aimée » (Apocalypse 3:9). 

 


